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éfl^QËES CALENDALES
srtfÆ1»!«*y-JSïï te li;1 r * r^.'i.'sïïï;
SA2K? * JùTSl Ce* œuvres on, Eté Ecrites pour ,C1 <»« * '££*"* "*
CrnC* dr lcs lm« c‘ daru! «•»«*• et le, choriste, de la iX Mai 
! * C,“mT- ®an* biaueoup d'endroit, î td*® d'enfant, do fa RT F «t 
le, v,enie. coot«me, folkJorlt,ue, j «Q^rnt dirigé P*j^L^ïr
fa Pr«v^f<,pU”?Ü*5:m*m rciP*i;*«>« et( r®*u, avec accompagnement d'un an 
nl*P ^ .C0 *">n COrt« P« 1» der. ffc ensemble symphïniquo et 
1™ * i**»!»?. U «te cafendale, nation obligée do «aJbîurfl.J!! ‘‘i 
comme on dit Ià-b«, „ revêt d'un d uo « flahutalre - sollwo ouï dn'f 
Mot encore plus poétique que partout dû premièra farce ,ur Ln fiutt'.*.»*'?

U f<témonie du « pattr-- P»«oral. Comme le disque • EK? Î*M 6imp!** raaii bIon d^lo 
» est particulièrement émouvants. rea«ïtre sur place à Si.Vi r*- l . , i®uer £Ve= cette uerf«ritn« le.,.— -i 

Jnpul. bîon longtcmp,.. le Noël de, ^Igolet, ^ .Jn. * l« nuit

pr-s-i-L.'V’ï: s ïsSûï^ïr. 1 "°“r nous ,a-la ^Mantagnette, «ntre Barbontano l-® beauté, da la ‘ *

Beau succès du poème symphonique 

de notre collaborateur Daniel PAQUETTË
au Concert du Conservatoire de DIJON du 30 octobre 1902

r
£

A C€ JOUR ; 20.623,30 NF
Œuvres P°ur. Examens Fédéraux (page 4)Et „ ,. , ,, CG,,cerlo en ml majeur op.

le, u' * i*,6noai dans la nuit «Wr violon de i’.leiulvlssohn,
' 'f‘ ümPW« «r«!e* d u„ ro,- «* I ««© des œuvres le 

s>nno!. Ma,, cl-ce bien un ro„ignol ? Tf*»* diffusée par notre 
d P®*' <0*t •? pastoral n llnhctut «4 ';'2rl<v l’éldgaucc et l'aulorUé di«

symphonique nous 
(r m Hche dc promesses. Il a 
f'on a tUn»C ,ai,dJence al,c"Hve. où 

?un seulement de 
trd-. 1 ci dü ,a sympathie, mais 

v-‘ ejcnctetttent de l'admlration.

bres sc raidissent, leur sang lc 
glace et c'est devant trous colun- 
nes de pierre, figées à jamais, 
que le Sire de Joux mettra pied 
a terre.

. ig -SiWjr/ VOiij; a■vf.

Nusum di L'Opm-Cmuig,and talent du jeun* Chrfstlan Sîcard.! PM inlinirncT.t” T c*k-s oiVi iitrînLs " dc *'admlratl
v,,tu«* <fç e« imtiiKuontjtt «n parfait chcf-dîcuvra de') l*r!'o i. : »taTc dc l'œuvre : 

à i rayonner dans *a »ilônîi(,;li- "

PMsago avec une J x cm le concerto de Alcmlclesohn 
. “Hé manière I

mcux personnage de Daudet. |o iom-UccOm^él^olSlf ^ 
beu,,noire Volmajour c!o « Numa «eu-î rectlnn .f,

ip; Analyse : un préambule où se 
répondent cn quimes les vents 
amène le thème du Sire de Joux 
en la modal, avant la présenta
tion du ihènie des jeunes fil'es 
en ré modal (flûtes et hautbois). 
Un devclopiîement des thèmes, 
ciui dialoguent des cordes 
vents est interrompu en sol 
jeur par Jcs éclats des

j,r. - w uu i auvxu ;
'S'z: àa f’oniatiier, aux Rnue- 

ù.Mlvr'; l,nc brèche vcrli- 
& * da,,s.la montagne. Knca- 
cliehv M?aPJn?.. trois blocs ro- 
ffÏÏL^t.a 1 entrée. Us sonl 
7,i.."kn aUgnes. comme des sta- 

Lqi!*: k',Jf Prâenoc a fait nai- 
pT; Ja„ lci-entlo des « Darnes des 
“‘Apories ^ que voici : Le Sire

aarü Æ-âSHS 53SS a* «ISf â S L?f;.t= -a '=: â-ËL-- • stse str-isrs «s
sewaw: ! S-ï sflffl»! Ks^ïfS STraarsass s -aH^ïssr1

nou, décrit alor* iW- ehar^*® * dit, délldouso- Pnquctte le ÏÏn„MU,CUr r ^ ïaUtc s,,r son destrier et. nv«^rra.^'ïit.s ~ "H F tu“iu-5^.^..-—^r^iwjss 4A.-ïr4asïr.&S*srÆffiv'irt tæ» ■« sa* Y P -4^*^tt *" • « «“: r ^ » -2 ^'SfÆlÜSdo Noël dune rare beauté et c'mî O» tou, le, chemins do la Menti d,^a dos a lvUl* des autre, tamhnu jeressantes^ par une orchestration engagent et dtnc In ônm,i««,S.ussrs T; ...........  — iterfir-’"-1 twa*
................

irFF-v ^”Î| tnoautauns en maman 1
k*f*jb*^rtî!*â4j*toSS; Vïï« !?Î2 îlJ‘>rr"'T rv"' or nrr\?tip?ovol!7ragc vienl *•»“»«»» m éditions i
mole fumier, / «./ t/f «msi.nl cc • pa» teoQtûr lo /wui 4?- clrécn/n / *°.?' F:t- eD ‘•“/U faut} — oro , rue ,^v Cv'U jon- Paris f8'l • <r OP =
$nS*U> Ÿi /^lîl ÎTSaT ÎT ï’."."'!"* n°ï"'i c<! - N““v.i’ - "■»' ciiiiuit.. nümstt ü i.'amwÀMwis^"5ant un làtrteau cnroni^iquS' jÀ^"rib^;cïSÆL^Kr^3 
« «îi« * £Æ te'UL —f^TTr,” ^li^lT^TT: lqL“ « "" T ,««e*rrti de, teOyabatt»; puMMÿar ftenSSS KELEttl~ “” «* e™ |6oc&o^Æsam‘ DüCtCUr ^ Gus,av FELLERER'l

-rrrrrrfI1JJJJ) b Jy bien le plu, populaire et le t-.ndre dan,'Vlinie”! l'âpprôchMi i S L QRSIS-LEXDCON comporle une partic tliéoriquc :
« £. «I cLS SSL Su” ££. I avec 151 dans la I

lotion plus haute que toute]V* c", rfa,l,“ “^p0*© p*t vn ano- pe, qu; ferment lo cortège de, pèlo- = te.'îte, ainsi qu’une partie pratique : -
.................................. r -, ... iâîïïu.ï Poul.impo?* dn«- "« arrivent, ce, retardataires L’Histoire de la Musique par le disque =
«je«e et toute phdnophre ÆS5 iï”. .SAï i c.eit= formula originnle, par fdtrSlc Æ du disquai

J&ïsjsrâ-iîrrfirj beaü ck"ur "“mpapni
est grande quand ils aperçoivent enfin 
le, doux flèches de Saint Michel, ces 
deux flèches qui ,o drossent 
d'énormes cvprèr. et ci dont les caril
lons s'envolent comme des colombes », 
nous dit la récitante.

Ce genre lointain fut. assez long
temps 1 apanage des jongleurs des 
foires proches de Paris. L'Abbaye 
^ Samt^ierTOïta-dtSbpxiés possé- 
dattdes le XI T* siècle un « ’ ' 
de Foire » uui s'étatr,*

dupé lc pu^c à son tour

r£i?%&r£iïtæsg£droit attaquait avec une rare vieneur 
(et une totale ignorance) la musi
que de Rameau...

Il prétendait notre langue inap- 
te à ia musique vocale, alors qu'un 
Italien. Duni, déclarait : «Pour 
moi Napolitain, vivant ù Panne, 
je n'ai jamais mis en musique 
que des paroles françaises et je 
suis venu rendre hommage A la 
langue qui m'a permis <le la -mé
lodie, du sentiment et des '

Aussi Dauve 
un livret

T r* . ■* 11 sttîcie un •*de Foire » qui s'étage sur six siè
cles. On attirait ainsi Je public 
par toutes sortes de spectacles, cl 

.y,™11? dc Bergerac lui-même fut 
ridiculise un jour pour avoir tué 
en duel un singe « savant » qu'il 
avait pris pour -partenaire.

Le spectacle musical consistait 
en Scènes mêlées de chants bien 
connus du public mais truffés de 
>a rôles nouvelles : les vaudcvil-

auxet là.
k-m . ■ -------Puro nu*1 d'hiver où

la orentf tout» u —7~ r,*V‘“<,‘ ”M c?i d'-J BiVnKks, d'étoiles et la 
LPTc'cï?é^a P ï Lf •* "iaan,f,conce de la cérémonie au fur
de F lolS ° Snint-M;chBl ? *■«•*»« que ce/lo-cl se déroule
2ÜJ>r^t!La, MontaOnene. comme dans l'église abbatïol*. to, toxtos 
i* ÎL'i-kT* qUe?*flt Mtri* Mevron. *'0nés de grand, nom, qui évoquent 
•« véritablement la Palestino proven- foul° Provence et sa poésie : Fié. 
Ç«le et le mystère do la Nativité y d6rlc Mistral. Alphonse Daudet Mario 

.i0™?*?'** avec Perticuilèr. •»?«" Giono et Marcel Pagnol.
L2Ï.T* dM* ***■;,■» J°v«b4 ...m»«▼ocaicur. des cloches de I Abbaye, nous enten-

<ior,'LaPti0l.mV,slérieu* d'un cor qui
”le,r"£L0n “d'“'1 ” "Ui*

yrart- sut d,‘ ma-^ « . — '«MiviHii, lui nus,*

nie Italienne o «h» Mendelssohn, 
que dans le Concerto Bramlc- 
bourgeols np 6 
lien Bach.

an u . trompet
tes annonçant le tournoi. Les 
Beaux dans un la modal tris se
rein s'armant suivis des Laids 
dans une série dodécnphonique. Ils 
s élancent tandis que résonne le 
Fracas du galop aux cors, basson 
et trombones leurs thèmes res
pectifs, les coups plcuvent r\-th- 
mt-s par les cymbales et c'est la 
chute des chevaliers. Les Belles cs‘ 
sc désolent, mais l'apparition \io- 
t»»*6 <lu thème du Sire de Joux 
déclenche leur fuite, symbolisée 
par une exposition de fugue aux 
cordes Des bribes des divers thè- 
mes s échappent. Essoufflées, les 
demoiselles tout une pause, mais 
le strelto dc fugue repris cn ca
non aux vents amène Je dénoue
ment. Le thème des jeunes filles 
s allonge à la flûte sur un rau
que contrcchant de basson. Le 
thème du Sire de Joux dans tou
te sa majesté puis un motif dou
loureux aux violons el aux violon
celles dcmnenl Ja conclusion au 
morceau.

Et voici une notice bïographi- 
quedeson auteur : D 
-qtiette. nnrl*n mauos). H se iorme jeune 
à la musique grâce il son père, 
directeur dc l'Harmonie Munici
pale de Pontarlier. Il poursuivra lcC 
conjointement h St-Etienne des 
études secondaires couronnées 
par -Je baccalauréat et musicales 
au Conservatoire national de cet
te ville pour le piano, le contre
point avec Jean Douel et le vio
loncelle dont le premier prix se-

(Stdte en page 2.)

• •■

suffit

Quand on Tgne composa .sur
comique intitulé vb»’Treq»^^* 
et... troqua son nom centre un 
nom de consonnancc italienne 

Aussitôt le public s'oxtaaa re
connaissant la supériorité Infinie 
de ces « italiens ».

Retenons les auteurs qui firent 
de ce genre populaire au départ, 

TnanquaWe «peelade i Cam- 
pra. Monstgny Gnétry) qui. bien 

trop oubliés à présent, i 
histoire p 

de leur musique.

Cependant, les acteurs profes
sionnels d opéra prirent ombrage* 
de cette concurrence, et en 1708' 
un accord intervint selon lequel, 
contre redevance, les forains pou-‘ 
valent jouer « dc petites comédies 
mêlées de couplets ».
i-a .iS- <*Çvani *c succès rencontré. 
l'Académie Royale de Musique 
c'erv^ redevance et. en 1710, un 
urret du Parlement ne permit ce 
spectacle populaire qu'à la condi
tion qu aucune parole ne fut pro
noncée.

D'abord cantonné dans « panto- 
Î°îmc ** nos forains n«hSr°ïUards a Présentèrent au T niblic des pancartes indiquant^ 

fel.P/'.roks et l'nir..sur lom&J*- 
i-iier la trop sérieuse rntâBufiiic^ «à» 
ATusique.'cbantaient en chœur, lès ' * 
artistes Jaisant les gestes, el la un 
loi., pourtant tournée fut respec-

.. , « vîsïlé l'Abbaye
b™c‘ Pur*» Prémontrés, à Saint-Ml- 
ehel do Frigolet, parmi le, pin, et le, 
cjrprt* et où abonde (a « férlgoule »,

dc
courent, 
‘‘ mais

un re
mem-

que
neuf celte

1D. PA

« La mu4
*»• v~*j mv-vrjv ’

i l’imaginât 
charme à la tristesse
un

gaîté el la vie dans toutes 
ses. Elle est Vessence des»-

De plus, pour les répliques . |i.
» parlées » (qui sont Je propre dre et élève vers tout ce qui
&ÎS5TÆ!? EtSSUe* bon. juste et beau dan,

elle est la forme invisible 
mais cependant éblouissante 

passionnée, étemelle ».

1
— u uwh/ug uc ia iuu&ujui: |i<u IC IUMJUC -
5 Cette formule originale, par l'étroite relation du disque = 
5 el ou li\Tc, permet d'approfondir la connaissance des formes = 
~ et des styles, rétablit l’œuvre dans le contexte de sa créa- E 
= tion. Elle séduira les amateurs éclairés, renouvellera et E 
= facilitera l'enseignement musical. =

déployaient un rouleau de papier 
et l’exposait au public en silence.

Ce furent les vaudevilles à écri
teau.(Beethoven) et

et le, hautbois. Leur Ho (Pim ton)
= facilitera 3'enseignement musical. _
S Collection unique de 16 disques dc 30 cm. Orbis, longue E 
= durée à haute fidélîtéj reprenant 1S6 chefs-d'œuvre, amsi E 
= que. des morceaux choisis appartenant à la musique occi- = 
E dénudé et présentés en trois coffrets :
E Coffret n° I : Du moyen âge à l'époque classique.
= Coffret n° II : Beethoven et le Romantisme. _.
= Coffret n° III : La Musique européenne aux XIX' et XX* E

siècles.

tes activités musicales des jeunesNOTULES MUSICALES
DU COTE DES JEUNESpar Georges AUBANEL Et voici maintenant la nef de l'égli

se, le ch
cillant de cierges, voici le RèvércndiS" 
s’.mo Père Abbé, mitro d'èvcquo cn — 
tête, serrant dan, ac, bras l'imago do jj;
/•Smôm^;0nda>blan>ctoSr"ô!cu* = ,*XICTI^r^xrJ>araître daiîS la ColIect*On « NOS AMIS LES § 
éclat* en même temps que sonno un S MUSICIENS » :
carillon et nous entendons, chanté S « RICHARD WAGNER », par Jean GALLOIS E

t e, ° L'Vffet3 Uel!t° ’ Vai*i«an t,° *d an s*C| a* = Aux Editions et Imprimeries du SUD-EST, 46. rue Cha-= 
crèche, l'Enfant repose entm le bœuf E (2‘)- — Chaque volume cartonné 18,5 x 14 : =
et l'Sne tandis que chantent suavement —j uA* ’NF - franco : 7,05 NF. E
une voix solo et les chœurs. Et voici E t* S

« Îan0«.bèn1l^ d'ïmîS don^nîïStiS! = rnwTSppn f01?131 et original, les Editions REN-S
dit-on, est duo à la poétique imagina- = CONTRE, de Lausanne, viennent de publier : 
tion de Saint-François d'Astiso, tout co .E « J’AIME L’OPERA »
petit peuple dc figurine, représentant 
les différentes classe» sociales du pays.
Il sont là,
crèche tandis que s'élève un très beau 
chœur.

des Prémontres tout bra-
Je continue a puis >r dans ta ! rendant singe des espagnols tas- 

, préface dw des Instruments] client dc les imiter, monstrant
deMustf - de Pierre Triche t (So- bien qu’ils s’aggrcent plus aux 
ciâtë de siusiauc d'autrefois) ; choses estrangères qu’à celles qui 
• L intention principale des pre- leur sont naturelles et clomcsti- 
rmers inventeurs des instruments ques. » (Ce snobisme français, tou- 
musicaux n’a esté a mou advis 1 jours vivace, ne date pas d’au jour, 
que pour rendre honneur a Dieu] d hui.) « Car qui ne scair que le 
et exalter son sainct nom par des ; luth est propre et familier aux 
moyens les plus recommandables j français et qu'il est le plus agréa- 
qu ils se sont peu imaginer. Je • ble de tous les instruments mtisi- 
veux croire qu ciisuite üs ont esté > eaux. » Pierre Trichet pense que le 
employés pour donner rdasche a 1 succès de la guiterre « instrument 
l esprit ctt contentant le sens de ! moderne » vient du fait qu'elle est 
iouie. Car comme la veue sc rc- plus facile à jouer que la luth, 
crée pur 1 agréable variété des «Qu bien cst-ce à cause nue la 
couleurs et comme l’appélit s'es- guiterre a je ne scai quoi d'effé- 
guise par l ebject des viandes dë- miné qui leur plaist et leur flatte 
beat es, de 1 ouïe est chatouillée le cœur et les rend enclins aux 
par la .diversité des sons harvto- voluptés ? » Le reste dit chapitre 
tueux que produisent les stistru- décrit l'instrument, son accord et 
meu/i de musique ayant pouvoir l'ajout par les espagnols des cas- 
d addoucir le courage des hommes ta guettes pour accompagner la 
les plus farouches et de les ren- guitare.

. dre souples et modérés cn leurs i 
actions* (ce qui n'est pas le cas; . „ . ,
des trompettes, hautbois, fifres ci • .f*® concert de novembre du scr- 
tambours dans leurs effets sur lus i %:<% «“»*«« Légère de la R. ~
soldats !) Suit une longue descrip-\*-E. était dirige par Michel Le
tton historique sur les effets né- i fTaPr •. donc orienté vers le jazz, 
néfiques des instruments: « On] ± °'cl auteurs joués ; Meyer, 
serait trop opiniastre de vouloir \*!ceï> Czerny, (toccata pour deux 
nier contre l'expérience que la mu- j ojjohcs/res _ à cordes), Mossotmv, 
sique instrumentale, serve pour i «foussorgsky, Colspn, Masscnet et,
accoiscr les perturbations et in- Michel Legrand dont L'OPERA 1 Gedda prèle à Admèle sa voix éda-
quiétudes d'esprit, pour chasser beaucoup aimé « Western pour alcpstf tante et puissante d'un beau métal
& chaigrin et la tristesse et fy' *°Ustcs : Roger t * ,11L Dans le r&e qu grand prSre, SariS
en outre pour éviter t'oisi- V* Brcmpette), André Paqui- Cet cp-.-ro de Glflck fut célèbre et no manque ni de profondeur ni ce 
veté et la fètardise ». « On ne net (trqmoone), Francis Lcntarque se maintint longtemps eu répertoire. I noblesse.
doibt point m’objecter ici la des- er. ‘e Violoniste Helmut Zachanas. te musique y accuse la noblesse des te réalisation tcchniquo excellente,
bouche et les desbordemens qu’on i1. y,tn imprévu très agréa- sentiments exprimés par les personne- est complétée par une notice et une
présurtDOse estre causés par l’usa- ,[c: • ,/ff ^Phuultssements étant oas.. La ligne mélodique y est oisce; analyse scénique. Voilà donc l'occasion
te attrayant des instruments mu- ?wt 7-ach'jriasS i orshestro, de son côté, nourri et fa- de prendre un contact partiel mois
sicaux, car plusieurs autres cho- \ demanda a Michel Legrand de se. vissant. A ce sujet, signalons I irnpor- suffisant avec fe chef-d'œuvre de

bonnes peuvent estre perver- niettre au piano et ce fut un duo tance et l'opportunité hardie de I Ins-
ties par l'abus et malice de ceux improvisé d une fantaisie extraor- trumentoticn.
qui s’en servent» L’auteur avait e},'.,care dm mu tout le monde, cn (Extraits retenus: Ouverture: gran-
sans doute prévu les outrances l°ie> U.y. o toujours quelque cho- àevr tragique; Ado h «Grands
des fans du rock-and-roll se d original dans ces concerts. Dieux, du destin qui m'accable » où la

Ce meme mois a eu lieu tnt con-i P-eme exprime sa douleur révoltéo. 
ccrt aussi original, à la salle Ga- » Où suis-je, û malheureux Alceste !» : 
veau, retransmis par ta Commu
nauté Radiophonique des Pro
grammes de Langue française 
r Concerto sur votre piano » émis-SA. Il
slon de Jack Diéval en coproduc- mes ». «Je- n'ai iomais chéri in vie.»
lion avec Bernard Garnirey-Rcty. * San, toi je ne puis vivre. » < tAon
Au programme : Cinq Premiers faible cœur partage vas tendres
Grands Prix de Rome.Jean-Michel -pleurs»: épisode douloureux. A, iti 
Damase. Pierre Petit, Odette C-nr- « Au pouvoir cia la mort je saurai la 
tcnlaub, Roger Bautry, Pierre-Max revif »: énergique affirmation do Hcr- 
Dubois qui se sont manifestés en -u'e- Et le dramatique .appel do la 
tant que compositeurs et pl/mis- 6eine « Soutenez mon .courage. *.) 
tes ; trois pianistes dc Jazz, Ken- Commençons par juger J'orchestre,

.... , - ny Draw (U.S.A.). Raymond Fol Puisqu'on i'cnicnd seul dans J'ouver-
gatllardes, espagnolettes, pas- cj Jack Diéval, un ninuistc clos- lurc. Conduit prn P-étre, celui de 

semezes, passccailles, pavanes, .ale- sique Jean Doyen. Comme ouver- l'Oàèru présente une grande qualité 
mandes et romanesques avec mille turc le Concerto pour 4 pianos île sonore et, en des accents profonds u: 
gestes et mouvements du corps /,-5, Bach, mus les 5 prix de Ro- sincères, affirme une fougue Dès 
autant Grotesques et ridicules que me m solistes, mais nas dans contrôlée.
leur jeu est bigearre et confus» \ leurs œuvres. Pierre Petit a joué. Consuelo ftubîo est Alceste j eüo a 
{Il me semble que certains joueurs. avec beaucoup de verve et à la 1° vo*x du rôle, mais la diction n't-st 
de guitare électrique~.) » L’on j manière de différents compositeurs pus toujours distincte,- :os grave; sont
trouve neantmoings en France des magnifiques, ses aigus assez fatigants;
courtisans et des dames qui se1 (Suite page 2.) d’elle révèle une gronda vaillance vocale.

I UN PEU D’HISTOIRE . . .
Puisque r&ctunllté, comme Pon dit, 

quelque loisir, puisque le 
danses du 1er décembre

rîen n’est plus significatif, rien n'est 
plus émouvant qu'un public de 
qui écoute. Sans idées 
souci dc snobisme et 
sons sectarisme, nos Jeunes sc 
prendre à ce 
sent au Jeu 
Instruments.

«*.
dc

eu lieu quand ces lignes paraî
tront, et que noire confrère et ami, 
Guy Fcnchault, vous parle d'autre 
part de Johannes Brahms, à propos 
du Festival dc décembre. Je suis heu
reux dc consacrer celte chronique ù 
deux questions, dont J'ime concerne 
directement les AAtJ. et dont l'autre 
doit réjouir les JAI., c'cst-hdire tous 
le» « Jeunes Musiciens ».

En effet, d'après certaines questions 
de notre courrier et & certains indices 
extra-parisiens, 11 
soit nécessaire

Mozart et trois ou
Pour qui les ratns. Un tel va

bien, c'est un spectacle 
bien propre cn tout cas h montrer 
l'Inanité d'une certaine critique. Je 
m'explique. Certes. U n’est pas 
tion d'éloigner nos Jeunes dc la mus!- 

sérieuse ou de les attirer

«su
n'ontque la plusr,sr concession que ce soit b 

Mais b sc tcnl de la •lr toujours 
les nuages, 

:t avec 
établis-

sur les sommets et dans 
risque de perdre le

semble bien 
dc refaire ici un

qu'il 
bref 

t : ceux 
e pardonneront 
désirent sc do- 

ou dc certains qui n’ont pas 
toujours bien compris.

lin 1951, donc, M. Léon Dchu, qui 
“volt été neuf nns plus tôt. 
Secrétaire Général des Concerts

le fondateur des Concerts liduca- 
tifs de celte Association, créait les 
Activités Musicales des Jeunes, qui, 
dès la première année, recueillaient 
quatre mille ndliérents. On cn compte 
aujourd'hui plus de cinquante mille b 
Paris et quarante mille en province, 
répartis en vingt villes. Ce résultat, 
nous l'avons souligné dans notre pré
cédente chronique est dû tout d'abord 
b l'ardeur, A la fol du fondateur du 
mouvement ; musicien lol-mÔme, il 
fut des tout premiers cn notre temps, 
h faire quelque chose dc pratique et 
d'utile en faveur du développement de 
la culture musicale. En effet, il con
vient de préciser le règlement très par
ticulier des A.MJ. Pour adhérer nu 
mouvement, 11 suffit d'acquitter une 

ur foutes, sans la moindre co
ntinuelle, un droit uniqui 

d’adhéicnt d 
valable Jusqu’il ce qiti

tulaire ail atteint l’Age dc 25 
clic lui donuc durant ce temps, 

et réductions dt 
le concerts cl de spec- 

p(visibilité d'assister moyen- 
légère participation aux frais, 

concerts organisés par les A.MJ. 
Journal mensuel sert dc trait

certain « monde » ! M. Roberton
In terre cl, si l'on veut qu'ils 
sent une hiérarchie de leurs goûts et 
étayent leurs préférences, cncc 
U leur donner les éléments dc 
raison. Quand le Trio b Cordes Joue 
une partition dc Martbiu,

; quand le Quatuor dc 
évoque, dons la seconde

historique dc notre mou vinucn
ardI qut le connaissent nus 1 

cn faveur dc ceux qui lui dont la Chanson du Muiodn «tfaut- lellcs » o ntS J^'f^^'^Charies IMBERT,photos dc Kurt BLUM. Collection S
S Tous ceux qui aiment le théâtre doivent se procurer ce = s t'ês beau livre. =

pa- lamais déparé nos programmes, - Usa 
au contraire 111 fait unesantons, entourant la Les Activités Musicales desaction 

Saxophones 
partie dc son programme, les danses 
d'autrefois et d'aujourd'hui. Il n‘a pas 
moins raison. Quand Yvon Le Mnrclta- 
daur Interprète des mélodies dc De
bussy ou Ravel, il n raison, mais quand 
l'Ensemble tic Cuivres -de Gabriel 
Masson termine son programme par 
une Burlesque d'un Jeune compositeur 

in, A. Ralph, U n’a pas moins

comme
Colon ne s'adressent pas b 

F.CLAIREE ou qui se croit tdb ; 
artistes, scs présentateurs et les I 
tes pcrsonittLUéa qui président à ses 
destinées laissent cela à... d'autres t 

pour ceux qui
la musique, pour ceux qui 
curîcax et SURTOUT — e’ 
tfiebe la plus 
Relie
qu’elle n'a pas 
suppose te respect de l'art, la dignité, 
mais aussi le charme, le sourire. Nos

EUTE
ne.
tifs(Suite en page 2.)

Nous
en sontcmoNuzoe ueç Ptequee est là la

urgente et la plus dlf- 
amener b cite ceuxamoricn 

raison.
Je reprodie assez au cinéma et b la 

télévision d’nwlr sous-estimé le public 
— et de continuer ! — pour ne pa, 
vouloir suivre ce dangereux et perni
cieux exemple...

Mais Je crois aussi qu’il faut savoir 
d'attention.

touchés î cela

programmes 
voisiner les noms ded'inspiration religieuse sont écrits, 

eux. on espagnol); 2° Psaume CXXI. 
de Victoria à douze voix : triple chœur 
mixte. Intervenant d'abord alternative
ment puis simultanément (écriture 
complexe. Ici, moins de mysticisme 
gue d'éclat extérieur, de puissance).

Comme dans les précédents disques, 
l'Ensemble voral Blanchard apporte le 
ioin le plus extrême i toutes les exé
cutions. La perfection individuelle est 
ou service de l'entente collective. Lo 
« fini » technique ne fait nullement né
gliger l'expression, laquelle trahit une 
tendre ferveur.

les chœurs sont coupés par des piè- 
ce: d'orgue du grand Cabczon : « Va
riations sur le chant du chevalier * 
(Sept variations ■J-*n s lescuolles le 
thème est orné successivement par di- 
vors leux d'anches) «Pavane» (déli
cate et brillante); « D'où vient cela ?»
( Doi'cieuso fantaisie).

Sur un instrument ravissatnmont lu
mineux, Froidebise en donne une - in
terprétation rad!cu:o et qui transpire 
dq poésie.

Excellemment composé — ses élé
ments se complètent et s'harmonisent 
cn une heureuse succession — et très 
bien enregistré, co programme laisse 
une impression _de beauté totale (2).

NOËL EN PROVENCE
Tomasi écrivit ren y Divertijie.v.enl 

pastoral * peur accompagner la m.sse 
do la Nativité, avec pastrage ( une 
vieille tradition provençale J en l'Ab- $Ui 
baye Saint Michel de Frigolet.

(Suite en page 3.)

et de Ro
bert Clérissc ; 
doivent pouvoir montrer la 
lion de telle page d’ilonegger 
aussi le charme de telle » Muette 
Messager, 
aussi bien

doser un effort
la curiosité el la controversé, el per
mettre Kiirlotil d'établir un jugement 
‘Us valeur, c'cst-b-dlrc dc former le 
goût. Que dlrait-on d’u 
lettres qui ue recommaiideraU i» set 
élèves que la lecture dc Flnton, de Ci
céron, dc Pascal, dc Montesquieu, de 
Renan et de Gide — Je cite au hasard, 
cn fonction dc mon propos ; on pour
rait établir trente ILstc* parallèles ! 
Ce maître ne serait pas seulement ridi
cule ; U serait parfaitement nuisible 
et détournerait b tout Jamais tic la 
lecture ceux qu'il a mission de cnlii- 
ver !

provoquer
» de

El, pour nui part, Je veux 
l'Odsfols po 

Usallon 
criplion. La carte 
ensuite

ouvrir un concert
ù la musique dc Luther, quo^te dore 

Concert n’a pas été ree«si
c d'ins- un professeur de

dc Jacques TVévert.
Nombreuses sont lea demandes qui 

parviennent de province.
Les A.MJ. sont b la disposition dc 

tout unhnaieur aimant la musique ; 
s’il désire y tnléresser des jeunes, 
qu'il écrive aux A Al J., 252, faubourg 
Saint-Ifaiioré, l’aris.

Se reporter b notre n° 157, tic no
vembre 1962,

entoure 
son li
ons ; 

, entre 
nns un

Glü:k ( 1),ses noua
autres a 
grand not 
laclcs, la 
liant une 
aux 

Un
d'tuilan entre tous ces Jeunes qui 
consacrent le meilleur de leurs loisirs 
b la musique. qu'iLs soient eux-ntémes 
exécutants ou simples 
sens le plus noble du tcime.

Qu'Il s'agisse du Trio >i cordes de 
la Garde Républicaine, du Trio d‘nii- 
chca de Paris, du Quatuor de Saxo
phones dc la Musique de l'Air, de 
l'Ensemble des cuivres de Gabriel 
Masson, tous ces concerts ont été fré
quentés par mie assistance souvent 
nombreuse, toujours uttcntlvc, voire 
passionnée. Depuis l’an dernier, d'au
tres programmes sont proposés dans 
les mêmes conditions pour pouvoir ré
pondre aux nombreuses demandes qut 
sont faites aux A.MJ. : c'est ainsi 
qu'un duo piano et violon s'est cont
inué avec le Jeune cl prestigieux 06- 

Jarry et R. Asselln ; un progra.u- 
me s'intitule ■' T'ouvèics et trouba
dour.; *. un nuire t De l’opéra h ia 
mélodie ». et Je ne puis les citer Ions. 

Bien entendu, ces concerts sont pré 
niés et commentés et. de cela, {c uc 

vous dirai rien, cl pour cause 1 Mais, 
J plus cucore que les Instrumentiste*. 
* le préscnlaicur VOIT le public. Or,

von logea 
ombre d

LE CHANT CHORAL
MORALES, o'.e.

Ce sixième disque d'une très remer- 
guablo série que nous avons dé;â ci
tée : * Chapelles princîères » est censa- 
cré iè celle de Philippe II d'Espagne.

La charpente cn est formée par qua
tre pièces de Morales (1500-1553) : 
« Magnificat septim) toni » (du 7“ 
ton. La psamoldic, -au ténor, est en
suite commentée per la polyphonie. 
F^to influence grégorienne donc). 
< Ave Marin ( à cinq voix, intime 
recueillement). « Missus c-st Gabriel » 
(Motet a quatre voix d'hemme-s. Page 
plus archaïque que ie. Magnificat). 
« Lamentabatur Jacob » ( pour un
mezzo-soprano, 2 ténors et 2 basses; 
tessiture d'enîamblo assez gravo par 
conséquent. Celto œuvre importante 
ntt une longue et émouvante suppli
cation).

On pourra entendra également > 1° 
7- ' chants spirituels de Mudarra r-our 
ténor et luth (simples, avec un fond 
do naïveté touchante, ces trois chants1

A noter qu’au 18* siècle Tardai, 
je crois, n'écrivait que pour les 
instruments car il avait peur du 
caractère magique de la voix. Voi
ci le chapitre sur la guitare : 
« La guiterre ou guherne est un 
instrument de musique grande
ment usité parmi les français et 
italiens, mais encore davantage 
parmi les espagnols, qui les pre 
miers Vont mise en vogue, et qui 
s'en sçavent plus follastrement 
servir qu'aucune autre nation, 
ayant une adresse particulière à 
chanter et sonner leurs sarabanr

décision après l'oracîo. « Tes destin* 
sont remplis a, « Divinités du styx » : 
ceîto invocation est demeurée fameuse. 

* Bannis la crainte et les atar-
nmatenrs, au Concours de musique de Lorient 1962

Tirage dc la tombola de ln j 12208 11185 727S 11535 3406
n62 11551 14015 14737 1173
m 10371 12493 13*116 13602

Musique
Dimanche 21 octobre 1962 à 11 h.

30, a eu lieu, à lTlùtel de Ville do 
Lorient le tirage de la tombola1 
de la Musique organisée i\ l'occa
sion du Concours International j -<s.7 
de Musique. Cette operation s'est J ' 
déroulée sous le contrôle de M* ]
Veillct, huissier, et en présence 
do MM. Paul Macé, Président -du |
Comité du Concours ; Henri Pus- j 
lotit. Trésorier ; Georges Gali- L.ngtte un électrophone La Voix 
nier. Directeur technique, de son Maître le n° 1134.

Voici la liste des numéros ga- Eufin, gagne le gros lot, soit un 
gnanis. Téléviseur Schneider, le ri* 6661.

Gagnent un disque tnicrosillou : t Les lots sont ît réclamer dans 
1*866 3702 114Î6 4929 493 un délai de trois mois, chez M.
13033 5399 1937 568 55551 Macé, 39, rue du Port, 5 Lorient.

14631 1841 114473445 USB
6523 10551 2925 4987 1691

i 11956 2036 359 10996 3329
7424 13392 1496 12044 £198

5893 14119 13183 122.30
Gagne un elcctrophonc Philips 

le n* 13065.
Gagne tin vloctrophone à Iran* 

si s tors Mélovox le n" 5086.

des,
■ i

fard
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musicale£a wLC3 --------- Musi(lue te &»&#$ de la Paix de Paris
««wHïïe SS-r-lêz^S '«e sa patronne SAINtCCCdU

*c* intéressant rccuei % ^ EdithiSTdmmbaiT'uTr- îc> Pajx M «SuhiSSt teffiïï 
i»f«« .*«« rfe .discrets conseils de 12AfShSSS&ti^iZ' restaurant de
n fluw/eni pw é/é mutiles car n 3 voix égales et or cite hic hJrnm. a ^ou£ a^n de fêter digne*
"f /f ^ d,/S e'^;71^ i nations traditionnelles étant a* SiCDt Sainle CéciIc' ,cur Patron-
mais à des adultes, mettons a de,'- scz anciennes et trou 1! nc: ,
grands enfants... .~Jfj Quelques essais de rajeunissement -\Jir»ni3i ta^ c ■ d?lonncur, nous

trop modernes, trop difficiles (ce- SL0 Pla\s.,r remarquer la 
. . la va souvent ensemble) n'avant Mi‘ ^?pon' ,Pnifct dc

A l occasion des grandes semai- pas donné satisfaction, je me mis SSliîîïï» de Hautecloquc, VI- 
I ncs Musicales de Paris, la R.TJF. au travail et le recueil «< Gerbe de S mm u ‘vnSÇ*^!- MSnîc!* 

a diffusé, en deux concerts, la tri- Noël » put paraître pour décem- Sont hVT rw. ,v*cc-prêsi-
togiç «Jrtonfi » de Cari Orff coin- bre de cette même année. Un pre- s2ie dÀftSîE®ep«SSlt,r1 dc-n a 
posée de Carnuna Baratta, Catul■ mier tirage de 3.000, épuisé, un MPf^olltfC?n.se,1icr
h Çarmtna, Tnonfi di Afroditc enregistrement intégral surdlsauc , c »^ut' dcPréfet dc Po- 
éents pour solistes, chœurs et or- Carnaval (propriété de Deccuj par !,CepiÆyiUDl^CftCîir Glîn,îral.(I? 
chestres avec une nombreuse per- ><i Chorale de l'Université du Sa- , Poiî.ccf Municipale ; Les Mai- 
cusston sur des textes du Moyen cré-Cœur dc Bathum, N.-B sous . Chefs d Orchestre et profes
sa et de l'Antiquité dans le dia- 1« direction de R.P. Dollard Trcm- c‘:lî!i •c u Conscrvaioire National 
Icctc original ; l'œuvre est entià- May, grâce aux efforts dc M. R d5 far,lS>. MM- rÇJj>
remetit scénique. Au concert, il Archambault, tels sont les rémi- nHnn* President de la Confédc- 
faut connaître le sens du texte tais qu'oit a dés chances d'obte- rall,on Mus,CaJc de France. Thi- 
parfois truculent, pour mieux coin- nir lorsqu'on nc travaille pas uni- l?Ut Directcuf du Conservatoire 
prendre la chaleur, la bouffonne- quement pour soi, mais pour lc< . Laon' cl Hl\ nombreuses au
ne cr aussi la tendresse de cette autres. Tel est le rôle du créateur ‘rcs. Personnalités parmi lcsqucl- 
musique volontairement tonale artistique dans la société. r? fau\ souligner la présence
rythmique et sans préoccupation^ George Atm^Mm effective de MM. I.ecratn-Eiffcl,
de techniques nouvelles, de>ù cri- Georges AUBANEL. Directeur de la société « Eiffel »,
tique de ceux qui ne veidcnt .........................................................
neutre que la musique à systèmes • 
elle sert magistralement le texte 
et sans doute aussi la scène. En 
tout cas un public enthousiaste 
comme on n'en voit que trop rare
ment, fit une ovation aux solis
tes, au chœurs de ta Frankfurter 
Smgakademic et à l'orchestre Phil
harmonique de la R.TJF. conduits 
parfaitement par Ljubomir Ro- 
mansky.

\
(Suite de la première Page) ! également édites par Alphonse todut \

sa. ïfs, &Z te v ssis?ôplats populaires e» aussi cotti Su «sNafii?'uva‘,,<* <,'.orchei!r"‘io,>- ^vÀi^n-Michcl Damasc) Mécanique

du « Pastraoo ». si boll© dans »a h? LbiAt' ? du .hau,boI‘ en‘r® le* stro- rc-Max Dubois, les auteurs au pia-
bliquo simplicité. bI* jl .,*9 Lcs cflus ia9es, les sonnailles / OH put se rendre compte de

Tandis qu0 le sounir. nî u^ez‘ .• ?nts. du ^,C]neur 0» do * ^çontestabic maîtrise de ccs lau- 
douse et lent® pastourelle ïe^hïf ^11^ matmjet le bel effet dos voix réats. J avouerai ma préférence 
berger* J «2? “ , n* ? Nobl)' ,ei eharm*ntos vo* *»«' i'ccuvrc de JM. Damasc que
Povr la première foi, « o “i orncnt la "élodiè dan* jottnerats entendre entièrement.
«t fait une l.r» îivérenre .t voi^ laî.mlnu',l1 îonna1' ®t les eu* c* compositeur contemporain n'a
qv* s'avance, tiré par un iaiu,V0 C r,*"tei ritoumollcs, pittoresquement Pas bonté d écrire de la musique 
rustique chariot oè reposo l'humbU qu **porcn» ,Ci couplets locale et cette indifférence au su-
mais pur* offrande 1 S1,nt‘Josef.h m 8 dix, !» délicieuse & des systèmes que la mode vou-
l'agneau dernier-né Pour ‘ V «aime ambiance qui règne dans O dratt imposer le libère de certains
cette scène pittoresque le «ÏV ^ST9*^d#ns ,a rnontaQr'c. avec voix complexes ; il peut ainsi écrire
tour * utilisé avec bonheur flûî^ if * Î Vf C0,t® lonuc *' expressive do \me. ••mstquc franche, sincère et 
ton et harpe. Le Père Abhjil^u' If fut0; ,nou* no,cront •»•»! la ten- brumeuse et des plus agréables 
pris d* l'Enfant Jésus #tdÜa?.Jî: quL ***»•’ bî#n ""duo dans le à. entendre. Cette belle soirée
Famille pour accuallHr U< J*. Jt?* 'Ten,°Jd® I avant-dernier Noël. Lr: S acheva par la « Ballade » dc 
gars. Et nous ontendons aû..1?,» *^1* 2f',r °,u ,0,S8lnto Viorge récon- Fauré, jouée à la perfection par
are et pastoral» aubade aJL^Iî*/îf* î?rJ*l.f * nt Jo,op,, •»* P»r contraste. Jcai1 Doyen. Magnifique soirée due 
flûtets rythmé par Si tambourin. 1° B,ai,ei* *uî 6data- bien au musicien conmlct qu'est Jack
encore. TdmaW treuvÀ Ï! ? iU ythrTé°' dan* ,a d®rnièr® P'^cei Turc- Dléval qm est un fervent du pia- 
mais Jolis effets lreuvé de «Impie* lure lure. avec effots do crécello et de avtsi que le prouvent 

i 1 x-!, . d‘ver* accossolros. Tout cela, il faut le breuscs émissions.
sa c«re«nonio calendalo va mainte- dlre' marque uno parfaite réussite. 

r*nt. .** ,t,*rm ne.f- * ,!e* missa est ». Ajoutons que tous les textes pro- 
C ost I» départ do tous les fidèles qui, vonçaux ont été traduits en français, 
lentement quittent l'église. Dehors, Bî«n qu'il soit évidemment préférable 
comme dit Mario Mauron j « C'*st la da «hanter tous ces Noêls dans la si 
Palestine à ! aube du jour nouveau, musicale langue provençale, les textes

, e#*1 ««I notre Palestine provon- fnMK*i* «ont pirfaitement utHisables
çate ». Un chœur retentit, les cloches *ür •• musique pour les personnes peu 
sonnent a toute volée car «Noël cban- femlliarlsées avec la prononciation 
to par les cloches » et voici qu'éclato ven«al°-
a nouveau comme un chant do victoire, A tltro doeumontaiîo, jo signalerai 
le cennquo traditionnel t « l| ost né *•«» I» Noël Gulhaume, Tonl, Pèire. 
le divin Enfant ». Là-bas, vers l'Orient, dont la musique a servi pour l'hymne 
l aub* parait et. dans les dernières Vj. J ml«trs!len : la Couoo Santo. a été at- 
brations de cloches que l'on perçoit *rib‘»é * tort à Saboty puisqu'il a été
encore, les pèlerins s'égaillent dans composé par le Frère Sérapîon qui vi
les chemins do la Montagnette... Vait dans un couvent d'Avignon vers
, Ce **u il faut dire, en conclusion, 1^05, ainsi que nous l'a appris 1o mu- 

e art que Henri Tomasi nous a donné *««>logu© provençal J..N. Clamon dans 
dans toute la sincérité do son cœur 'un de nos domlors numéros. Do 

provençal, une partition qui, dans sa mémo. Trois Rois sont on campagne 
charmante simplicité, atteint à uno vé- **» l'œuvre d'un auteur anonyme. H 
ritable grandeur. Il a réalisé dans >ss n'«" reste pas moins 
pages uno œuvre très émouvante qui 
lui fait le plut grand honneur, des 
images sonores que nous n'oublierons 
certainement pas. Et les thèmes pro
vençaux qu'il a utilités sont parés à 
ravir de ses si jolies harmonies. Tout 
au '-ng c'est de la musique et de la 
meilleure.

Ouan* aux Douze Noëls de Saboly,

(Suite de la première page)

en peu t
Peter, attaché de Presse et Pi- 
gmire, sympathique directeur du 
restaurant de la Tour, qui ont 
contribue au succès de cette as- 
semblcc en mettant h notre dis
position Je restaurant somptueux, 
tant par le cadre que par sa pers
pective magnifique, La haute qua
lité du banquet fut aussi appré
ciée dc tous.

H est pour moi un devoir de 
ne pas oublier un collègue musi
cien au rôle combien efficient, 
notre ami Charles Tournera qui, 
chaque année, assure la présenta
tion picturale des menus avec la 
gentillesse et la compétence qui 
le caractérise. Merci h toi et bravo 
pour ton distingué talent.

Une ambiance fort amicale ne 
cessait de régner et avec satis
faction, nous pouvions apprécier 
et juger de la communion do pen
sée de nos musiciens retraités 
intimement réunis ?i nos jeunes 
artistes et aux amis des Musi
ques de la Garde, de l’Air cl de la 
R.T.F.

, M. le Préfet de Police a tenu 
«Pnmcr son contontc- 

SÏ2L^1, en molorriiinc avisé, a 
disserte sur nos activités avec élo- 
3"incc. • “ous l'en remercions vi
vement. Il est pour nous un hon
neur de porter bien haut le 
lleuron do notre grande maison.

Après les prises de parole de 
n-î Cfcrsrs b^onnalités présen- tes, des diplômes et décorations 
m,V«&t,ücs furcnt attribués à nos 
musiciens retraités par M. Ehr- 
mami rresident dc la CA1.F. ;

teJicitations et remerciements 
aux membres de notre phalange 
QU!'i‘\cf: P.atlc,,cc et abnégation, 
ont été le ciment dc base dc l'édi- 
lice artistique du temps présent.

Les musiciens des Gardiens de 
la Paix ont tenu comme chaque 
annee a assurer leurs chefs, MM. 
pondeyne et Afchain d'une col
lective affection et de leur recon
naissance en leur offrant deux 
magnifiques cadeaux, geste sym
bolique de trait d’union de la co
opération artistique entre l'exécu
tion et la direction.

Hommage particulier à M. Jac
ques Afchain qui, en organisateur 
style, a été un des réalisateurs 
de cette totaie réussite en colla
boration étroite avec des camara
des dévoués, nos amis Wcidner et 
Gaussen.

Notre, ami Monatte, secrétaire 
de notre Fédération, a su, par 
sa présence parmi nous, appré
cier lui aussi notre unité dans 
cette ambiance d'union et de 
CO!]corcle notre distingué caroa- 
nidc G. Gaussen. délégué du 
sonncl, h l'activité sociale 
jours agissante, a, lui aussi, dans 
sa prise de parole, tenu h expri
mer sa satisfaction d'œuvrer et 
de persévérer dans ce climat 
d'unité prometteur et sympathi
que.

Une tombola, organisée par no- 
; tre Chef adjoint, terminait cette 
magnifique assemblée, tombola 
axée particulièrement en faveur 

[ dc l'un des nôtres frappé par la 
, maladie ; notre pensée affectueu
se pour notre jeune ami et son 
prompt retour au pupitre sera 
notre souhait le plus cher.

Scion l'usage, les œuvres socia
les de notre maison ne furent 
point oubliées. Merci à tous les 
généreux donateurs.

SAINTE CECILE, maintenant 
révolue, est pour les musiciens 
une réunion dc joie et d'espéran
ce. La qualité primordiale' de l'ar
tiste n'cst-dle pas une règle d’êtré 
bonne, expansive et généreuse ? ' 
Puissent ccs qualités être en no
tre sein toujours aussi effectives î

Le Délégué suppléant :
M. GINTRAC.

>Avvvvvyvvvvvvvvvyyvvvv\
Toulouse-Pyrénées)
Bal Champêtre, de Jean Bentaberry, de 19 h. 20 à 19 h. 45 f
1** janvior 1963.

Violettes do Toulouse, polka pour 2 clarinettes (F.-P.Lcup) J. Paru 
ot perroquet, schottlsch (Corfcir.) ; la bassinait», mazurka pour co 
•LA. Monestes) • Ang«lita, Fandango (Ch. Gaie,a) j L* Mut*adîe,.< 
driiîo (F. Boisson).
8 janvier 1963 :

Los moines en goguette, polka ; Sous les platanes, schoitisch (Cal

de J.-

A

nos

ses nom-

A
A une émission de « Mille nou

veaux francs », le concurrent 
n ayant pu reconnaître deux airs 
dopera s écria : * Et pourtant 
j entends de la musique toute la 
journée — Si vous écoutez Àzna- 

pro v9ur> ^Pondit le présentateur, ce 
-jiicst pas cela qui vous apprendra 

la musique ». A une autre émis
sion, cette question : Citez les 
trois mouvements d'une sonate ? 
Allegro, adagio ou andante et pia
nissimo, répondit la concurrente 
après avoir consulté ses deux ren
forts.

des Anciens Musiciens Militaires
On peut bien dire, aujourd'hui plus 

que Jamais, qu’un musicien militaire 
« en activité
rare, pour ccttc bonne raison que les 
musiques régimentaires ont presque

M , __ toutes disparu. Autres temps, autres
Dans Arts n 891, eu première mœurs ! ob csf-ciic la belle époque

page, deux articles. Celui d'André dc8 conocrts militaires dans nos jar-
Parinaud « Le haut du pavé » a*. dlns. Pl,bUcs c| brillants défilés,

de faire paraître : Ta voix et ses ac ,P , chansons_ au on veut temps modernes, les soldats musiciens
sortilèges, de Lancelot. Cette bro- rendre plus commerciales. J’ai eu arboraient encore avec fierté, sur leurs
chure, écrite avec, le tutoiement du sollvent I occasion de constater la m,anfchcj* “ symbolique lyre d’Apollon.
Maître envers son disciple, s'adres- mauvaise influence des chansons JJ* ,5^r

aux chanteurs et comédiens à WM™*.f «te t«mes surtout S' SSSuTïSr ,ffit,"ÎSiSE cm . l-jummo. Ami-
qui die donne des < conseils tcch- ^ a appelé lâge de la recevoir. Cela voulait dire que cale des Anciens Musiciens Militaires .
niques, exemples musicaux et SU g- ,Wai,r particulièrement chez les nous passions enfin à la ■ section hors dont MM. Charles Lhonune et Pierre 
gestions sur les possibilités ntagi- lllles- chanson nest pas aimée r»nn », que nous étions définitivement Dcgcnnc «ont respectivement les actifs 
ques de leur Art » Voici un ex- pour clle-mente, mais pour la ve- * c,nt5“* ’• 9“« “«m* n'éUons plus «a dévoués Président et Secrétaire gé
trait de la nréfare de Pierre Ber. dette il la mode qui Ta lancée dc? ", élrcs musiciens ». Fût-on 1« néral, avait convié scs adhérent au Allons ! Soyons comme le Président
fit, Prn/^cAniCl rXïtlLd'où un déséquilibre des nerJln* Pr‘x d.u ^"“rvntolre. ou même Grand banquet traditionnel de la Snlntc-Céut- Charles Lhommc. nous, les vétérans,
W'b Professeur au Consen’atotrc “ ™ “J nerfs OS- PrLx de Rome, II fnUalt d’obord avoir le. le 19 novembre dernier, h la Bras- soyons optimistes et gardons le souri-
de Parts « Ce livre apporte un ifeLÎ’iï.luJ0?* tra‘ ,a mod.c*,lc ,dc «^«vcnlr « élève » «cric Mollard. Ce fut une bien agréa- re, malgré la disparition presque com-
éclairctssemcilt sur ces rôles du ' , fcneux dans ICS Chorales qui avant d être classé « musicien ». Le rt- blc soirée, en tous points réussie. plèUr dc nos musique» mUÏtalrej. VI-
cœur et de l'âme dans le chant, ï,onf. pas su éviter ce danger, glanent était le règlement et U foUalt J'ai eu personnellement la Joie d’y «m* mec notre temps,. Il le faut bien,
et c'est là son olus ennui mérite ** article SC termine ainsi : et a assister et dc constater notamment que mais gardons
L'auteur ne sénare noint Tannrcn- quand une réforme d'un enseigne- »^*w**##w^***»»*« notre chère et belle Musique de ta ««mn**»* Et i
dévefa de 10 }eC,WTe ^du ^^sScMTnfi\SS HP l’dllHIf SSJTSgt K ^édtdre.

saBVOns DB 1 • •1 “s-s sa.wssjss.«—.ipoint d'âge pour cela. El cet ef- fcrû - intelligences, brisera avec IfkAMltniihln f||«iUnM|: brillant clarinettiste encore en activité, J Amicale. Et U ne me reste plus main-
fort spirituel constant doit le rap- Ics.vleu* ordres de la scholastique rn0|10P3lll6 « utlIDBPll » M* »*** Jcan- S 'vtre^tfmde^è ISS
procher de l’étemelle vérité en le l.l,rn!îrfutasirJt’ Sf, PJC£fC"lPera E' noul av'°ns ,c?.ausî,,> «f Lhommc et pierre Dcgcnnc qui ont su
faisant dMnir « le plus grand », lavMif^Ou^à quand?6 Ct ** 03 dimanchc dc juin dernier. mn.i^Ôt^’d’œr pSïdent de°ia c!mjf *\Wt* ,«*“,toer «*•« cUaiTOnn‘c »*•
c'est-à-dire le Mage» Ù'est bien sur °UiJ j»™*? 1962, qui m'amenait à La Fertd- SiAÎbcrt Ehrmaïn.D’aares ^rson' ^ « ,llonilcur
un aspect universel de la question rü,i’rQn Bernard, où j'accompagnais, en naiités assistaient h ce banquet, entre
que réside Vonginahtd de cet ou- «c lame de Jacques.Bourgeois, Janl qu'invité, notre belle « Har- autrcs : M- Bc,u»« Directeur de l’Har 
vraee; c'est ainsi que le chapitre e.si une relance du public (une {monie Boulonnaise », en heureux mon'c « La Fraternelle », de Caen, r«- 
Rythmes prépare le diantcur à se dc, Pl“s> eJ a longtemps que déplacement, cc^ dimanche, dis-je : SfWbiîl *L 
familiariser avec des rythmes coin- c.el,a dure) qtu continue à ne pas {devait me réserver une surprise dè° Mustmc^n^ymiih^LnivmemC^,Cu
plexes. Parlant des rythmes choi- 5fïï5‘Và8réaWe. En effet, indépendam- quc'faire unc courte appariUon. juste
sis parmi les plus classiques dans «J* °M 'me musme quil n ai- ï mCnt des douces joies musicales P^r s’excuser de ne poureir rester 
quelques folklores du Proche et de \ne P°s alors quu remplit les sal-l qui m-,<taient offertes par le svm- p,lis longtemps pour cause de maladie 
l'Extrême-Orient, l'auteur dit : 0,iJ ?V0lÏÏ du Bccfil0vc{b d«îpathiqUe f&uïï'd“,“Ii,,n,lle’
« Même si tu es un bon sotfégiste, Schubert, du Wagner... Ceci son c]iej- ’ mon camara- ^ Prudent Charles Lhommc a pn>-

Rancis *(?* ttTavîc SÊaSfeS ï
* plupart, de danses auxquelles tu %*£*"*£* rmuJmStrriïœi lcnt concert donné par l'Harmo- les qui avalent été ctnpéch&Sria peut-être pas encore eu locca- quatre œuvres contemporaines . Bouionna;sc ct Dar i‘iTarmo. MM. Llcsscnfclt, insiwxicur

sion de participer. Je te conseille (Pas f/{ce*-ij0ln.es Aa,tf- ta!e sade njc Fertoisc que dirige M Cré- s,lqi!cs«c ,l a3r i Chef
donc dc sentir ces rythmes avec altx 2/3 vide. D après /auteur, ce ,. „ 5:, ? ’ ,i „ J t il . ,^,^3 dc ,a Mu»l«we de» Gardiens de la Paix;tn ii PL rPLc programme aurait rempli le théû- P'n- un chef dévoué et talentueux, Rcné Bénédctti. Professer au Corser-
tout ton corps, danse-lcs, frappe . Chainns-Elvsées un mardi n°us fûmes convies a une recep- vatolrc Supérieur de Musique dc Paris. dans tes_mains pour en marquer ^esChamp^ys^o^urM. lion municipa|e où ron devait
les accents, frcdonne-lcs légère- ^ & F et recevoir M. Maurice Herzog.
ment, je mus t assurer que c'est a Haut_Commissairc h îa jeunesse
uJ\hS?c?rrïïSuc Ttute ct aux Sports, venu là pour inatt-
"?rei«i » Le? S?ates son/ ù P™ plus que les Concerts du T. ^er une piscine municipale.
J1 7 7 in in ii ^ N.P., avec de la musique trop sa- a cette réception, j'eus lagréa-
j iu tu n vante, trop dissonante ct à sys- ble surprise d’échanger quclaues

tèmes. Ia gratuité, ou presque des aimables propos avec une char- 
places facilite toutes les initiations mante personnalité musicale : 
ct la Radio, le disque aidant, un Mme Varet, Présidente de l'Har- 
très nombreux public a eu con- m0nic Fcrtoisc. 
naissance dc ccttc musique, il y 
est allé, mais n'y est pas retour
né, surtout en payant normale
ment sa place. Il n'y a pas d’au
tre explication au fait que tous les 
concerts de musique contemporai
ne (à part tes deux soirées de ta 
Trilogie dc Cari Orff) des Gran
des Semaines Musicales de Pars 
ont eu lieu dans des salles pres
que vides. Il y a un malentendu 
que quelques critiques fanatiques 
prolongent ; les compositeurs, les 

«\ élèves compositeurs devraient 
prendre conscience ct ne pas gâ
cher un temps précieux en exer
cices techniques dont l'instinct, le 
haut idéal, l'amour sont absents ; 
certains l'ont compris trop tard.
« Jusqu'à puisent, sur toute la 
Terre, seul l'art est né de l'activi
té de l'esprit vivant, dc l’intuition.
Seul l'art a une origine ct une évo
lution naturelles, doue normales 
et saines. Car. pour l'art, l'intel
lect joue incontestablement te deu
xième rôle. Cependant, là où, en 
art, l'intellect prend la supréma
tie, l'art descend de suite au ni
veau d'une technique, il dégénère 
et tombe indubitablement très 
bas. ainsi qu’on peut le constater 
dans toutes les périodes de déca- 

\dcnce ». Jean Cnoisel (Conférence 
à La Vie Claire). Cette crise n'est 
pas réservée à la France. D'après 
te livre sur la Musique Soviétique 
dc Ludmila Poliokova (Moscou 
1961), il y eut en 1920 une associa
tion de Musique Contemporaine 
(dans le genre de la nôtre), en 1930 
une Association Russe des musi
ciens prolétariens combattant la 
musique légère divertissante, l'hé
ritage classique, l'art populaire 
considérés comme ayant fait leur 
temps. Ce fut un échec (consacré 
par l'unanimité des critiques mu
sicaux à un congrès international 
de Prague dont un écho fut men
tionné sur le bulletin du Syndicat 
des Musiciens de. Paris). _ Enfin, 
création en 1932 de. l'Union des 
Compositeurs Soviétiques. La cul
ture musicale soviétique est com
posée des compositeurs de près 
de 40 nationalités, plus /les prou
ves ethniques moins important.r 
apportant ta contribution de leur 
propre caractère national.

A <i Canada, en 1959, j'assistais 
à la doublure d'un concert qtu 
comprenait en première partie 
Wilhelm Kentof jouant de la mu
sique romantique c( en deuxième 
partie, un coinnositeiir canadien 

i contemporain. Etonné d entendre 
ce concert commencer par la 2* 
partie, c'est-à-dire par le compo
siteur contemporain, te devait ap
prendre par la suite que pour le 
premier concert trop de monde 
était parti après avoir entendu le. 
pianiste il n'y avait donc eu que 
ce moyen pour forcer le public a 
entendre une œuvre qui ressem
blait à ce nui se fait dans te mon
de entier, dans le mime style. En- 
fin, le fait de nc pas attirer la fou-

bien s’incliner devant lui. Mais c’était 
tout dc même le bon temps I 

Maintenant, les « anciens » musi
ciens militaires sont beaucoup plus 

que les Jeunes en activité, 
le contraire autrefois nuis

Charles Lhommc s’est exprimé en ccs 
termes : • Le Secrétaire général, notre 
camarade Pierre Dcgcnnc. vous n expo
sé au cours de l'Assemblée générale, 
la vie de notre association. Je pense 

votre interprète en le remerciant 
curcuscmcnt de son Inlassable dé

vouement, ainsi que tous les membres 
du bureau. Je tiens A remercier et à 
féliciter l’ami Plançon qui s'est offert 
si généreusement à publier un annuai
re des membres dc l'Amicale. Je suis 
persuadé que cette publication obtien
dra tout le succès désiré et que cha
cun répondra, comme it convient, au 
questionnaire qu’il a reçu... Nos réu
nions mensuelles sont dc plus en plus 
suivies et le nombre des adhérents 
augmente sans cesse. Dc tels résultats 
constituent pour nous un précieux en
couragement. Je lève mon verre à Sala

it votre santé 
vos familles

» est devenu un oiseau

A nombre
C'eût l . ________
U faut bien accepter co qui ne peut 
être changé ct nous aurons beau Im
plorer la protection particulière dc 
Sainte-Cécile, patronne île tous les mu
siciens, que nous n’en serons pas plus 
avancés pour cela. Alors, le mieux est 
encore de faire contre mauvaise for
tune bon cœur. I,cs anciens musiciens 
militaires sont sans rancune ct Ils 
fêtent toujours avec autant de cœur 
leur sainte patronne qui, pourtant, nc 

O guère protégés contre les foudres 
décisions ministérielles.

eux
été être

chai per-
lott- 1

A
Ates éditions

«qua tous ces 
Noëls, sabollons ou autres, ont ôté re
marquablement mis en valeur par Hen
ri Tomasi que nous ne saurions trop 
remercier pour lo plaisir do qualité 
qu'il nous a apporté.

les
des

■M
te-CécUc, noire patronne, i 
h tous ainsi qu'à «Ile dc 
ct aux succès do notre association. »

André PETIOT.

(T) Deutsche Grammoph 19374 S’.d 
réo 136-374.

fidèlement nos beaux 
si les musiciens en oc- 
plus en plus leur nom- 

consolons-nous du 
l’effectif desJustesse absolue

Splendeur du timbre
de la Sainte-Cécile. 

André PETIOT.

\% üumiian }
0

)i

paris
k ' “ cyp- '

de venir:
des Mu- : Gage d'amour, mazurka (E. Muliot) ; Petit» frileuse, valse 

chel) : La Jolie Parfumeuse, quadrilla (J. Offenbach). '
15 janvier 1963 :

Les deux commères, polka pour 2 cornets (H. lablt) - j SchettM 
Carillon, schottiscb (Corbin); Pitchounette, mazurka pour clarinette (< 
feuil) ; Ghana valse espagnole (Andrîou) ; L» lion de Belfort, quad 
22 janvior 1963 : '

La bata:*le de l'Alma, polka ; Goutte do roté», schottlsch ; Poil 
mazurka (F. Minet) ; Conte de fées, valse (F. Romain) ; U grand

ne)
Bon

Dans son allocution, M. Charles 
Lhonune a 
et toute 
membres 
maladie

eu une pensée nffectuc 
particulière pour l’un 
dc l’Amlcalc frappé par fa 

paroles :

use
dessaxophones 

clarinettes 
hautbois 
cors anglais 
bassons 
flûtes

et Je cite ses propres 
« Je vous demande dc bien vouloir 
vous associer à mol' pour souhaiter un 
prompt rétablissement au camarade 
Fernand Grare. actuellement en traite- 

l'hôpital
Et toute l’assfatance s'est aussitôt Join
te aux bons vœux du Président.

Pour terminer son allocution, M.

mir, quadrille (Ch. lecoq-H. Bléger),
29 janvier 1963 :

Le passe tout-grain, polka (A. Henrioîf ; Raine, scotljsh 
tes) ; Nuit d'octobre, mazurka (E. Chocard) ; Gentil minois, 
Romain) ; Maboul, quadrille.

D'autres conseils
8 16 8 8 16 4
judicieux ne manquent pas et ce- 
la fait un ouvrage de 73 pages, 
plus 5 de musique, des plus inté
ressants à avoir.

Foch, à Surosncs ».ment à

Après avoir confronté nos im
pressions musicales, agréable
ment satisfaites, elle me confiait 
qu'en son jeune temps, l'on ai
mait aussi a chanter... et à dan- 

F.t comme nous évoquions 
vieilles « danses ».... si sédui

santes en leurs rythmes élégants, 
elle me demandait si je con
naissais le « Chibcrli ! » : « Con
naissez-vous le « Chiberli » me 
dit-cllc ?... Et devant mes réfle
xes d'étonnement, elle voulut bien 
me documenter, succinctement, 
sur ce mouvement d’autrefois... 
qui avait séduit une heureuse 
jeunesse et qui avait bien mal

sombré dans l’ou-

A /Si
Jusqu'aux plus grands L. seul ^ÜESNON pe 

vous offrir tous les instruments que voi
Aux éditions du Scarabée, 3, rue 

dc la Montagne Ste-Gencviève, Pa
ris (5*), un recueil « Filles et gar
çons », 48 chants folkloriques, ras
semblés et présentés par William. 
ternit, harmonisés à 2 et à 3 voix 
mixtes par douze compositeurs 
dont les conceptions commîmes 

\ donnent à ce recueil une véritable

scr.
nosJF îî. tisap t» Cnit trrl 

PARIS 2*
CUT. R* 77/711

recherchez.

Beau succès du poème symphonique de Daniel PAQÜETTE
rite, mais aussi la générosité du1 
noble pays comtois.

Quant h la c Marche Burles
que » dc Manuel Palau, venue h 
Dijon de l’autre côté des Pyré
nées et dont le soliste était Jean- 
Marie Londelx — c’est tout di
re ! — elle a brillamment termi
né le concert, dans un entraînant 
jaillissement dc contours mélo
dieux, dc rythmes énergiques ct 
de chatoyantes couleurs orches
trales.

(Extrait du journal « Le Bien 
Public.)

heureusement
‘'bli.Il rédige en outre depuis plu

sieurs années des articles musi- 
cographiqucs pour le « Guide du 
Concert » et le journal de la 
« Confédération Musicale de 
France ». organe qui groupe plus 
de 6.000 sociélés dans notre pays.

Les « Dames des Enircportes » 
sont l'hommage de Fauteur à sa 
petite patrie ; le Haut-Doubs... 
Par le biais de cette légende 
moyenâgeuse, il exalte, ù travers 
une écriture parfois dense dans 
son contrepoint, parfois riclte 
d'harmonie, la rudesse et l'austé-

(Suite dc ia première page) Et je serais très heureux..., oui, 
je voudrais en « savoir davanta- 

mouvement folklort-ra suivi de ceux d'histoire de Mu
sique, solfège ct déchiffrage. gc « sur ce 

que. susceptible de reprendre sa 
place aux côtés de nos danses de 
« traditions ». telles que le « Me
nuet », la « Pavane », la « Bour
rée auvergnate ». la « Farando
le ». etc., etc..., dont la force de 
leur destin est dc nous faire re
vivre un passé attachant, en ré
animant nos âmes, égarées par 
les excès d’une rythmique moder
ne . un peu triviale ct, disons-le, 
vulgaire !.. et qui n’a rien h voir 

. désir de la « danse »... de 
fidèle h l’élégance !... Ont. 

le Chibcrli... dc l'oubli!

Travaillant l’harmonie avec J. 
Lemaire à Paris, il obtint en 1952 
le Certificat d’aptitude à l'éduca
tion musicale, concours qui le fait 
nommer au lycée d’Angers puis 
au lycée Carnot l'année suivante. 
C’est là qu'il reprendra et am
plifiera ta chorale de l'établisse
ment, La complétant rapidement 
d'un petit ensemble symphoni
que. Ce groupement musical par
courant ainsi ^'Allemagne, clin- j 
que année, mais aussi l'Italie, la ! 
Suisse. Je Luxembourg. l'Angle-j 
terre, a pu apporter le message 
chantant des Ivcéens dijonnais. fl 
fut çn 1937-1958. l'animateur du 
chœur de la Société Pbilharmo- 

. nique dc Dijon, chœur fondé à 
cette époque par André Ameller.

Malgré les charges très lour
des de ses fonctions. Daniel Pa- 
quette continue ses recherches 
dans les . domaines universitaires 
et musicaux. 31 o obtenu ii la,Fa
cilité de Dijon la licence d'His- 
toire de l'Art et d'Archéologic, 
complétée l'an dernier par un 
certificat d’études supérieures de 
Musicologie à la Sorbonne auprès 
du grand musicien et savant 
qu'est Jacques Chaillcv. De plus, 
H a suivi avec fruit les conseils 
prodigues par son maître, André 
Ameller, puisqu'à l'issue de trois 
années d'études, il obtenait en 
3961 le premier prix dc composi
tion musicale à l'unanimiîé pour 
sa légende svmphoniquc « Les 
Dames des Enlreportes ».

Outre cette œuvre, il publie aux 
Editions Chante - Jura divers 
chœurs dont * Loin du Jura » 
fut sélectionné pour le festival de 
chant choral de Tavannes (Siys- 
sc). qui réunit plus d'un millier 
de chanteurs tous les quatre ans. 
Des mélodies, pièces pour divers 
instruments, une opérette. « Les 
Fantômes du Val au Faon », une 
fantaisie en quatuor complètent 
les nombreuses harmonisations 
qu'il fournit h ses- jeunes choris
tes.

avec ce 
rester 
sauvons

Cette magnifique journée mu
sicale de La Ferté-Bemard. pleine 
de soleil, de gaieté, de musique 
et de sport, en laquelle nous çCt- 
mes encore le plaisir d’entendre 
une excellente chorale, brillam
ment dirigée par Mlle Brcgcr, 
était offerte aux musiciens de la 
Boulonnaise et à leur chef par 
leur distingué Président. M. P.-A- 
Souriau, qui joint aux qualités 
positives d'un grand industriel, 
les qualités souriantes d'un mé- 
rène averti, délicat et bienveil
lant.

NOUVEAU !
rtoire de musique 
bal champêtre et

plus important répe 
danse populaire, de

folklorique vient dc s enrichir :

LES JOYEUX ALSACIENS" série 15JJ

SONT PARUS
des marches, des valses, des polkas, des tyroliennes, etc...

12 succès î F. BOYER.12 airs !
Une musique faite pour plaire h vos publics..'.
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PETITES ANNONCES4ei Pi(4ae*l Monichotti ) obtient un phrasé lié et 
soigné, l'exécution est délicate et té- 
moiane d'uno sorte do forvour rustl-

fituelle. Danse rustique i mineur ba
lancé à 6/8. Gsvctti : fjrS-5 légère )-

La suite de dame* do Pvrecli 
i'” des extraits d'cnuv/oi tltéé'
nalcs (Entrée ot merche édaianM*- 
Menuet et sicilienne , curieux, • '«"* 
chaînoment dû ces deux dan'ra l'uoo 
servant de trio à l'autre. fir.clo ** 
fanfares ).

Le concertino pour flûte et ordteriro 
J cordes 
cœur

LA FLUTE
| Encore une couvre apocryphe t es 
concerto pour flûte et orchcslro en sol 

| ma-eur, généralement attribué ô Gluck. 
[I orchestre n'admet qu'un seul inslfo* 

ment, en tout et pour tout, en sus des 
cordes: un cc'. L'œuvre concilie la 
carrure et l'élégance.

(Allegro: après k» tutti Intrcduef-f, 
>a hôte cxcos* un thème aussitôt dé
veloppé, A travers dos modulations 
variées et plaisantes; courte mais brtl* 
îanto cader.cs et coda, l'adagio évo
que assez Mozart, les soli de flûte :o 
déroulent en volutes mélodieuses et 
sereines. Le finale se fait l'écho d'une 
io>e assez rustique,- brève cadence vir
tuose. )

On connaît la douceur et l'agrément 
des sonorités du flûtiste larrieu. l'Or- 
chostro du chambra Paillard la suit 
délicatement.

fenêtres ». C'est dire sa somptuosité I 
Cotte richesse, cotte densité, cotte com
plexité appelaient l'orchestre (l'œuvre 
s'adressait à l'origine au 'Svier).

Ce sont Arbos ( ami et disclplo d'Al- 
bcr.iz) ot Surinae (chef d'orchestro et 
compositeur espagnol) qui so chargè
rent des transcriptions. Les orchestra
tions de coiul-ci sont a notre avis, 
plus rutilantes mais moins délicates 
rf.m celles de cclui-IA.

L'osuvro comprend quatre cahiers cîe 
trois pièces. Voici quels sont ccs «tou- 
ru morceaux — Evoeacion, sur ryth
me de fandanguillo 
venir mélancolique. El Puerto (loport) 
sur rythma de polo : peinture colo 
réo.et animée. Corpus en Sevilla (Fê
te-Dieu è Séville) frappante alternance 
d'exubérante aliêgresio populaire 
(rythmes do danse) ot do recueille
ment mystérieux ( procession, tambours 
do sacta, cloches).

Rendons : danse d'Andalousie, 
d'une profonde tristesse malgré la 
rythmlquo. Alméria (port mauresque) 
oppose le rythme ardent de la iota au 
lyrisme expressif et langoureux de la 
copia. Triana (un faubourg do Séville) 
ou -, le génie de la danse.

El Albaîcln est le quartier gitan de 
Grenade ; construit sur un rythme do 
buleria, co morceou sauvage est com- 
mo chargé de sortilèges. Avec El Polo, 
nous sommes en Andalousie ; la pièce 
exhale son indéfinissable mélancolie 
sur un imperturbable rythme de dan
se- Uvaplè, dépeint le quartier popu
laire du même nom à Madrid; è noter, 
au centro, une admirable « chanson de 
rues ».

T--.
OFFRES D’EMPLOIS f *"*“•

* «££?&?,?Se3:S?? S; Muh?nou?'iS*uS,|

« f^.fparh^ ül'SS M ’ llSf MA”
du dernier titulaire, Convicn- fa-!2,î,c' Ecï* liriîntcirait a un retraité, logement CE, 39. rue du lort; Lorient 
assuré ù l'été 1963. leçons par- (Morbihan).
ticuiières et emploi possible _________
dans les services municipaux. DEMANDES D'EMPLOIS»
Eor- à M. Angcnault, Secrétaire ... ae Musique, réf- de tout 
de l Union Musicale de Mont- * premier ordre? recherche poste 
richard (Loir-et-Cher) ou au Sc Dircclcur de Trompettes.
Aiitiic, /,M'»îr/*nc Tambours ou Trorn*

v Offrons emploi et logement à de chasse. avec logement,
bon clarinettiste. S’adresser à R?L _u tournai sous le r.* 953,
M. BOURBON. Directeur Union SfÆnlmettra
Mustcide St-Maixent (Deux-Sè- * ^n‘c hommc Ub-

❖ Ville Touraine, chef-lieu de can- Ecr^îournaT'n® 956 Qui
ton 5.000 habitants, cherche
professeur pour formation élè- . ffiKSS d;Ataérto. Marié, un 
ves en solfège, bois, cuivre. — ** ^S^de 15 mois. Violoniste, 
Ecrire au journal s. n° 955 qui i" prix d'Excdlence. cx-profcv
transmettra. 1 t™Vmire violon-solo

* L'Harmonie des Houillères du %gJÏE£théMre.' perche
Bassin de Lorraine h Merle- SS?5*- professeur violon ds
bach (Moselle) dispose d'une EfeSu Municipale. Ecr. journal.
pJacc de Tambour-major ad- PS 957 àui transmettra,
joint (jouant de préférence la s' n Q
trompette d'harmonie). Ecr. au nTV-rpc
Directeur, Paul Semlcr-Coüery, DIVL-k» _
3, avenue Jotfrc à Metz (Mo
selle).

❖ La Société Musicale de Parcn- 
tis-cn-Bom (Landes), cherche 
Chef de Fanfare pour direction 
et solfège aux j'eunes, appointé 
par municipalité, avec loge
ment gratuit. S’adresser à M.
Maurice Nadeau, Président de

La prise do ion est fort bien équi
librée, et la gravure sons défauts. Bcl- 
lo présentât!' - do la pochette, avec 
notice trilingue au verso.

Co disque permettra aux chefs d'har- 
rnonie ou do fanfare de prendre con
tact avec une fantaisie, d'exécution fa
cile et d'effet certain, susceptible d'en
richir le ré'ortoiro de leur phalange 
(10).

iarcicas) noül aune délicieuse et adé- 
qu.it-.' naïveté, et l'un dos « Cuatro 
mjiirlga-’os ematofics » dont la gaiete 
et la volubilité sont plaisantes.

l'éttompaqnateur, Sotlano, réunît 
trois qualités Ici essentielle» t il est 
Espagnol, il est musicien, il est intel
ligent. L‘enregistrement, excellent, s'ac
compagne d'une intéressante notice.

Alors, pss l'ombre du plus petit re
proche ? Si 1 les chants des cinq der
niers auteurs nommés sent isolés de 
cycles. Devant la qualité du récital, 
on ss prend A regretter vivement de 
no pas entendre ccox-cl dans leur Inté
grité... cette critique est un éloge I

MUSIQUE INSTRUMENTALE
PROKOFIEV ET U PIANO

Pianiste, Prokotiev a beaucoup écrit I ^qr'ïcieu» «gavotte» sont enca- 
pour son instrument. Voici .es deux JJJ- D%ci illustre-, qu'on
C1 concerto°«•' , aurîit dô faire se suivre sur le disque

£r^rhL\P°.Ur ?Uno e* rU" de mieux goûter le saisissant 
U tCnah,e r3î° d'l contraste qui les oppose, re oerool majeur, est une ceuvro de1 . ,

jeunesse, courte, virtuose, fort hardie, j n safl,t fj* *
r Aii°. i«r ,c»_ . . compagne la scène des Cnampscly-

le r la Diane ^ sc falt lo PO^-P-role de
*• '* P‘ano mèn* ,a danî<' f3p'“a' ia paix des célestes lieux; la flûte, 

a'*' soutenue par les seules cordes, était 
bien propre à la dépeindre; cello de 
Larrieu y est excellente, et aérien l'or
chestre; 2° do la danse des furies qui 
anime ’a scène aux enfers; si celle-ci 
est interprétée musicalement et bien 
nuancée, nous la trouvons tout de 
même trop sage, pas assez... furieuse I 
( Et les coups do cymbales ? )

Au total, un dlsaue charmant. En
registrement parfait. Aucune notice 
(6).

( Suite de la page 1 )
Comme un reportage, le disque <?-t 

présenté avec uns évocation poétique 
d'après des textes de Daudet, Giono. 
Mistral. Pagnol qu'encad'o >.> musique. 
Ce sont de vieux Noël s chômes par un 
chœur d'enfants au'accompaane i no 
formation instrumentale c-rconstonciéo 
<4 gaîowbets-tambourîn». 4 hautbois 
et un cor anglais, un cor. un basson, 
4 guitares. 2 harpes, batterie, avec vi- 
br-nhone).

Ces Noeis populaires — maints sc 
reconnaissent au cassage — sent al
lègres eu mélancoliques, tendres eu 
joyeux, leur parfum archaïque est 
pieusement conservé dans ces harmo
nisations très simples. Quant à leur al
légresse native (Quasi profane t) To
masi s’est bien gardé do l’atténuer, le 
célèbre « il est né... », souvent ébau- 
chr, è la fin éclate. L'ensemble est ra
vissant et mérite {'appellation do chef- 
d'ceuvrô.

Deux récitants : Crouxet à l'accent 
provençal j Nicole Binant dit avec sen
sibilité et intelliecnce. On admirera la 
pureté des voix qui composent la Maî
trisa de la R.T.F. dirigée par Joui- 
neau. Instrumentistes remarquables : 
un bravo tout particulier pour le jeu
ne galoubet-soliste Slcard.

La deuxième face prolonge l'atmos
phère de la première, puisqu'elle prê
tante « douze Ncëls de Saboly » allé- 
grès et bons enfants. Les harmonisa
tions —- de Tomasi encore — sont 
bien venues, très adéquates aux textes 
poétique et musical. Elles sent closs;- 
ques, sauf pour les numéros 8 (Quand 
la minuit sonnait), 9 (Saint Joieph 
m'a dit) et 12 (Turc Jure lure) oû le 
modernisme Intervient hardiment, avec 
succès d'ailleurs. Celle du N° U (te 
noir taudis de ta mauvaise étable) est 
d'une beauté mélancolique pénétrante.

lé encore, la prestation de la Mal- 
trîso est excellente (mais en comprend 
difficilement tes paroles). Nous n'en 
voulons cour creuve que la qualité des 
difficiles vocalises du n° 8 et la 
sûreté è travers les dissonances du 
n* 9.

En bref, un disque do Noël coîo'é 
et artistique, pas comme les autre?. 
Très bonne réalisation technique; les 
suraigus « passent » bien (3).

en sol mineur de fran- 
a le charme de la simplicité et 

du « bon ton ». (Allemande. Très 
telle sarabondo : élégance et dignité. 
Rondeau vif et léger).

Deux grands artiste* ont apporté 
leur talent è ce programme 1° I* 
trompettiste André , -/iS sonorités 
franches font merveille (Entrée du 
Purcoll) son brio est étouniitsanL ( «I* 
legro du Vivaldi) c-t quel phrasé I 
(sarabande du môme); il joue l« 
deux parties do trompette du Telc- 
mann grâce- au procédé du reeordinçi, 
le synchronisme est total. 2° lo flû
tiste Rampai dent le nom est synony
me de perfection j virtuosité (Gré- 
try) et agilité ailée (rondeau do Fren- 
cœur) expression (sarabande du mô
me). l'orchestre à cordes qui sou
tient ccs deux prestigieux solistes a 
un petit effectif mais de grandes qua
lités ; il est intelligemment conduit 
car Birbaum.

L'enregistrement, bien présenté, 
transmot des sonorités claires et sé
duisantes (7).

L'ORCHESTRE DE CHAMBRE

MUSIQUE ETHNIQUEcomme un sou-

+ MUSIQUE RELIGIEUSE CHINOISE ET 
TIBETAINE

Possibilité nous est offerte, grâce au 
disque, do pénétrer dans un monde 
mystérieux, inconnu, fermé. Nous as
sistons à un office boudhiquo (capté 
dans le temple de Kouangchl Sseu de 
Pékin). Sur percussion (cloches ot 
gong) la psalmodie des moines s'ins
talle ponctuée par un tambour. L'effet 
est saisissant.

Après une outre séquenco du môme 
culte, ncu3 entendons un office du 
soir, lamaîquo cetto fois, dédié à une 
déesse (pris dons lo temple des la- 

de Pékin), le secte est différen
te ; la cérémonie so déroule ainsi :
Invocation du lama suivie des prières 
des « molnlllons », psalmodies, si
lence pendant la prosternation (on dis
cerne alors les chants d'oiseaux) bat
tements dos mains pour chasser les 
mauvais esprits.

Enregistrés maintenant dans une la- 
masserle tibétaine, voici : 1° un petit 
office à la « Divinité terrible » i le 
lama sorcier officie (Invocations obs
tinées) en s'accompagnant au tambour, 
puis sans l'instrument et en précipi
tant le débit, sorte do transe qui abou
tit au claquement des cymbales. 2* un
grand office du matin : les gongs ton-^v,y^vv>VV^VVVllVlVV>V>V^VVlVlV^V^VV^< 
nent lo début de la cérémonie i volx\ 
graves et algues s'unissent dans uneF 
prièro monotone, silence recueilli (et» 
roucoulement do pigeons I ) ; la volxL 
caverneuse du lamo reprend — noterc 
les curieuses fins de phrases en glis-\ 
sandi vocaux descendants. T

Tel quel, ce petit disque constltue> 
un document d'un intérêt humain con-V
sidérable. Il est bien gravé et s'ac-f u Com!t£ dcs Kte, dc Mcs!a>wdu- 
compoqnc d une notico Importante et»Mainc, sous les auspices de la Fédé- 
clrconstancîéo ( H ). \ ration _touslcadc Sartne et Mavenne et

le dimanche 
tcrnatlonal de

• ’a-sirAu verso, en trouvera avec 
cinq extraits symphoniques de l'Or* 

! phée du môme compositeur. Un «lent» 
un bref « léqèrement » et

mas

léger; 3* même 
triste; développement concis. An- 
dantes contraste total: les cordes en
tament lyriquement, le soliste com
mente finement. Allegro: à nouveau 
le piano, vé’—e, a ---squ» toujours 
îo beau rôle et entraîne {'orchestre 
dans la courte).

Le pianiste Foldcs a une technique 
qui lui permet do dominer aisément 
sa très difficile oartie. Orchestre La- 
meureux. direction Martinon : bon sou
tien.

Nous insisterons davantage sur l'a 
naîyie de l'important concerto n° 2 

piano et otchestre, en quatre 
mouvements.

(Andanto.- début lointain, sombre, 
lyrique et romantique; sur une sorte 
de rythme de marche s'installe un 
épisode scandé oû le « piano percu
tant * cher à Prokofiev montre le bout 
de l'oreille; cadence où le pianiste 
semble sonner un glas coupé de gam
mes ot d'arpèges ; une fanfare l’au
réole un instant, et il finit seul et 
apaisé. Court scherzo: rapide et ravis
sant jeu piano-orchestre, pimenté oar 
quelques éclats cuivrés. Intermezzo . 
après quelques bondissemems de l'or
chestre, le dialogue reprend, 
plus âpre; parfois au contraire sol sîe 
et orchestre s'entendent pour faire en
semble un bout de chemin courtoise
ment. Allegro très développé 
furieusement, mais accalmie peur le 
deuxième thème, qui a l'ailurc d'une 
marcha liée et paisible: le développe
ment est cependant entaché de quel
ques violences; nouveau déchaînement 
pour une coda survoltée.)

Grandes sont Ses qusntités dc Wüh- 
rer; il semble aborder lé premier vo
let avec quelque timidité, mais s'im
pose avec vigueur dès la cadence ; 
brillant dans les deux mouvements 
centraux, î! maîtrise le finale avec une 
poigne de fer. Orchestre du Sûdwcst- 
funk, direction Gieler. il a des sono
rités transparentes et une belle élasti
cité rythmique.

A signaler l'assez large dynamisme 
de la réalisation technique (5).

nerveux et en accor

a Confiez vos travaux har
monisation, orchestration 
h un spécialiste. Devis sur 
présentation manuscrits.
F.P. LOUP, rue A.-Lonn, 
BOURG (Ain).

+ MARTINU
Martinu, ou : comment on peut fai

re du « neuf » sans être révolution
naire ; comment on peut faire du « vi
vant » sans tout casser ; comment on 
peut se montrer orlqlnal tout en res
tant soi-même. Décidément, un grand 
compositeur.

Los Toccata e duo canton! ( les trois 
plècos forment une œuvre) datent de 

pour orchestre de 
chambre avec piano, elles sont pleines 
de vitalité, de dynaml 
jet Martinu nous semble le digne con
tinuateur de Roussel — et do riches
se expressive.

(Toccata : lointain, et bruissant, le 
murmure est interrompu par lo piano 
i plusieurs reprises ; bientôt l'orches
tre éclate et poursuit un jeu très ani
mé ; puis épisode frais et cantabile, 
mais toujours vivant ; développement 
contrasté et harmonieux. Canzone I : 
le thèmo mélodique, sinueux, est pré
senté par le piano ; l'orchestre, gui 
se berne d'abord ù lo sauliqner, chan
te ô son tour, ponctué par le clavier ; 
tout lo mouvement est d'une poésie 
vivante et colorée. Canzone H t de 
petits motifs imbrlgués créent une 
atmosphère agitée 
rêveur ; mais le piano, rythmique, 
oblige l'orchestre â reprendre son ca
ractère premier j animation graduel
le ; chute mélancolique, que les vio
lons slanguisscnt vers lo suraigu ; les 
timbres secouent In charme, c’est la 
coda).

La ilnfonteUa « La Jolie » — du
nom de la ville commanditaire-—pour 
petit orchestre avec piano, est une œu
vre réussie, heureuse, fraîche, ravis
sante.

Mnîajjo chaude et grisante rr.ala* 
?,UCna.' *e,ot< sur rythme de zambra :
I esprit de la danse est porfois vaincu 
oar lo séduction d'une voluptueuse 
rêverie. Eritana nous ramène è Séville; 
sur un rythme do Sévillano, co mor
ceau terminal est plein de soleil et de 
bonne humeur.

Voici une bonne interprétation de 
,®nsemble, due à Morel à la tête de 

I Orchestre do la Société des Concerts 
du Conservotolre. On pourrait peut- 
être souhaiter un peu plus do mordant 
P5£-:l, un peu plus de poésie par-là (et 
encore t nous avons ccnscionce do 
nous montrer bien sévère). Cependant 
cette version d'Ibéria est belle, soi
gnée, dessinée avec netteté, souple, et 
bien c épanouie ». Nous avons cru 
discerner quelques très légères impré- 
siorts de mise en place dans Rondena. 
L exécution dé lavapiès est truculente 
et débridée h souhait.

+ IA FUITE ET IA TROMPETTE
« Concert des six nations » dit la 

pochette. En effet, on verra que les 
œuvres qui composent ce disquo de 
danses, divertissements et concc. ti des 
XVII* et XVIII* siècles sont signées de 
six auteurs oppartennnt à des nations 
d'origine différentes. A l'attrait de 
l’original, il ajoute celui do l’inédit.

Le court Concerto pour trompetto ot 
orchestre à cordes en ré majeur do Vi
valdi est la transcription d'un concerto 
de violon (Allegro : pas de tutti ini
tial ; un solo continu, étincolant. Sa- 
-abando : chante paisiblement. Finale 
vif et Joyeux).

Les Choral et variations sur « Mein 
funges Leben hat ein End » de Swee- 
llnck (hollandais, 1562-1621) trans
cription d'orque cette fois, utilise loi 
formules chères au pré-classicisme. 
( Beau thème exposé oar la flûte seu
le ; variations auxquelles participe IV- 
chestre, collaborant avec le soliste plus 
souvent qu'il ne l'acccmoagne)/

Le plaisant Divertissement pour deux 
trompettes et orchestro à cordes en 
ré majeur de Telomann subit l'influen
ce française (« vïstement » : le duo 
de trompettes s en donne è cœur joie. 
« Largement » : il échange mainte
nant un dialogue expressif avec les 
cordes, chacun des deux groupes lais
sant poliment parler l'autre puis lu: 
répondant. < Vivement »■ : sourian: 
et poudré).

La suite de danses de Grétry est for
mée de fragments d'œuvres scéniques 

I ( contredanse ■ vivacité pétillante et spi-

NOS CONCOURS1945-46. Ecrites

sme — à ce su-

fameuse* Grottes de Saul- 
vallée de l’Erve. 
Sarthe avec la

tC?a ravissante 
.■s de la

MESLAY-DU-MAINE
(Mayenne)

mètres,

£es’ méandres 
visite de Sablé et son château et 
l’audition, à i‘Abbaye dc Solesmra. 
conservatoire international de chant 

fameux cn.rerr.ble vos»! 
que le disque a fait 

connaître au monde entier. Pu’-t. Ma- 
licorne et scs faïencerie» ; La flèche 
avec son prvtanéc militaire (h visiter) 
et sou 700.' uti des plus beaux de 
Franco. Enfin Laval c! son château du 
XI’ et scs magnifiques Jardins. Et

• T-

&ss.æde la C.M.F. organise pour 
5 mal 1963 un concours lnt< 
musique.

Le règlement prévu 
règlement type de Ja 
demnitd variant da 4 à 8 NF par mu
sicien et une prime kilométrique subs
tantielle seront allouées â chaque 
exécutant. Diplômes et médailles ré
compenseront les sociétés participantes 
ainsi qu'un certain nombre de coupes 
attribuées par les membres du Jury.

Roland CHAIILON.
(1) Voix do son Maître FALP 30.503 

(33/301.
(2) Club Français du Disque 149 (33/ est basé sur le 

C„\1.F. Une in-30).
(3) D.G.G. 19.374 <33/30).
(4) Voix «le son Maître FALP 733 

(33/20).
(5) Vox OBY 12.100 f33/30).
(0) Eralo EFM 42.084 (33/23).
(7) Philips A COM3 L (33/30).
(8) Supmphon SUA 10.135 ( 33/30).
(9) U.C.A. 430.352 et 430.353 (33/39).

(10) Tivoli (00. bd de CJlchy, Paris) 
TIV 111 (45/17).

(11) Cotte h Musique LD 383 ( 33/17).

La réalisation (en deux disques) a 
beaucoup do qualités : transparence, 
large dynamique (ex. : n" 3) et pro
fonde perspicacité (tous les détails — 
ceux do percussion notamment — sont 
distincts) (9).

■LE CHANT SOLO '•rfeis
peu plus de temps : Fougères, le Mont 
Saint-Michel et la Vallée de la L*ire 

célèbres châteaux.
DE FALLA, etc.

Avec ce nouveau récital donné car 
I» « Divine », nous restons en Espa
gne.

et
épisode lyriquepart

nés par retour du courrier en
On no se lasser»:* pat d'écoutcr le'. 

eSopl chansons populaires espagnoles s 
de Da FalU. Il «'agit, véritablement, 
d'un cycle organisé — avec des alter
nances provoquant de judicieux con
trastes — et savoureux. Tout en pré
servant la rnélcdio copulnire, le 
compositeur la « transcende ». la trans
forment en œuvre artistique, les har
monisations sont bien entendu typi
ques, rythmées et colorées.

Esî-i! beso-'n de dire eue Victoria 
do Les Angeles y est dar.s son élé
ment ? Sa veix inccmoarabie acoortt 
vie, poésie, finesse et authenticité à 
l'ensemble.

Ella donne ensuite de l'ampleur à 
là < Co.’eccicne do tonadülas » de Gra- 
nados. D'un Brt plus européen par !e 
charme éî lo romantisme, ess cages ne 
renient cependant pas !e sol naîai. 
ci. dore ies t'o'a émouvantes « Ma;» 
c6!c*e*a ». dor*. \n tristesse est entera 

. accrue, dans la crémière, psr t'accom- 
pagnemenr d'un cor englsls.

Tout le reste du orogrsmne est aus
si admirablement, défendu. Successive
ment: un extrait du «Combat de! 
Somn. » de Mompeu, ..'amerito d'une 
simplicité touchante; deux pages de 

. Toléra (une chanson de maîeict cha
leureusement expansive et i'una des 
« doce cancionea Gallegas * d'une ten
dresse capiteuse); uns berceuse tirée 
des « Cancienes negras » de Montsai- 
vatge : la rcusîcalité en est raffinée, 
tout en restant près du populaire; une 
très lyrique « Farrucs * de Turin» qui 
ce ressent de l'influence du cante Jon
cs; enfin, deux pièces ds notre cher 
Rodrigo ; * Pastercito santc * (des Vil-

(!n très cordial accueil sera réservé adressant nu rcspons»b.e teomtqu 
i.v sociétés. Dc nombreuses excursions G. Verrier, vice-président de la 1 
ur seront possibles. A quelques fcllo-iS.M., à Gretz-en-Bouère (Mayxvuie)

HARMONIES-FANFARES au/
leu Y :

4* MENICHETTI
Nous venons de recevoir la 

corso, fantaisie folklorique en deux 
parties pour harmonies et fan!ares do 
François Menlchcttl, ancien chef ce 
Musique de l'Armée. Comme son titre 
l'indique, c'est une mosaïque d'airs

11 y eV teauccup. et en pou^ Dans le cadre des manifesta-
r/nlHumi'n'i*1 ^hac^n d e!JX pa”* ^'Allons organisées h l'occasion du 
rapidement. Pourtant elle est habi e-rprcmlcr M0IS DE MILAN, la 
ment harmon.sée et agencée, car clleiCommunc d M1, l'« fente

dd°.“v?.r4îïss^Tca,ro a,,a sca,asait ainsi soutenir et constamment re
nouveler l'attention. Les modulations^ CONCOURS INTERNATIONAL 
transitoires permettant l'enchaînomant 
des différents morceaux sont bien ve
nues ; courtes, elles opèrent efficace-» pour imc composition symphonl- 
ment. ^quc.
• —' C-r-retrouvera dans cotte rapsodio\ 1. Le concours est annuel, et 
les airs suivants — 1“ partie (du-T ouvert aux musiciens de tout 
rée : 6 minutes) après uno brève et>pays, n'ayant pas atteint, à la 
martiale Introduction • Paese natlvu,\datc de la publication du présent 
frais ; Semplcro : farouchement réso-ravis, l'àge dc quarante ans. 
lu ; Dio vi salvi P.egina « hymne pa-\ 2. Chaque concurrent pourra 
triotigue et religieux, puis une sériel participer avec une seule œuvre, 
de chants populaires : A Rusteglia ;?qui ne doit jamais avoir été pu- 
A Pipa ; Svegliatl ; O Zlu'ndrl. DansVbliéc, exécutée en public, radio- 
la V partie (même durée environ) -ildiffusée ou télétransmisc aupara- 
ontendra aussi maints airs connus :>vant, mêmet en partie.
Cantu d'Erbalunga ; Lamentu du tre-S 3. La durée de la composition 
nu ,- Zil Imbrina ,■ Un meru pastore ; f devra être au moins de 15 minu- 
O Frederl ; Les Elections ; O Ciuccia-Ates et nc devra pas dépasser 45 
relia — une des plus belles berceuses- minutes.
folkloriques qui soient — ; Una sera, » 4 jLj composition, pour laquel- 
per fortuna ; Ninina corsa). Yjc aucune indication de structu-

L harmonie Cyrnos — une harmonie; re n’est établie, devra cependant 
corse, bien entendu —- a de belles so- pouvoir être exécutée par un or- 
norités, cl son chef Fr. de Toga ( allas^ chestre de dimensions normales

et pourra prévoir la participation 
du chœur, de solistes vocaux ou 
instrumentaux et de récitants.

5. La composition devra être 
présentée sous forme de parti
tion. manuscrite à l'encre de ma- 

’nière claire et lisible.
, 6. Les compositions concouran- 

- tes devront parvenir sous pli re-

*■ touie"“r'1 des du con- 
M. Albert Reppert, 43, rue des Frères, MerlebachfTeatro alla Scaln, via 

(Moselle). 'matici. 2, Milano, au plus tard
M. Pfllmlin, 1. me Col du1 Linge Mulhouse (Ht-R.)-l |e 30 septembre 1963 à minuit.

S'adresser au Comité des Fêtes de Meslay-du-i ? u composition devra être 
S. Ehiquesne. maire de Nontron (Dordogne)- > présentée sous forme anonyine et
M Bernard. 3, av. Général-Leclerc, Tassln-lft-Doml-\porter 1 indication dune devise.

Lune. w . f Cette devise devra être reportée
M. P. Farcy. 28, me Ch.-Gounod, Jamy (M.-et-M.).\sur unc enveloppe scellée, qui ne 
M. Pierre Deu«J«» Président de la Chorale Mixte; devra pas être transparente, con- 
Mdpnimlln. L mé Coi du LinBe Mulhouse (Ht-R.).f ^enanl l'indication dc l'état, civil 
M Nussbaum. 5, rue Julien-César, fitrasbourgAdu concurrent (nom et prénom, 

Koenigshoften (Bas-Rhin). ! heu et date dc naissance, natio-
•■nalité. adresse), ainsi qu'une dé

claration attestant la possession 
t des droits d'auteur, tant pour la
Luxcm 0 B^musiqUC que pour le texte éven

tuellement niis en musique.
8. Ne seront pas prises en con- 

... Mallet, président, 133, me Vauban à Lyon-VI*Asidération les œuvres dont l'e.l- 
Mairlo de Livuroi 1 Calvados;. Service Concours. Voi devrait ne pas s’avérer con- 
M Guérin Marcel, 25, me Vauclair. St-Malxont-\formc aux présentions dont ci- 

Itcolc. . 1
M André Chanut, 4, place de la République, St-l0*"’1- ,

Rambcrt-s.-Lolre (Loire). 9. I-C concours est a dote dun
M. Woitt, 13, avenue ûes Frères-Monnoltlcr. Châ seul et indivisible prix dc lires 

(cnay-Malubry (Seine 1. 1 italiennes 3.000.000. En outre.
Mairie de Saint-Nazaire (Loire-Allan tique). l’œuvre gagnante sera exécutée
M. J. Borascud, Cité St-Roch-BIoc, 7, Chemin des* * *

7 Camps. Montpellier.
:rlre A M. le Directeur dc l'Ecole dc Musique A 
Aix-les-Bains (Savoie).

M. Goret, maire de Comy-cur-MoscIle.

M, Laplagnc. président,
M. Abraham (« St-Cenls-Llaval.

M. Passaquln. Chemin dU Salève,(HtcS-ftvoleJ.

Avis de concours :>■

•; ■(jouant de— 1 cornet si bémol 
la trompette)

— 2 saxhorns (jouant
t rebasse si bémol)

—- 2 trompettes de
(jouant du clairon) 
trompettes basses ou 
pes de chasse (jouant t 
ron)

— 1 tambour

au cours de la saison symphoni
que 1964 au Teatro alla Scala, qui 
se chargera aussi de l’édition, 
tandis que la propriété artistique 
intégrale restera à l’auteur.

10. Le jury, nommé par l‘« Ente 
Autonomo Teatro alla Scala », 
sera composé d-e trois ù cinq mu
siciens dc renommée.

11. Le jury aura la faculté de 
ne pas attribuer le prix dans le 
Cas où «l ne devrait reconnaître 
dans aucune des œuvres‘présen
tées les qualités requises.

12. Le résultat du concours se
ra proclamé le 7 décembre 1963, h 
l'occasion de l'inauguration du 
deuxième « Mois de Milan ». Le 
cas échéant, on procédera en mê
me temps à l'identification du 
gagnant.

13. Les auteurs des composi
tions qui n'auront pas obtenu le 
prix devront demander au secré
tariat du concours la restitution 
dc leurs partitions dans un délai 
de six mois à partir dc la date 
citée h l'article précédent. Passé 
ce délai, la Commune dc Milan 
et l'« Ente Autonomo Teatro alla 
Scala » déclineront toute respon
sabilité.

14. La 
cours

(Allegro da forme ionalo sur 1*.r 
thème qai. vif, léger, et second deux, 
expansif ; développement appétissant 
Volet central lent, d'uno grande sim
plicité conceptuelle : après un prélu
de grave, le piano chante sur dessin 
obstiné des cordes mais sa mélodie est 
ensuite reprise par celles-ci, amplifiée 
et dramatisée quelque peu. Le finale 
retrouve tout à falt le climat du mou
vement Initial, plmen'.é par un petit 
accent de terroir).

Ccs deux œuvres sont exécutées par 
l'Orchestre de chambre de Prague 
(sans conducteur) : travail soigné, 
tant par la qualité des sonorités que 
par la précision de la mise en place 
et la répartition judicieuse de la den
sité sonore.

En particulier, les 2 canzone sont 
excellemment rendues. Quant è l'In
terprétation de la sinfonietta, elle est 
délicieuse, fine, toute en subtilités. 
Réalisation technique bien équilibrée 
(8).

de la

» on-
-2

VILLE DE MILAN de batterie.
Partir en vacances...
Faire un déplacement en groupe...

à PARIS, en PROVINCE, à VETRslNGÊR..,
Mais avant, demander conseil à

Les épreuves du cor 
ront lieu î» la Préfectui 
ce à une date qui sera 
ricurcmcnt.

Pour être admis à se

Voi-

h

TRANSATOUR S.C.T.T.V.
Qui se charge des
Réservations de train et d’hôtels
Locations de cars - Organisation de circuits dc Gestion Admlnistratnr 

ra clos le 1" février 3962 
Pour tous renseîgncma 

plémcntaircs, les candie 
invités à s'adresser à te 
Générale dc la Police M 
(Bureau de Gestion Adn 
ve), eî à la Musique des

TRANSATOUR S.C.T.T.V. L'ORCHESTRE SYMPHONIQUE
+ AlBENIZ

Lorsqu'il eut connaissance du cycle 
célèbre d'Ibéria, Debussy déclara qu'Al- 

jeté la musique par les

l’Agence de la Confédération Musicale de France 
34, rue de Lisbonne, PARIS (8e) - Téléphone: LAB. 83-37

bénir avait «

-a participation au con- 
implique l'acceptation to

tale et inconditionnée de tous les 
reglements dont au présent avis.Manifestations probables

MUSIQUE DES GARDIENS 
DE LA PAIX DE PARIS 

Il est ouvert, à la Préfecture de 
Police, un concours pour le re
crutement à la Musique des Gar
diens dc la Paix de onze musi
ciens pour les pupitres ci-dessous 
désignés :
— 1 timbalier accessoiriste
— 1 clarinette si bémol
— 1 saxophone alto mi bémol

S'JLOCALITES ET DEPARTEMENTS GENRE

Festival de Musique A l'occasion du 25* Anniversaire de l'Union Chorale et 
Artistique des Etats-Unis <8« oit.).

Concours International d'Accordéons pour sociétés, duos, trios, quartett et ln- 
dlvldueL

Concours International, Sociétés Chorales.
Concours International de Musique. Toutes Sociétés Fédérées,

Festivol Régional organisé par l'Harmonie de Nontron.
Festival départemental du Rhône.

Lyon (Rhône) 
Merîebach (Moselle)

Tt avril l«3

4, 5 mai ISO

n.ai 1463 
5 mal 1552

5 mai 1363 
12 mai 1563

Autonomo 
Filod ram-

Colmar (Haut-Rhin) 
Meslay-du-Malne (Mayenne)

j Nontron (Dordogne) 
Tassin-ta-DerrJ-Lune (Rhône)
Confians-Jamy (Meurthe-cl-Mos.) 

i Eibeul (Seîçe-Maiitune)

i Mulhouse (Haut-Rhin >
* Strasbourg (Bas-Rhin >
j Boufgoin (Isère s 
| Lyon (Rhône)

i Luxembourg (.Grand-Duché)

Cî-Iionses (Rhône)

.Injurieux (Air»)
Livarot (Caivadwl 
St-Matxent-1 Tïcole

Concours de Musique Fédéral, 
commémorant le Centenaire

XS mal 
lit sui ISO de la Société Chorale Mixte.Fête TOUT CE QUI CONCERNE
Î5r mal 1363 
19 mal 1562

Concours Scolaires du Haut-Rhin. 
Concours Scolaires du Bas-Rhin. L'HABILLEMENT.

23 i rAscecîlcn) Festival Juniors de l'Isère.
Examens de Division Supérieure de solfège et d’instruments de la Fédération 

du Sud-Est.
Concours International de Chant et de Musique.

«M. Robert. 3, rue de l’Angile, Conservatoire de 
46, avenue Pasteur,

25 mai ISO Lyon (Rhône).
. Schoentgen,
( Grand-Duché).

1Adressez vous à un SPÉCIALISTE 

uniformes REGNARD
' EtS EIQUJËT I^28^rue de la Chapelle - Paris-1S« 

LA TENUE DE DRAP A PARTIR DE 160 NF

M.23 et 2fi mai 1663
1de Llmonest et de Neuvllle-sur-Saône, Centenaire de laFfMival des Canio

F?.nîar»î dc Collonges,
Fédération de la Fédération des Bords de l'Ain, 
Concours International. Tout:* Sociétés Xédérêes. 
Festival Rc;;:onal. Congrès Fédéral.

' >M.26 mai 1S63 
X mai i>.3 
X mal «262

«
(Deux-Sèvres)

.Festival de Musique. Congrès de la Fédération Musicale Loire et Haute-Loire. 
Concours International.

j S:-Rarch5rt-s.-Loire (Loire)26 rcsi 1563 !r

cîs’ïifs
: Salnî-Kozaire (Loire-Atlantique) 
! Montpellier (Héranit)

i,r. 1 et 3 juin 1563 j Aix-les-Bains (Savoie)

Coatolex* (CharpTite)
. C'hanonost (Rhône)
; Boarg-de-Thity ( Hr.ône) 
r Evîan (Haato-Savolc/

(Seine)Pentecôte ’.Xi 
2 juin 
y' et 2 
:, 2 Juin

■ (

Concours International de Musique. Congrès de la P.M.B.A. 
Concours de Marches et Festival

Juin ifrî3
dc Musique.

! Concours International de Musique. Assemblée générale et Festival des Sociétés 
Musicales

Festival de Musique.
59* Congrès et Fête fédérale.
Concours National.
Festival du Canton de St-Genls-Lnv&l.
Festival du groupement Rhlno <■ t Trambouze. 

î F.tiival des Musiques du Chablais pour le 25« anniversaire de la Fédération.

d*.- Savoie.

ï &?* VfÀ i YfÂ 1 yjl-~■ s yitr. ixa 
5 J-JÎTi Î263

i m 8§
li jtiln i«3

h Confolens.

Thonon-les-Bnins'

:Annecy (Jtùuîé-SavoIs)
Vienton (C-h&teauz de 1A f/;irc) 
Vitu»» (Côte-d'Or)
VaiJ&reJéles Mets ( Mcaejle ) 
Guénaaee (Moselle)

îlV anniversaire de l'Harmonie Municipale,
Cift'ours Intemaiional.
Fi-> Fédérale. 
l «.Mival de Musique, 
î » trvaî du .lw..
Centenaire de l'Harmonie de Montluel et Festival des Cantons de Montlucl- 

Meximie-a.
i Cortfours de Mimique. Toutes 
; Concours National des Société

M. L. Avon. 0. 8, lo, nie du Ch&teaiu. Vlerzon 
M. le Maire de ViUeàUX (Côte-d'Or).
M. Plesvaux, président.
M. Prevet, E C.F.p., a Ouenange.
M. Pelle t, president A Montluel (Ain).

M. Delunoye. 23. rue Lombarderic, Dieppe.
M. Marchand, secrétaire du Concours. Tél.: 55, 

Chauffailles.
M. S. Dorizon, 4, nie Giécourt, Tours.
M. Remo Bruni, au Casino de Charbonnlèrcs-lcs- 

Bains (Rhûiip)
M. OUI vaux, secrétaire général. Mairie d'Anzln 

(Nord).
M. Nuül Revol, président h Allçvard (Isère).

Mairie de Valenciennes (Nord).
M. Paul Bailly. 40. rue 
M. Morcllo, 122, Puits 

(Moselle).
M, Henri

!Mcauue: (Air.-» :ar»»»
ChâtftM-là-VaUièrç (îr«dre-*t-Loire> 
Charbonnières^^» Basas 1 Rhône )
Ar-zin fîford)

Àl»*.vazd'î<r«'Eair4 (îwtï

"Velenttnanes i'Aord>
CrtrjfjivUd (MoaeJJe)
S:i ris g-Wendei ( Motel \e>

tfçofChUtms (Vosges)).

Htemy (Meuse>.

Fleyry-ievAirbrai* ilsA/eli 
L» Roche-wr-Foron Œte Savoie)
Behegarde (Ain;
ShsrréiMKntef 
VBUe-Morcon (Rhône

asraSîr"
iSerxp (XodSTytol/

Sociétés fédérées, 
s Fédérées.\t, Juin \y.i

23 juin .'JÔ3 
î£î J«» 1X3 
27 e*. X Juin 1X1

départemental, 
de musique avec épreuvea de elar.iament.

Festival
feAÎWaï

Carnaval

Congri;* Fédéral du Sud-Est et Festival des Sociétés Musicales dc l'Isère cl 
du Sud-Est.

Concours international de Musique.
PHxIval de Musique.'
Festival de Chant.

cinquantième anniversaire de l'Horir.onle Municipale.
Festivnl luternational de Musique.

» iüri tua
’Ji jsin.tXî 
IO jaJr, ÎX3

de la Houve, Cretitzwald. 
Ste-Stêphanlc, St-hoencck

de l‘Harmonie Mu-Mamerion, président 
nlcipnle de NeufchAtcuu.
M. Henri Braconnier. Lccrétalrc-trésorier de la Ly

re, 3, rue Maginot è stenoy.
M. PagegW. nie des Murllns, Orléans.
M. Mnnnecy, président A Bonneville (Ht- Savoie).

M. Paul Lorahg. rue do la Gare.

M. P. Daniel, 14, rue de Wlssembourg, Creutzwalâ.

M Jean Lehnim, cité Mess, a OroasMlcdieratroff.

M. Hnns Naeete, Dr Strcltergavse I» B 6 Bolsruui 
(Sud-TyraD.

« et 7 jnfSet î» 
7 Juillet 1X2

Festival,
Festival de j Musique) du Faudgny.
AtoémbU-e Générale et Festival des 
Pestivat de Chant.
Fcttlval Arr. trois cantons : ISellevllie. Beaujcu, Mon isola.
Festival de Chant-,
Festival du groupement ni'irical de FAz-rgues tt Assemblée Générale. 
Corrt-oum d« Chant Fédérai.
Concours et congrès d'été de la C.M, P.

Internationa).

7 ’/Allel 1X1 
7 MB*t 
7 JuCiot :X2 

.*4 VK2
'A jui.'-et 1X7 
4 Août 1X3 
4 «AA ï«3

Musiques do l'Ain.

i

1X4 ConcoursÎI et ti ma) }#S3 *

itf.'

'b*-..-
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Morceaux pour examens
d'élèves des fédérations

Programme et morceaux imposés*AVIS UE CONCOURS 

pour les examens des élèves des fédérations
Epreuves de Solfège et d'instruments 

pour les Batteries et Batteries - Fanfares (Année 1963)
Concours Individuels

ST-QUENTIN

CONSERVATOIRE MUNICIPAL 
DE MUSIQUE

Concours pour le recrutement de 
professeurs stagiaires 

îi temps complet 
Des concours sur épreuves au

ront lieu prochainement à Saint- 
Quentin, à des dates qui serom 
portées ultérieurement l\ la con
naissance des candidats, pour le 
recrutement de quatre 
scurs stagiaires chargés 
gner les disciplines suivantes :
1. Violon : 12 heures hebdoma

daires,
2. Flûte - Solfège : 12 heures heb

domadaires.
3. Hautbois - Solfège : 12 heures 

hebdomadaires.
4. Cor et Saxhorn - Solfège : 12 

heures hebdomadaires ;
ou Trombone - Solfège : 12 
heures hebdomadaires.
Les concours sont accessibles 

aux candidats des deux sexes de 
nationalité française jouissant de 
leurs droits civiques et politi
ques.

Limite d’âge : 21 ans au moins, 
40 ans au plus à la date du con
cours sauf dérogations possibles, 
notamment pour charges de fa
mille et services antérieurs mi
litaires et civils.

Les dossiers complets des can
didats devront être adressés à M. 
le Maire de Saint-Quentin pour 
le IS Janvier 1963 délai de ri
gueur.

Le programme des épreuves est 
le suivant :

j ment, son histoire, sa littérature. 
! Coté sur 30.

Récapitulation des cotations :
20 -!- 10 + 30 = 60.

Seuls les candidats qui auront 
obtenu 45 sur 60 seront admis à 
subir les épreuves suivantes :

2’ Solfège :
— l” épreuve : dictée à une 

voix et dictée d’accords de deux 
b quatre sons. Notation selon le 
nombre de signes musicaux de 
la dictée proposée.

— 2' épreuve : lecture d'une 
leçon à changement de clés (7 
clés).

— y épreuve : cours h faire à 
des élèves de différents degrés.

L'ensemble des trois épreuves 
noté sur 30. t.a moitié des points 
est exigible pour être proposé.

Les points des 6p 
trumentafes et de solfège ne se 
totalisent pas.

Le candidat

DIVISIONS TITRES DES MORCEAUX AUTEURS EDITEURS

PIANO
Préparatoire* Rond* n® 3 (Gai) de la 1” Sonatine

« Lee Petits Maîtres » .............................
Deux divertissements champêtres ..........

REGLEMENT : B) Morceau imposé : « Pirouet
te », Editions Franco-Musique.
2* Lecture h vue.

La. méthode « Nouvel Ensei
gnement Pratique du Clairon » 
(N.Ë.P.) de André Tréminc, est 
en vente chez tous les éditeurs : 
Renato Deslaurier, Robert Mar
tin. Fronce-Musique, Jean Nau- 
din, F. Sudre, etc... Cette métho
de contient toutes les questions 
théoriques qui peuvent être de
mandées aux Funfaristes, Tam
bours, Clairons, Trompettes,

CLAIRONS h PISTONS 
CLAIRONS-BASSE h PISTONS. profes-

d'cnsci-
Possanl 
Jean Gallon

Delrleu
Consortium Mus,

Les examens sont ouverts h tous 
les fnnfaristcs, âgés de moins de 
25 ans.

Tout candidat totalisant en tou
te division 18 points, obtient une 
mention ascendante ou un prix 
ascendant et doit concourir l'an
née suivante dans la division im
médiatement au-dessus.

Les candidats ayant obtenu un 
premier prix de solfège et un pre
mier prix d’instrument en division 
supérieure avec un minimum de 
18 points pourront se présenter en 
excellence (Championnat de Fran
ce). concours de fin d'année or
ganisé par la C.M.F. à Paris.

Les candidats devront obligatoi
rement fournir au Jury trois con
ducteurs du morceau imposé ou 
trois parties séparées.

Les épreuves

Elémentaire \ .
PREPARATOIRE

Moyen
Supérieure

Soit* la (Toccata) 
cou varlazleni

Paul Flévst 
Hoydh-Wurmsef

Consortium Mus. 
Consortium Mus.

(3* Division)
Solfège et Théorie : même pro

ies Clairons.

T<
gramme que pour 
1° Morceau Imposé : « Hardi Sté- 

phanois », Editions France-Mu
sique.

2* Lecture ù vue préparée ‘ même 
programme que pour les Clai
rons.

CHANT
Vocalise très facile (choisie par I® Professeur)
a) Vocalisa facile (choisie por !o Professeur) .
b) Air do
a) Vocalisa de moyenne difficulté (choisie par le prof.)
b) ' Auprès do toi ..........................................................................
a) Vocalisa do moyenne difficulté (choisie par le profes.)
b) la
c) Air 

sevr

es ins-Préparatolre
Elémentaire

Concono
Concono
Hnondel
Concone
J.-S. Bach
Concone
Gabriel Fauré

( claire, pauvre êmc-) Rouard-Leroüo retenu devra son 
concours à l'Harmonie Municipa
le. â l'Orchestre du Conscrvntoi 
re et b celui du Théâtre Municipal 
s’il y est requis, contre rémunéra
tion.

Moyen
Durand .Supérieure ELEMENTAIRE 

(2* Division)
Solfège cl Théorie : même pro

gramme que pour les Clairons. 
I" Morceau imposé : « Royan 

Editions France-Musique.
2‘ Lecture à vue préparée : même 

programme que pour les Clai
rons.

Homel I®voyageur ivoix grave « aigue )....................................
Classique de movenno force (choisi par le profes- 

r dans le répertoire lyrique pour la voix do l’élève)
CLAIRONS-BASSES.

IPREPARATOIRE 
(3* Division)

Solfège et Théorie : même pro
gramme que pour les Clairons.
1° Morceau Imposé : « Pétillante », 

Editions R. Martin.
2“ Lecture h vue préparée : même 

programme que pour les Clai
rons.

IV. — COR ET SAXHORN - SOL
FEGE ou TROMBONE - SOL- 
FEGE.
1* Cor et Saxhorn ï

VIOLON
Préparatoire
Elémentaire

Promenade du petit ours ............
Prélude et dame................................
Prélude et Allegro...........................
10* Concerto (arr. Catherine) ..

Challan 
A. Amcller 
Ctcrambault 
Kreutzer

Max Eschig 
Philippe 
Max Eschig 
Leduc

dérouleront 
dans les Fédérations Régionales j 
les fanfaristes devant passer ces 
concours devront s'adresser à la 
Fédération Régionale h laquelle 
Us appartiennent.

A - Exécution musicale :
Supérieure MOYEN 

<I" Division)
Solfège et Théorie ; même pro

gramme que pour les Clairons. 
1" Morceau Imposé : « Soir de 

Printemps ». Editions Robert 
Martin .

2a Lecture î» vue.

— un morceau au choix du 
candidat ;

— un morceau imposé : -i Lied 
et Scherzo », FI. Schmitt 
(Ed. Durand).

Coté sur 20.

ALTO A CORDES ELEMENTAIRE 
(2* Division)

Solfège et Théorie : même pro
gramme que pour les Clairons.
1° Morceau imposé : « Colonel 

Leclerc ». Editions R. Martin.
2“ Lecture h vue préparée : mê

me programme que pour les 
Clairons.

Préparatoire
Elémentaire

A simple cuite (Carol ou gavotte ou marcho)
I mélodie grégorienne ............ ..

5 dance» françaises anciennes, L'Agréable .... 
Concert» en sol n°* I et 2 ..

John Wray 
Guy de Lloneourt PROGRAMME SOLFEGE 

L'épreuve de solfège est obliga
toire pour tous les candidats.

L'épreuve de solfège consiste à 
lire sur une méthode de clairon, 
tambour, trompette, cor, etc... un 
numéro choisi par le Jury, selon 
le classement des candidats.

.. -V;S.A. d'Editions de1 
Musique 

Rouart-Lerolle 
Max Eschig

B Déchiffrage et lecture de 
traits d’orchestre.
Coté sur 10.
Seuls les candidats qui auront 

obtenu 22.5 sur 30 pour ces deux 
épreuves seront admis h subir . 
l’épreuve suivante.
C - Pédagogie.

Cours h faire

Moyen
Supérieure

M. Marais 
Tolcman I. — VIOLON 

A - Exécution musicale
— un morceau au choix du can

didat ;
— un morceau imposé : « Tzi

gane », Maurice Ravel (Ed, 
Durand).

Coté sur 20
- Déeltiffrage et lecture de

traits d'orchestre.
Coté sur 10.
Seuls les candidats qui auront 

obtenu 22,5 sur 30 pour l’ensem
ble des deux 
mis à subir

SUPERIEUR
Solfège et Théorie : même pro

gramme que pour les Clairons. 
1° Morceau Imposé : * Marche 

Triomphale » de Maquet, Edi- 
Robert

2" Lecture h vue.

VIOLONCELLE
Promenade matinale n° 1 de la suite « Do bon matin » .. 
Tendra plainte (morceaux du jeune violoncelliste). Volume

i A .........................................................
Suite française ...........................................

a) Bourrée d’Auvergne
b) Chanson d'AJsace 
c> Chanson de Bresse

Pièces en concert (arr. Paul Bazelalro)

• •MOYENPréparatoire
Elémentaire

Gretchanlnoff Sehott
QUESTIONS THEORIQUES : (lr* Division)

L’élève aura à répondre orale-T SolFcge cl Théorie : même pro
gramme que pour les Clairons, 
î» Morceau Imposé : « Saint-La

bre », Editions France-Musi
que.

2* Lecture à

5 des élèves de 
tous degrés et questions posées 
par le jury concernant l'instru
ment, son histoire, sa littérature.

Coté sur 30.

lions Martin.Delrleu
Paul Bazelalre

Feulllard 
Max EschigMoyen

ment ou par écrit h quatre ques
tions élémentaires de théorie mu
sicale, selon le classement des 
candidats.

(Voir pour tous les instruments 
la nouvelle méthode « NOUVEL 
ENSEIGNEMENT PRATIQUE DU 
CLAIRON ». Editions France Mu
sique. Renato, Robert Martin, Jean 
Naudin, F. Sudre, etc...)

BTAMBOURS

LeducSupérieure PREPARATOIRE 
(3* Division)

Solfège : de la page 3 à la page 
5 - Solfège Rythmique instrumen
tal pour Tambour.

Théorie : même programme que 
pour les Clairons, 
r A) 1" ou 2' marche réglemen

taire. page 14, Guide Pratique 
du Kanfariste.
B) Travailler l'exercice n" 10; 
Solfège Rythmique.

2* Lecture à vue préparée : travail-, 
1er les exercices n^ 1, 2, 3, 4 et' 
5, Solfège Rythmique Instru-J 
mental pour Tambour de A., 
Tréminc, Editions Andricu,, 
France-Musique. Rcnato-Deslau- ;

. rier, etc...

Récapitulation des cotations
20 + 10 + 30 « 60.

Couperîn :
Seuls les cnndidaLs quiCONTREBASSE A CORDES SUPERIEUR

Solfège et Théorie : même pro
gramme que pour les Clairons. 
iu Morceau Imposé : « Joyeux 

Réveil », Editions R. Martin.
2* Lecture à vue,

trompettes.

A?cp
rcuves seront ad- 
veuve suivante. obtenu 45 sur 60 seront admis 

subir les épreuves suivantes :
- 1''^preuve : dictée à t 

voix et dictée d’accords de d< 
h quatre sons. Notation selon 
nombre de signes musicaux 
la dictée proposée.

— 2’ épreuve : lecture d\ 
leçon â changement de clés

LeducPréparatoire
Elémentaire
Moyen
Supérieure

Sérénade ...
Contenons .
2 pièces classiques pour 
Pièce en ut ......................

Grétry
E. Gaudofrov 
E. Woiller 
Fenrt Busser

Gras à des élèves de 
tous degrés et questions posées 
par le jury concernant l'instru
ment, son histoire, sa littératu
re.

Coté sur 30.
Récapitulation des cotations :

20 + 10 + 30 = 60
Seuls les candidats qui auront 

obtenu 45 sur 60 seront classés 
par le jury*

En cas d'insuffisance d’élèves, 
le professeur retenu pourra être 
chargé temporairement de ren
seignement du solfège et de tou
te autre discipline dont il aurait 
les aptitudes suffisantes.

Le candidat retenu devra don
ner son concours à l'orchestre du 
Conservatoire et à celui du Théâ
tre Municipal s’il y est requis 
contre rémunération.

II. - FLUTE - SOLFEGE.
1- Flûte.

A - Exécution musicale :
— un morceau au choix du 

candidat :
— un morceau imposé : Deux 

pièces (Ed. Durand). LU» 
Boidanger.

Coté sur 20.
B - Déchiffrage et lecture de

traits d’orchestre.
Coté sur 10.
Seuls les candidats qui auront 

obtenu 22.5 sur 30 seront admis 
à subir l’épreuve suivante.
C - Pédagogie :

Cours b faire à des élèves de 
tous degrés et questions posées 
par le jury concernant l’instru
ment. son histoire, sa littérature.

Colé sur 30.
Récapitulation «les cotations :

20 + 10 + 30 = 60.
Seuls les candidats qui auront 

obtenu 45 sur 60 seront admis à 
subir les épreuves suivantes :

2* Solfège :
— 1” épreuve : dictée â une 

voix et dictée d’accords de deux 
à quatre sous. Notation selon le 
nombre de signes musicaux de 
la dictée proposée.

— 2' épreuve : lecture d'une 
leçon à changement de clés (7 
clés).

— 3' épreuve : cours â faire b 
des élèves de différents degrés.

L'ensemble des trois épreuves 
noté sur 30. La moitié des points 
est exigible pour être proposé.

Les points des épreuves ins
trumentales et de solfège ne so 
totalisent nas.

Le candidat retenu devra son 
concours à l'Harmonie Municipa
le. à l'Orchestre du Conservaroi- 
re et celui du Théâtre Municipal, 
s'il y est requis contre rémunéra
tion.

Contrebasse *(n° ï) . Billaudct 
! Leduc L'EPREUVE INSTRUMENTALE 

COMPREND :
Pour les clairons et trompettes : 
* l6 l’exécution d’une sonnerie 

choisie par le Jury et d’un 
morceau imposé.

2° l’exécution d'une lecture à 
vue instrumentale très sim-

FLUTE
PREPARATOIRE 

(3* Division)
Solfège : travailler de la page 

22 à la page 30 dans Solfèg, 
thode pour Trompette de C

Dix dense» françaises du XVlll*, n* 6 • U Cigogne .... Alexandre Cellier
françaises du XVlll", n® 7 - Menuet................. Alexandre Cellier

Ph. Gaubert 
Kulhau

Zurfluh
Zurfluh
Heugel
Billaudot

Préparatoire
Elémentaire
Moyen
Supérieure

Dix clés).
Sicillenno ...................
2' solo, 1" mouvement — 3’ épreuve : cours 

des élèves de différentse Mé- 
avale-ple. L’ensemble desHAUTBOIS rie.Pour les tambours :

* 1°-l'exécution d'une marche et 
d'un morceau imposé.

2° l’exécution d'une lecture à

noté sur 30. La moitié 
est exigible pour être 

Les points 
trumcnfales et de solfège 
totalisent pas. 

candidat

Théorie : même programme que 
pour les clairons.

Examen Instrumental 
1® A) Une sonnerie choisie par le 

Jury,, soit le « Garde à Vous » 
ou le « Rappel pour Hon
neurs », page 10 « Guide Prati
que du Faruariste ».
B) Morceau imposé : travail
ler l'exercice n° 51, page 28, 
dans le Solfège Méthode pour 
Trompette de Cavalerie.

T Lecture à vue préparée : tra
vailler les exercices n°’ 28, 29,

■ 30, page 29, Solfège Méthode
...; j£our Trompette.

ELEMENTAIRE 
(2* Division)

Solfège : de la page 22 à la page 
40 Solfège Méthode pour Trom
pette.

Théorie : même programme que 
pour les Clairons.

Examen instrumental 
1° A) Une sonnerie choisie par le 

Jury, voir page 11 Guide Prati
que du Fanfariste.
B) Morceau imposé : « Lo
rient », Editions France-Musi
que.

2“ Lecture h vue préparée : page 
37, exercices n“ 48, 49, 50, Sol
fège Méthode pour Trompette.

MOYEN 
(lr* Division)

Solfège : travailler de la page 
22 à la page 62, Solfège Méthode 
pour Trompette.

Théorie : même programme que 
pour les Clairons.

Examen instrumental 
1° A) Une sonnerie choisie par le 

Jury, voir pages 10 et 11 Guide 
Pratique du Fanfariste.
B) Morceau Imposé : « Le 
Joyeux Tambour », Editions R. 
Martin.

2' Lecture à vue.

SUPERIEUR
Solfège : travailler tout la mé

thode Solfège Méthode pour 
Trompette.

Théorie : meme programme que 
pour les Clairons.

Examen Instrumental 
1» A) Une sonnerie choisie par le 

Jurv, voir pages 10. 11. 11 et 
13 Guide Pratique du Fanfaris-

B) Morceau Imposé : « Denise - 
Paule ». Editions R. Martin.

2- Lecture h vue.
N.B. — Le « Solfège pour 

’ Trompette de Cavalerie » do D. 
Lerov est en vente aux Editions 
p. Naudin.

« Le Guide Pratique du Fanfa- 
rislc » aux Edifions Renato- 
Deslaurier.

TROMPES de chasse,
trompettes-cor,
TUOMPETTES.BASSE

PREPARATOIRE 
(3' Division)

Solfège et Théorie : même pro 
nràmmt* que pour les T rompettes 
1" Morceau imposé : « Boulon 

•d’Or ». Editions R. Martin.
2" Lecture à vue préparée : même 

programme que pour les Trom
pettes.

Jacques Albresplc Leduc 
Leduc 
Leduc 
Billaudot

Préparatoire 
Elémentaire. 
Moyen 
Supérieure

srïütf R. Berthelot 
Bltsch

Trois petite* pièces, n®* l et 3. (Transcrip.. Georges Gillet) Jeon-Séb. Bach
ELEMENTAIREvue.

Pour tous les autres Instruments : 
I® l'exécution d'un morceau im

posé.
2* l'exécution d'une lecture à 

vue.

(2e Division) Le
Solfège : de la page 3 â la page 

10 (inclus). Solfège Rythmique 
Instrumental.

Théorie : même programme que 
pour les.Clairons.
1® A) 4* ou 5* marche réglemen

taire, page 17 Guide Pratique 
du Fanfariste.
B) travailler l'exercice n° 36, 
Solfège Rythmique.

2° Lecture à vue préparée : exer
cices n1-’ 13. 14,15, Solfège Ryth
mique instrumental pour Ta ‘

concours à l’Harmoi 
le. K l’Orchestre du 
re et à celui du T 
s'il y est requis, 
ration.

CLARINETTE
Molenaar (Hol.)
Philîppo
Billaudot

Albert Thtry 
Henri Classons 
J.-S. Bach

Préparatoire
Elémentaire
Moyen

Supérieure

Dimanche matin .
L* printemps ... _________  _____
T Sonate * Allegro-Moderato et Sicilienne (Transcription

Gâteau) ........... ............................................................. ..
Sonatine ...................V............ ...... .........................

LA NOTATION 
EST XA SUIVANTE 

Epreuve de solfège :
Solfège —•............... de 0 à 10
Théorie ....................... de 0 à 10

V. —
GrasRatez II* T

A • ExécutionBASSON unEpreuve Instrumentale:
Morceau imposé .. de 0 à 10 
Lecture à vue .......... de 0 à 10

candidat ;Philîppo' 
Philîppo 
Leduc 
Leduc

.. Marcel Cariven 
Monîc Ceccon! 
Yves Desportes 
Bozza

ttr-— Préparatoire 
Elémentaire 
Moyen 
Supérieure

Arioso .
Concertino (Adiago et Vivace)

— un
***** % 

Coté sur 20.
d' bour.ATTRIBUTION 

DES RECOMPENSES POUR 
CHACUNE DES EPREUVES 

Division supérieure :
1®' Prix............... 16 h 20 pts
2' Prix ............... 13 à 15 pts 1/2
3* Prix ............... 10 à 12 pts 1/2

Division Préparatoire, Elémentai
re, moyenne :

lr* Mention .. 16 à 20 pts 
2* Mention — 13 à 15 pts 1/2 
3* Mention — 10 à 12 pts 1/2 
(*) N.B. — Pour les clairons et 

trompettes qui ont à exécuter, 
en plus du morceau imposéet de 
la lecture à vue, une sonnerie, les 
examinateurs devront noter de la 
façon suivante :

Sonnerie 
Morceau imposé — de 0 à 5
Lecture à vue ........... de 0 à 10
H en sera de même pour les 

Tambours.

PROGRAMME COMPLET 
(Solfège, théorie, sonneries 

et morceaux imposés)

PREPARATOIRE 
(3e Division)

Espièglerie MOYEN 
(lr® Division)

Solfège : du n" 1 au n® 20 Sol
fège Rythmique Instrumental 
pour Tambour.
Théorie : même programme que 

pour les Clairons.
1° A) l’une des cinq marches tam

bours pages 16 et 17, Guide 
Pratique du Fanfariste.
B) « Pirouette », Edifions 
France-Musique.

2° Lecture à vue.

B -SAXOPHONE ALTO
traits d'i
Coté sur 10.I Philîppo 

I Billaudot 
Delrleu 

| Billaudot

Marcel Perrin 
Gabriel Marie 
Marcel Perrin 
Beeckman

Bagatelle ........................
La Cinquantaine ..........
Fantaisie tzigane 
Deuxième morceau de

Préparatoire
Elémentaire
Moyen
Supérieure

Seuls les
obtenu 22,5 sur 30 po 
épreuves seront adn 
l’épreuve suivante :

SAXOPHONE TENOR
Au fil do l'eau - A travers la prarie ensolellllée .... 
Au fît d» l'eau - Murmure du ruisseau ..........................

Cours^JMTaire h
C

Billaudot
Billaudot
Mappemonde
Billaudot

Delaunay 
Delaunay 
Jacques Barat 
Robert défisse

tous degrés et «pi 
sur l’instrument, s 
littérature, par Je. 

Coté sur 30.

Préparatoire
Elémentaire
Moyen-
Supérieure Prélude et divertissement .

SUPERIEUR
Solfège : de la page 12 à la pa

ge 41 (inclus), « Le Tambour 
d’Ordonnance ».

Théorie : même programme que. 
pour les Clairons.
1° A) l’une dos cinq marches tam

bours pages 18, 19. 20, Guide 
Pratique du Fanfariste.
B) « Bonjour Aurore », Editions; 
Louis Langlois.

21’ Lecture à vue.
Le « Guide Pratique du Fanfa- 

ristc » est en vente aux Edi-; 
lions Rcnato-Deslaurier.

Le « Solfège Rythmique Ins- ■ 
trumcntal pour Tambour » est1 
en vente aux Editions Robert; 
Martin. Renato-Deslaurîer, Fran-, 
ce-Musique, etc...

La méthode « Le Tambour; 
d’Ordonnancc * est en vente; 
aux Editions Naudin, Martin,! 
Renato, etc...
Toutes les sonneries réglernen-; 
taircs que nous imposons dans, 
nos concours sont enregistrées, 
sur Disques Dccca n1 451 0i6 

Ce disque s’intitule •• Sonne
ries réglementaires en Fanfaïc ».

ADRESSES DES EDITEURS
Editions France-Musique, 36, vue 

de Paris. Perpignan (P.-O.). 
Editions Jean Naudin, Fontainc- 

Chandon, Amboisc (Indre-et- 
Loire).

Editions Renato-Deslaiirier. 25.
rue Michcl-le-Comte, Paris (3‘). 

Editions P. Porter, 45, rue 
Cardinal-Mathieu, Nancy (M.-et- 
M.)

Editions L. Langlois, 6, rue de Fc- 
camp, Paris (12’).

Editions Gras, La Flèche (Snrthc). 
Editions Robert Martin, 106, La 

Coupée, Mâcon (Saône-et-Loire).

COR
Peters (Londres)
Philîppo
Billaudot
Leduc
Leduc

André Ameller 
Dautremer 
Marc Delmas 
Alexandre Cellier 
J. Barat

Prélude • Extrait des trois pièces faciles .Préparatoire 
Elémentaire 
Moyen 
Supérieure 
Suoérieur alto

de 0 â 5 obtenu 45 suc 60 
subir les épreuvesI

Clair de Lune ...
Ballade .............
Fantaisie . ;..........

V Solfège î
lr* :

voix cl dictée d’accords 
b quatre sons. Notation 
nombre de signes mus 
la dictée proposée.

— 2* épreuve : lectu 
leçon à changement de 
clés).

— 3' épreuve : cours à 
des élèves de différents «

TROMPETTE
Philîppo
Leduc
Philîppo
Leduc

.... | Classons
............. I Gallois-Montbrun
............... Depelsenaire
....... 1 Albresplc

Chant de i»ie ..Préparatoire
Elémentaire
Moyen
Supérieure

Concertino er. mi b ... 
Lied et Scherzo ...............

CLAIRONS.
Solfège. — Travailler de la page 

2 à la page 9 (inclus), Méthode 
« Nouvel Enseignement Pratique 
du Clairon

Théorie. — Du début de la mô
me thode N.E.P. du Clairon b 

la page 5.

CORNET SI BEMOL ET BUGLE L’ensemble des trois
est noté sur 30. La 
points est exigible 
posé..

Les points des épreuves 
trumcnfales et de solfège ne w 
totalisent nas. 

candidat

Baudrier
PhlUppo
Phllippo
Billaudot

Brahms
Classer»
Depolscnolrc
Andrieu

pour êtreChant populaire .. 
Chant d» foie .... 
Concertino en mi b 
Andante eî Rondo

Préparatoire
Elémentaire
Moyen
Supérieure

me
TROMBONE Le. retenu

concours à l’Harmonie 
le. à l’Orchestre du C 
rc et à celui du Théâtre I 
s’il y est requis, contre 
ration.

Examen instrumental 
1" A) Une sonnerie choisie par le 

Jurv, soit « Le rappel de pied 
ferme » ou « L'ouverture du 
ban, pages 56 et 57 N.E.P. du 
Clairon.
B) Morceau Imposé : travailler 
l'exercice n- 3, page II de la 
Méthode N.E.P.

23 Lecture à vue préparée : tra
vailler les exercices n" 8. 9. 1Q 
page 4 de la Méthode N.E.P.

Gras
Leduc
Leduc
Leduc

R. Dhaene 
Gallois-Montbrun 
Fernand Lamy 
Henri Busser

Andante ...............-.............
Aria ....................................
Choral varié .................

I phoefaus (sans la cadence)

Préparatoire
Elémentaire
Moyen
Supérieure

III. —HAUTBOIS - SOLFEGE.
1® Hautbois :

A - Exécution musicale
morceau au choix du 

candidat ;
— un morceau imposé : « Svtn- 

phonie Concertante », J. 
Tbcrt.

Coté sur 20.
B - Déchiffrage et lecture de 

traits d’orchestre.
Coté sur 10. 

du Seuls les candidats qui auront 
obtenu 22,5 sur 30 pour ces deux 
éprouves seront admis â subir 
l'épreuve suivante.
C • Pédagogie.

Cours â faire à des élèves d«*, 
tous degrés et questions posées 
par le jurv concernant l’insln-1

CONDITIONS GENERALES :
L’exécution de mémoire est ; 

obligatoire tant pour les mor
ceaux nu choix que pour les mor
ceaux imposés. Les candidats de
vront être en mesure de présen
ter au jury deux exemplaires des 
morceaux au choix.

Ils seront rémunérés sur les 
bases indiciaires d-après :
— traitement de début .1*' éche

lon indice .brut 300 : .
— traitement de 7* échelon indi

ce brut 585 :
plus indemnité de résidence et 
éventuellement suppléments u 
caractère familial.

SAXHORNS BASSE SI BEMOL OU TUBA — un

| Billaudct 
{ Billaudct 

Gras 
! Leduc

Lucien Nivcrd 
Lucien N’iverd 
Morel 
Bo.'at

j Complainte ............
i Chant mélaneoliq'1-
: S' Etude ............
! Introduction et Danse

Préparatoire
Elémentaire
Moyen
Supérieure •/

ELEMENTAIRE 
(2’ Division)

Solfège : do la page 2â la page 
13 (inclus) N.E.P. du Clairon.

Théorie : du début de la Métho
de N.E.P. à la page 15.

Examen Instrumental 
1° A) Une sonnerie choisie par le 
• Jury, voir page 56 N.E.P.

B) Morceau imposé : trio de 
« Marche de l’Etoile », Editions 
R. Martin.

2° Lecture à vue préparée : cxcr- 
7, 8, 9 page 12 N.E.P.

ACCORDEON
Bcuschcr 
Ed, Séduction 
Ed. La Comète 
Ed. Max Francy

Etienne Lorin 
L. Lunazzi 
J. Mendel 
F. Gascard et Max 

Francy

Mon vieux château . 
,2’ Sonatino .... 
Choral varié 
Ouverture de concert

Préparatoire
Elémentaire
Moyen
Supérieure

GUITARE
.1 B.G. Adofe 
I Philiopo 
j L'orchestre i 
i plectre

j M. Maciocchi 
I R. Warschech 
I R. Worschcch

Dolce Brezza 
Improvisation 
Prière indienne

Elémentaire
Moyen
Supérieure Indispensables à tous les Chefs de Musique :

ci ce s
TABLEAUTABLEAU INSTRUMENTALMOYEN 

(1" Division)
Solfège : de la page 2 â la page 

33 (inclus) N.E.P. du Clairon.
Théorie : du début a la page 

29 N.E.P.

MANDOLINE ELEMENTAIRE 
(2* Division)

Solfège et Théorie : même pro
gramme que pour les Trompettes. 
1® Morceau Imposé : « Casque 

d’Or ». Editions R. Martin.
2» Lecture à vue préparée : même 

programme que pour les Trom
pettes.

Chronologique ot Synoptique d'Histoir# 
de la Musique do 1500 à nos jours 

en rapport avec des éléments 
des Beaux-Arts et des Lettres 
par P. VAN I)E VYVERÈ

Le but de ce Tableau est de contribuer à. 
l'étude de 1 Histoire do la Musique en faci
litant les comparaisons entre tes époques et 
les croies. Il a paru utile de le jalonner 
d’événements, de noms se rapportant a 
l’Histoire ainsi qu'à la Littérature et aux 
Beaux-Arts. , , ......

Dépliant pouvant être affiché .. il fr. 10

Le Médiator 
L'orchestre à 

plectre 
Le Médiator

F. Mcnichctti 
A. MovcH-s par Eugène BOZZA, 

Grand Prix de Rome.
Souvenir de Florange..........
Intrépide ................. ................

Pluie d'étincelles ...............

Elémentaire
Moyen

Supérieure L. Fantauzzî Directeur du Conservatoire de Valenciennes. 
Indique l’étendue, la notation écrite et les 

réels tous les instruments principaux

Examen Instrumental 
1® A) Une sonnerie choisie par le 

Jury, voir pages 56, 57 N.E.P. 
B) Morceau imposé : « Bon
jour Aurore v, Edifions L. Lan
glois.

2' Lecture à vue.

EDITEURS sons
des orchestres symphoniques et militaires 
complétés par un tableau annexe concernant 
les Instruments divers ainsi que les claviers 
et les instruments â percussion.

MOYEN 
(lrû Division)

Solfège et Théorie : même pro
gramme que pour les Trompettes. 
1- Morceau imposé : «. Fiers Ca

dets ». Editions J. Naudin.
2? Lecture h vue.

Mappcmondo, 10, pas. du 36'avenue Paui*Signoc, Mon
treuil (Seine). . ,eM

Max Esching, 48, rue de Rome, Paris <8 ).
Max Francy,. 17, rue d'Hauteville, Paris (10*).

Médiator», 118, avenue Joffre, EpInay-sur-Scine (S.)

B.G. Adofe. 17, rue Saulnier, Paris (V).
Baudrier, AS, rue H.-Delagenière, le Mans (SarthcJ, 
Beuscher Paul, 27, boulevard Beaumarchais, Paris.

l'Echiquier, Paris (10*). SUPERIEUR 
Division Supérieure 

Solfège : travailler toute la Mé
thode N.E.P. du Clairon.

Théorie : travailler toute la Mé
thode N.E.P.

Examen Instrumental 
1* A) Une sonnerie choisie par le 

Jury, voir pages 56. 57, 58 N. 
E.P.

Billaudot, 14, rue de 
Boosey-Hawkef, 4, rue Drouot, Port* (9*).
Consortvm Musical, 24, boulevard Poissonnière, Paris ( 9’)-

/ philîppo).
Delrleu, 45, avenue do la Victoire, Nice (Alpes-Mar.).. 
Durand, 4, place de le Madeleine, Paris (8*).
Gras, U Fiècho (Sartho). ... a ■ ru>\
Mamelle et Cl*, 24, boulevard Malesherbes, Pans (8 ). 
Heugel * Aa Ménestrel », 2 bis, rue V.vienne Paris (9 )■ 
La Comète, 80, rue René Boulanger, Paris {10 ).
Leduc, 175. rue Saint-Honoré, Paris.

facile â affi- 
........... 14 fr. 30

Grand dépliant mural 
cher .............................. .. • *

«Le . . _____
Molenaar's, Postbus 19, Wormervccr (Hollande). 
L'Orchestre k Plectre, 17. rue Saulnier, Paris (9*). 
Rouart-Lerolle chez Salabert, 22, rue Chauchat Paris («P) 
S.A. d'Editions do Musique, 7. rue Gambetta, Nancy (Meur 

the-et-Moselle). . n
« Séduction », 82, rue de Faubourg St-Honoré, Paris. 
Sehott Frères et Peters (Editions Musicales Gâcher), 69, rue 

du Faubourg St-Martin, Paris.
Zurfluh, 73, boulevard Raipail, Paris (6 ).

SUPERIEUR
Solfège et Théorie : même pro

gramme que pour les frompeltes. 
1® Morceau imposé : « Retour 

de Dunkerque », Editions Fran
ce-Musique.

>• Lecture b vue.

/I 1 £ ïï\ I I éT* 175, Rue Saint-Honoré P A P I $
t\g !.. Kl rn-9 ,U TELEPHONE : OPERA 12-B0 * * **
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OU MUSICIEN ET DES SOCIÉTÉS MUSICALES DE FRANCE

rx?.^r!

[Pans us Fédérations Régionales
ALSACE (Chorales) ica djAtfnctjoiu aux dirigeants et nwni> 

bres de •• La .Musicale ■» par M. le 
Sous-Préfet, Maine Lamy et M. Henri 

mirent sans discussion : en novert.- ,Ce œsfo-fsîûaaeBX
bre. ta chorale a Harmonie n répétera ‘\es <lip.ûmc5 d examens fédéraux 
chaque mardi, la a Concordia s chu- <«. *a ^«aéeé.
‘lue mercredi, en décembre las répû- £ I i«ue du vio ■ 
tirions communes auront Heu chaque -50 -personnes se 
mercredi. Les répétitions se tiendroni '* bauqu 
A 29 h. 15 au cercle de la rue du •'•«îlirsttc1.
Mant.se. A 1p. table d'honneur, M. Vertouny

I.to deux sociétés adressent un ap»ct Mme, présidaient, ayant à leurs 
pal â toutes les personnes désireuses côtés : ATM. Labranic. Sous-Préfet et 
de s'adonner la grande musique les Pierre Coulon, Maire. Ans pcrsonnali- 
lnvunnl cordialement ô venir dis tés déjà citées, il convient d’ajouter 
maintenant assister aux répétitions. ! | M. Kem? Jeux, Directeur du Casino do 

«Nous reviendrons. sur ce : deux con-, î'E!y*.‘e Palace et Mm» Jeux, son épou- 
com et félicitons les deux sociétés, J se, marraine du fanion de fa Socit 
et tout particulièrement leur directeur,
M. Eugène Sccl, de l*heuieusc inlria- 

tle ce jumelage qid aura, noua en 
sommes certaine, les meilleures réprr 
eussions sur la vie culturelle de Mu
lhouse tout entière.

2a£,'îfC??Wî* l'extérieur et quil devait être poursuivi.
II a assuré les dirigeants et 

2SteS de a godé« Musicale de la 
sollicitude de 1 Administration MuaîcL 
pale et en terminant a remis, voua 
«es app.audiwcmenis, la médaille d'Oc 
de la ViUe de Vichy .V M. Gaston Peu- 
dmt, Président adjoint, cri rccomuis- 
iiance des services qu'il 
sein de la Société Musicale et à boa 
nombre de Sociétés Vvchissoiscs dopais 
de très longues années,

.M. La brunie, Sous-Préfet, 
éloquente improvisation a <1 
légué par Monsieur le 
lier, c'était avec un grand

les mu-MULHOUSE
L'union fait la force : Jume- 

lage des deux, anciennes 
chorales mulhouslcnnes.

dei,,x Phis anciennes

cordnv », fondée en novembre in;,g 
viennent de réaliser leux jnmelace‘ 
îi<i'\iCOrr“té3 1”aP*!ctlJ* sc font réunis 
la 2en^eSbS dernîer- «n Cercle de 

Mant'ge« P™*" entériner leur 
5SÎ«tu ^?a‘,lon« « étudier tous les details, des deux concerts prévus ft la 
Bourse, le 13 Janvier 1033 et 
txe municipal le 2 février. . 
placé dans le cadre des msn

AUX

Pîéfod&t\"U defédéiâümâ,
Pïédidmh deSockétéd,
ïeeiëtûÂh&t.,
TUunÀ&AA
Pa'tôuMZieM etc

d'honneur, quelques 
sont retrouvées, pour 
la spacieuse salle du•ri. dans

a rendus eu
rociétfs

dans ace.
it que, dé- 

Préîct de l’AJ- 
plalsir qu’d 
fcês contactété. prenait pour la première 

officiel avec la plus ancienne société 
de musique de Vichy « assura qu'il 
garderait la ma Heure Impression de 
cette journée qui laisse bien augurer 
do l'avenir de la Smiélé Musicale à 
'«Quelle il souhaita de féîer brillam
ment son deuxième centenaire I 

Un: bal très animé a terminé ces ré
jouissances et l'on s'est 
donnant rendez-vous pour ;e 
du Nouvcî-Aîi c; p.^sr le bal 
fixé nu 5 janvier.

DM (net hms remises A l'occasion de 
la commémoration du Centenaire de la 
Société Musicale de Vfebv 7 

Oflîckr dans l’Ordre des Palmes Aea- 
1%2) •** <Prorool1oa •<*» !•* Jswrier

Prenant le premier 2a parole, à la 
fin du banquet, M. Vertouny a re
mercié les personnalités présentes 
d'avoir bien voulu honorer ces festî- 

i a renouvelé ses crmcidcments 
1» M. Pierre Couldn et A La Mur.îci- 
paîité pour l'aide apportée, non seule
ment à l'occasion du centenaire, niais 
aussi pour la fonctionnement de la 
Société.

Le Président a rendu, bommag 
mémoire de M. Claudine Laprugne, 
fondateur de « la Musicale ► en 1262, 
dont le portrait a été accroché au 
fond de b salle, et il témoigna sa 
gratitude mut délégués des Sociétés 
saurs aboi qu'à b prcr.se.

Les Présidents d'honneur ont en
suite pris b parole.

M. Louis Gain s'est oéclaré heureux 
de cc

ttveau Théft- 
dernter 

stationsdes J.M.P. 
sociétés.

Au début de la réunion (à laquelle 
assistait aussi, outre les membres des
53?MCO?rf ‘Rodo,Phc Pfiünlln, président de l’Association des soclé- 
tés chorales d'Alsace), M. Bigler, pré
sident do ln Concordia, et MÏ A. Mo- 
;cr. vice-président de la « Chorale 
Harmonie », qui remplaçait le prési
dent, M. Alfred Moerlen, malade, tra
duisirent leur grande satisfaction de 
v®-r 5<Um£eIaE0 sc réaliser et Tùrent M. Eugène Sdcl de leur 
naissance et de leur entière confiün-

ff°L^PQSa ,e Programme des 
£S^SÏÏ^50Macrta * la musique
américain trorâpetuïte
gSS^mfâïKft

cat- î> de r. Durante. Le soliste amé- 
sonate de Corclll 

et une sonate de Purcell.

iSS’ïïttC*-
blsatlon rr.atériello.

80umlî également son plan 
de travail que les deux comités ad-

viîés. fl
ÿ>:

Une séance d'études des chefs 
de chœur du Haut-Rhin.

??- Rodolphe PflimUn, président de
............. df* chorales d*Alsace.

3 novembre, 
l'ossoctatton 

de cho- 
étude, A

Mumouse, 10, rue du Manège.
Les chefs de chœur et tes directri

ces de chorale étalent venus de Car»- 
pach, Cernay, Colmar. Egubhetm, 
Guebwjller. Iiunlngue. St-Lnuls. Mut- 
bouse, Rtchv/iller, Soultz, fiteinbach, 
Thnnn et Wolfèradorf.

M. Joseph Muller, profesreux 
président

commission de musique, traita parti
culièrement des problèmes de l'enre
gistrement des- clioraîes : e rodages n 
des voix et sensibilité du matériel, le 

rôle du technicien étant de ren- 
son enregistrement la Joie 

le mouvement choral, la 
chorale, 

colloque des 
directeurs évoquant méthodes d'édu
cation musicale, formation de Jeunes 
directeurs dans le cadre do rensei
gnement et répert 
Pftlmiln, entouré 
Moerlen,
Frère Kern, remercia 
M. Muller et félicita 
trices et directeurs de chorale pour 
leur Inlassable dévouement.

svunré en se 
réveillon 
des Roi*e h bl'Association des chori 

avait Invité, le samedi
les chef» de chce.ur de ___
et les directeurs et directrices 
raie scolaire ft une séance d' 
Mulhouse. 1(1

d’assl-rtcr aux manifestatioas 
tenaire et a

les traces de leurs aînés.
Cen engagé Ica jeunes 
suivre les traces de leurs al^*‘«

Atailrc Gaston Cliantosmct 
lecture d'une poésie 
tour, intitulée <• L'Aj

Cette 
cuelËi

Nous sommes 
reproduire ci-dessous, 
strophes de ce poème :

« Mais tout en poursuivant votre 
rreuv

« Dans la tradition de

Joseph Muller, 
cation musicale et

d'édtt- 
dc la J^SSLE?Ttïïmniaa*dr*Scc,<-tes .Musicales et Chorale» ■

Ixjuis Forge, darir.cti-s'.e ; PScr-
a donné 

dont U est Pau- 
L'Ancicnnn ». 

œuvre, pleine de finesse, a re- 
d'unanlmes applaudissements, 

mmes heureux, d'ailleurs, de 
d-dessous, les dernières

»» »
MAC

re Bourre!.

intiün!
Croix «les Véldnma (Cocfédénalon 

Musicale de France; r 
MM Bouct Pierre, Colomb Lo-iî*. 

Foroe Louis. S5 anv de services rendue 
a. 1 y7* Musical PupoTaire ; Roche 
Claude, 5é ans.

grand 
dre dans
qui anime le 
présence de YArr.e de la 

Apré3 un Intéressant
.Dans la tradition 
• Avec lHarmonic-sœur, qu'est la 

[Municipale, 
ui char- 

la Cité.

Agrarc d’or (Confédération Muslcab 
de France) :

Bcaujon Mai-cd, Dotreî TAw. 
S? d& «crvices rendus à l'Art Mo- 
sica! Populaire ; Gauvîn Paul, 50 
Peroanct René, 52 ans.

rtolrc do chœur 
de MM.

ra. M. 
Bohly, 

Kessler et 
ureusement 

tous les dlrec-

* Rcsscrez vos rapports q 
(ment

MM,
Moscr, Qroclly.

la chnleà l'orga-ATT :* Vous- tournez une page en cci 
(anniversaire, 

. C est coac vers L'Avenir qu'il faut 
[porter vos yeux, 

« D ailleurs le vif succès de voire 
ICenrehairc, 

ouvrir des hori- 
(z«is Iicurcux.

Agrafe d'Argcat (ConfétWratkm Mo- 
«Çab «le France) :

MM. Gamin Paul. 50 ans <! 
rendus à l'Art Musical Pepub 
hn Louis. -O ans ; Abrtin 
-12 ans ; Trapcau Abxls, 40BOUCHES-du-RHONE < ne peut que vous

BONNEVEINE
La Lyre de Bonnevoîne a fêté 

Sainte-Cécile
Tda"s -.Jg® excellente ambiance 

^ Ç,. , , Mu-ualUtc de Bcmncveine 
a été la Sainte Cécile. Co fut a'abord. 
à 10, Heures une messe en musique, di- 
tc, en 1 église Notre-Dame dus Neiges, 
par M. I abbe Pbn/cgenet, curé de ln 
paroisse. A 11 heures, tout le monde 
se. retrouva au siège de la société, ofi 
avait dieu un a péri [f-concert. Dirigée 
par MM. Blanc et André Baromeï, 4a 
Lyre se fil entendre dans des 
n»u?. tor‘ bien exécutés. En int 
de. Al. Hyppolytc Blanc, Préside

• Ah I Savourcz-!c bien____________ cc beau jour
membre du Conseil r, _ , [d'aKégre»s<,
e la Confédération 4 111 rcPrencz b route en cardant

la Fédération des sociétés musicales des 
Bouches-du-Rhône, 
d'administration 
Musicale de France, a remis 
le Bonnet la médaille de 
déntlion musicale de France poirr avoir, 
trente-deux années durant, rendu d'np- 
préciés services à l'art musical, ré- 
compense amplement méritée, dont 
nom félicitons Je récipiendaire.

Cette belle fête fut clôturée par un 
banquet, h l'issue duquel de courtes 
allocutions furent prononcées par le 
Président de b Lyre, M. Joseph llcnrv, 
cl M. II. Blanc qui, à peine remis 
d une grave maladie, a- tenu à se re
trouver au milieu ac ses amis de Bon- 
neveinc, auxquels il a promis tout son 
appui.

Médaille de la Fédération î-nb 
da Centre s

MM. Bataille Paul, 30 ara-' de service* 
rendus à l'Art Musical Populaire ; Cd- 
•ier Claude, ** — ~ '
Georges, 30

Coni 
lis h « foiM. Eini- 

la Confé- « Avec l'éclat des ans, un cœur plein 
« Car il ne vici,Ut p,,: ans. i ->:ion a 

l'foi en soi. Diplôme de la Fédération 
du Centre ;

.
■

« Puis allez de l’avant et «le toute 
. , fvotre âme

« Toujours plus assidus et toujours
, . Iplas unis
laisser jamais s amciludrir

_ , (votre flamme
« Pour deux idéaux : la Musique « 

l Vichy.

MM. Cornet André, -15 ans tk- »ervi
ces . rendus à l'Art Musical Populaire : 
Ferrand René. 15 ans ; Vinrent Guy, 
13 ans. "« Sans ne

Médaillé Militaire :

D1PI.OMES
D'EXAMENS D'UlÆVES 

Bartassot Jean-Pierre, 1>7 a 
solfcpe, 1^ mention de cornet 
3* division.«gsryssa?1

Berge.- JacqucUne, U* 
no. y division.

la première tranche de souscription 

ou prix spécial de 20 nf. 

sera bientôt entièrement couverte.
Pouren bénéficier, 

vous avez encore quelques jours.
Dans votre intérêts attendez pas, 

renvoyez sans délai 

le bulletin de souscription

M- Henri Martinet, nu nom de la 
l'-AT-C- et M‘ Fernand Lamy, au nom da 
la Ç.M..F sc sont associés aux paroles 
déjà prononcées cf ont dit à 
leur sans' “

:nt do

südrèI
- .Av®nu«i Trudoino — PARIS (IX*) f

TOUS INSTRUMENTS CUIVRE ET BOIS 
REPARATION d» tous imtrumunts quelle qu^en «oit 
«e marque. — Travail rapide. — Exécution parfaite 

Prix consciencieux
DEMANDER NOS TARIFS INSTRUMENTS ET EDITION

■ .

, i«wiyi«*ï3 ci on» ou a nou 
lair satisfaction de constater les 
ce! lents t apports existant entre 
Société Musicale, vaillante Centenaire, 
ri ra plus jeune sœur,. l'Harmonie 
Municipale, dont M. Anoré Rslin, Di- 

***** «• 
Après avoir féJicfté M. Paul Roi in. 

Directeur de la Société Musicale, pour 
l’édccti 
matin
exécutants, tous les deux ont 

cf à sa

ta
m»*..

i Ui UC IJ ooacir aiusicæc. pour 
isme du programme entendu k- 
à la Messe ci complimenté les ««*. o' UIVISIOK.

Cartai-llcr Alain. ________

3* division.
Chigaol Roland. H- xoeotka de 

bour, b division,
<»ozuIl Henri, lf« njcatkm d 

H* mention de lumiboi». 2* di 
Cazull Raj-moad, 1" meniki fège, H- müil|j03 ^ 

vision.

adressé
__ ______ Munici*

palité, de virs éloges et leur ont expri
me leurs remerciements pour avoir 
bien voulu abriter le siège social de la 
F.M.Ç. dans Je splendide hôtel de ville 
de Vschy et la îvconnaiâsacce de tous 
ceux ^ qui aiment ou cultivent l'An

cxecmanis, tous tes 
''à M. Pierre Coulon

. '

CENTRE . En effet, par leur action intelligente, 
us ont .ait de la glande station iher- 
male, non seulement un pôle d'attrae- 
non, mais la capitale d’été oc la musi
que et contribuent ainsi à la dilfu- 
s:on de cette mimique universelle, dont 
Maître Lamy et M. Martinet exaltèrent 
les vertus dans leur péroraison.

queUe la musique a fait entendre..
la direction de son chef, M. Paul 

Kolin. ucs morceaux suivants -.
Adagio de la « Sonate Pathéti 

de Beethoven.
« Angélus * de J. Mas se net.
* Choral. » de J.-S. Bach.
« L'Enchantement 

Saint » de R Wagner.
» Marche de Cortège »

Saëns.
A l’élévation, les clairons sonnèrent 

« Aux Champs ».
Après l’office, la Société Musicale sc 

rendu en cortège h llîôtel de Ville, en 
cmpnmtant les rues principales.

Sur les marches, derrière les ban
nières déployées, les musiciens et leurs 
dirigeants prirent place pour la photo 
commémorative.

Puis une réception, 
de 300 personnes, sc 
grand salon d'honneur en 
nombreuses pe:-sonnnIiiés.

Autoiir de M. Pierre Coulon, Maire 
de Vichy et Conseiller généra:, nous 
ayons noté !a présence de M. Labr.i- 
mc. sous-préfet de Vichy, représentant 
Al. le Préfet de l'Alücr, Maître Fernand 
Lamy, President Artistique de la Con- 
fcueratlon Musicale- de France. M. Hen
ri Martinet, Président de la Fédéra
tion Musical
i™»* ‘‘Vichs-. M.
M. Cormou.
Allier,. M. le Commandant Couf.’c.iu.
Commandant de la place de Vichy. M. 
le. Capitaine de Gendarmerie Fraud,
M. Gourkm Commissaire de Police,
M. PailK-.t, Commissaire aux Reiwei- 
gnements Généraux, A1. GaKione. Se
crétaire «le la Sous-Préfecture. M. ftn- 
baulf, RcceyeupPetcepieuv. M. P.atier.
Directeur Région.il de la S.A.C.F. M.,
MM; Pau! Vertouny, PWsîdent de 
Socie,e Musicale. Gaston Pcuchct, Pré
sident adjoint, Paul Rolin, Directeur, 
a nsi que les membres de la Commis
sion Administratives de la Société Mu
sicale et des -lauréats. M. André Re- 
Jm. Sociétaire général de la Fédération 
Musicale du Centre et Directeur de 
1 Harmonie Municipale de Vichy. Mlle 
Deior, Déléguée «les Jeunesses Mm!- 
cales da France. D'importantes deté-

___ _ gâtions de l'Harmonie Mimcipilj cl
Journal Confédéral- r «es Sociétés Musica es cl Chorales de

l î: appel pressant est fait auprès Vichv, Cnsset, Bellerive. Sain:-Yoru- 
des sociétés pour les inviter à souscri- f1 Vammcs-sur-.Vilicr assistaient «ga
re dos abonnements supplémentnrres ■‘■‘nienf a cctlo réception, 
au Journal Confédéral qui est devenu M. Paul Vertouny,
[,,?!irV .^>1 urgane de liaison ci dont sente
. intvJct ne peut édiapper ù personne, «alités, dont AI. Ehrmaim,

Souscrire directement au Journal C. de la Confédération .Musicale 
C-C.P, 4633-65 Paris. ce a. dans un discours, r

S abonner au Journal c'est soutenir différentes phases- de la vie 
, action confédérale et vous aider vous- Musicale > qui figure au 
mêmes. ! do ln F.M.C. sous le N® 4.

A.U. M. Gaston Pcuchct i annolé les 
noms des 120 anciens Présidents. Ad
ministrateurs, Directeurs et Musiciens, 
décédés depuis 1912 (date du cLiquan- L’activité a été 
tenaire) et, terminant, a demandé à «eln des sociétés i 
l'assistance ti'observer une minute de sicalo de Franche-Comté et du 
silence en hommage à ’eur mémoire. toi ru de Belfort.

I Al. Pierre Coulon, Malte, et Maître Bon nombre d'entre elles ont subi 'r'-'us
Laeaud, adjoint délégué aux Beaux- des épreuves de classement. Citons, j rtsute 
Ans, prononcèrent des alioculions. fis Ventre autres : \du tr.;.-
adresuèrent- «le» félicitations aux orga-î' La I*» Verçe'lplse. Arenrdéon-rUib j --1 \

La Société Musicale de Vichv a tété et, se réjouissant de Ja bon- J D'Audlnçcuirt. Fanfare do Terw-Hlon-. nôi.d.
JimuriclK- » déctuibre vi itmleui* ::4î l'n,riitc existant entiv les .Su.;iv:c.-. J01 ' HérinitfJiconrt, ITatinom.- Muni ! lJ

«« par de nombreuses e» in-S« dc vilRr et en p.-i ticulier avec Fila- tslE!,î® d’ Fontarll -r. WnMiarmmiW de | •*•'»•« *!'•«•
.•nuiulcsiaticeis. qui ont béuélicié d’in a-‘“'' Municipale, ils funnu!c.-vnt Jt-v J Charqiuinont. l m .-n I nptolnm>e, Iïar . • • -es 1.
,-mp.s froid waL cnUleilé vum» pour «pie * La .Vat.ie.8 e v Wn- î »»«!«• Municlp:d.-. th»t»l)a«noi«. ( jl* B- stiity-ïn, d« Poniarlicr.

Tout SSoSn«i & ti Mommu-af «««* •'•«« ^K-îé eu lui soùhAiionr ( «rthestra Sym«. wnjin».- *■-* El^r. ch. {Ponttesaitemm Excellente J
,My-r! a .i h M “|»J !|-v»%i d'«« . -'ojame vie. % Couservatoire d.- Besançon. 0:cii«-s. «--a l sln-a Afctbom de Belfort, Vn-

-rlic A, • i.. ' , J. d f Jl x. • ,, .. , ître Symphaniquc des Elèves «î«s S'Fco I-ntlgney, Saint-Claude. MotubcHard.
î IV.'.;/'.f,-', ‘ T’’ « - -A!'rU Ap:vs tnie Ma!tic K. Lamy, au mynîk. Municipal.* d* Musique de Belfort.
. on- ■ ^ '» - Mansc-. eiM- .. do b C-M.K. «ul épingle Mibîiirelle- J Wf. Autant de inaàlfextutiMU qui déno-

♦ îu:f .sr« , *• r0^-Jn'V*le * n?ni ’i* n^*,al,,c.d“ sî“ Uv * l a ir.MUffstorion « Phare o de l'an îent la vitalité de nos musiques.* po-
\ ’’ s,hhu?ïk!; 1,1,0 l,c,"c:>- un ”u'u de buç'riu Musicale, il lut v née. ayant «lé Ii- Concours Iijternu pulatrcs » drril il faut féliciter e.iufl
» « r>J,-,* Louis. a une niasse pu:«umt ra- nlois protxdo & la ranire ue ditfeien- * tional du Besançon, la plupart des l rfcerv»-s, dirigeants et exécutants.

Communication aux sociétés
Festivals actuellement prévus en 1963, 

le patronage de la FAÏ.C. :
26 mai : Commentry (Allier)
9 juin : Guérignv (Nièvre)
30 juin r Moulins (Allior), Fête fé-

7 juillet : Evaux-ïes- Bains (Creuse), 
Fête départementale.

Congres 1963 :.
Le .'icu et. la 

ne sont pas encore fixés.
La Comité de Direction se réunira 
ai-cmblablement oans la deuxième 

dre

Guutaudirr Xarier, 1» ____

Rmaaad Jean-Claude, 1~ mentk« 
taiaocrtir. 2* division.

Schumaeher Alain, nteutioa 
solfège, 3» division.

Schumachci- .AJain, Jr. mcnîion d* 
tambour, 1« division, 

berre Alaric-Erancc, l’« utentroo d* 
suliege, 3* division.- - -

que »

Dans son allocution. M. Pierre Cou- 
Ion, Maire, a salué M. le Sous-Préfet, 
les invités de la Société Musicale et 
plus particulièrement Maître Lamy et 
M. Martinet en les remerciant des «*- 
rôles qu'ils venaient de prononcer 
son égard et à l'égard de sa Munici- 
■ptute. prouvant que l'effort entrepris

du Vendredi 
de Sainf-

■Ptdate du Congrès 1963

Franche-Comté - Territoire de Belfort
La Fédération Musicale do Fran

che-Comté et du Territoire 
de Belfort est en deuil.

Tous les musiciens de notre « Famille 
Fédérale « ont appris avec peine, la 
mor: de leur «rano and. qui fut aussi 
un fervent militant et dévoué è l'cxîrê-

\T2l
quinzaine do janvier
décision à cc sujet.
Claiscincnt de Sociétés :
—- Batterie-Fanfare des Enfants de 

TuKc (Corrèze). (3S - 3*).
— Société Musicale « Les Enfants de 

la Dore » de Puv-Guillaume ('Puy- 
de-Dôme)' 3* - 2* {.fônnat ion BaOc- 
ric-Panfare).

Concours National do Musique de 
Chautfallles ;
L'-üarmdnic

•pour -pren une

sociétés sus-nommées et bien d'autres 
encore ont adhéré 6 ce mouvement, 
heureuses de pouvoir affronter une 
compétition de cettu importance A"rit 
la capitale régionale toute proche, U- 
mitant ainsi les frais de dépluccment.

Irfs colonnes du « Journal' de la 
Confédération Musicale de France s 
on: été assez largement, ouvertes à 
l événement de Besançon pour qu*U 
ne soit pas utile d'y revenir.

Mais ce Grand Conçu 
n&l quelle qu'ait pu être son 
tance, n'a pas, seul, retenu l'nt 
des sociétés fédérées. Di

, groupant plu* 
déroula dans le 

présence de

« L'Espérance » de 
Chou H aine.-» (Saônc-ct-Loire) organise 
le 16 juin 1963 un Concours National 

Musique, sous régule- do la Confé
dération .Musicale oè France et -le pa
tronage de la Fédération Musicale de
Saône-et-Loire.

Le Président de notre Fédération en- 
vivement les- Sociétés de la F. 
à s'inscrire h cc concours qui 

s'annonce sous les meilleurs auspices 
et n occasionne pas un lotig déplace
ment pour -les Sociétés du Centre. 
Guide - Annuaire :

Secrétaire général a pu réunir, 
n°n sans difficultés, la majeure par
tie des- renseignements nécessaires a 
’a ledactioa de l'annuaire eu prdpà- 
ralion.

Le» renseignements indiqués sont cer- 
lamemcnt. Incomplets ou inexacts pour 
certaines sociétés,

A l'avancé nous dégageons notre rcs- 
ponsabilité puisqu'elles n’ont pas re
tourne je questionnaire, dûment 
ditfusé dans les- journaux ço 
des moi j d'août et septembre 
robre derniers. Les souseriptioi 
l'annuaire sont l\ adresser dlrc-ctimcnt 
^ 43, rue de Berri, Paris-d' -
C-C.P. <«-03-00 Paris. Ouvrage très in
téressant peur les sociétés.

ci-dessous me.
M. Georges Bdin, un de dos viee- 

présioents, s'est éteint le 2 décembre 
1962, A 3 h. 3ü ; il était figé de S3 ans.

Depuis très .'«ngtemps. il occupai! 
le poste de vice-président fédéral ou 
>1 déplora sans cesse une débordante 
activité. Spécialement chargé du service 
des Récompenses, il accomplit cctlo 

jusqu 'ù ses derniers moments, 
aucune défaillance.

M. BcUn. qui était officier, avait 
fait vaillamment son devoir 
de la guerre 1914-191$. et 
des plus flatteuses ’distin

Ses funérailles, qui se sont déroulées 
le mardi 4 décembre 1962, ü 8 heures, 
en la CatluVlraJc St-Jcan, A Besançon, 
ont eu lieu cunis une stricte et saisis
sante Intimité ; aux côrés des seuls 
membres de la famille, figuraient MM. 
Vm, Président de la Fédération, 
polino, secrétaire général et Carui! Po- 
clion.

Tons les mtisici 
de'ont le souveni 
fable, distingué et d’une profonde éru-dia:
de la Fédération, 
dès A présent à

M. Camil Pochon, 14, Grande-Ru 
escalier K.

«les

de
urs Internai

m por
to utio*

vent festival»
m- sont produits qui, favorisés par un 
cté remarquable, ont obtenu un vil 

ipulnira et musical.
agreste, la Fèto Frun- 

... Uamyierre - les - Bols
i Doubs ! a réuni toutes les Harmonies 
et Fanfares de la lésion.

Le Festival de Roch«-lez-Bt'aupré au
quel usslstaiens pluslci 
res et î:; dèléguo de 
donné l'o

e du Centre, MM. les ad> 
conseillers municipaux de 
Rahincau. maire de Cu 

ntairc «le Bellerivc-sur-
K xsri. succès po 

Dans le cadre
tâche
sans

i-o-Suiasc d-^

Lu ?ir. au coutv 
était titulaire urs parlopivritai- 

la S-A.C.E.M. •
ccusion à dca groupmm 

do valeur du se produire devant une . 
considérable cl trùa vivement m- .

enu
foutu
i-si-và*.

C'est iV h» ville de Del te 
huit la chars-J de mettre 
Chnllnuge Clerc. Une dov

répondu h l'appel ü<*
------—.... urs, la tûche 'des membres
du jury no fut guère a»sé«- pour dépar
tager les onudidau. dont Ui ulrean 

.sensiblement

[- quincotn- 
sur pic-d le

usatnr «le so-O:- clôtês ay: 
oicanisate

rempli, 
nfédér.iux 

et oc- 
ns pour

suât

ions «te la -nfgion gar- 
ir de coi homme al- était ésaî. La puhne r*- 

ÎTIarmonle Munfci-iidurit àvint m npale
tou

ricourt- qui devra do
te «—-------- h renvoyez d'urgence __

BULLETIN DE SOUSCRIPTION
A la première édition du GUIDE PRATIQUE et 

ANNUAIRE des Sociétés Musicales de FRANCE et des 
pays de langue française appartenant à la C.I.S.PJW. 
Edité sous le patronage de la C.M.F.

les correspondants des sociétés 
sont priés d'adresser. : mettra en t-ompet’.tlc'-n

len année p 
jours or«v

n--chn.no.b fie 
Dati

,-ra
les j cédant le Challt-ams

«Ira: Concerts8*. 
donné»

C'rala avalent 4îdBesancon, dossiers et 
sc rapportant au service des r do voîcurr«ses ronaa- 

, l'Harmoniemm:
Kéosmncnses,

M. Pochon veut bien se charger di
eu lieu et place «lu 
qu'U en soit rciner-

Uous : mon Dellolgc. 
co*. do £après avoir pré- 

diverses pocson- 
l'résulcnt 
du Fran- 

rct-'acé les 
ce Ici 

répertoire

dt-s Usines l»eu« 
très belle Fanfare 
réunies i» de. la C'hvjx-do-Fonds.

■ngrès Fédérai .«• iléroulant i 
les-Bainv, t-. s «t*.-,.-/sut. de 

i'Harmonie Municipale, erçar 
rès avaient oLfert u 1

ofhaux, unsles excuses de Sînss».- a Les Anne*co travail délicat, 
tyi-.rctté M. BcUn ; Le Co

LtLX.milCréation of Edition exclusives 
Société E.G.F.P. 48, rue do 8erri, Paris 8’ - BAL. 43-88 A la Fédération Musicale do ^waigi 

Franche-Comté et du Terri- ■Aif, deû 
toire de Belfort.

a popu-
atnt cîMvanth *la «as ioîia 

par rai-
: îc- Gii-tuI L'onrcrt 

« Lyre* Municipale Bol- 
• ciantk- on llh'2. nu hjrtainc » «t ra formation fîaraono- 
de lu Fédération Mu- Symplwnlqua, puis l«- Festival rfylonal 

Terri aver,.e» apothéose. Je uioreeau d’eu- 
•h!e « Luxovium

rnéi-.?. musicalesJe soussigné. . .. Prénom Tlent »VICHY
A l'occasion de la Ste-Cécile, 

le Centenaire de la Société 
Musicale a été célébré avec 
éclat.

i Gain par
Adresse complète ..

ogissont ou nom de la Société.
Ou à titre particulier (Il déclare souscrire exemplaires du
Guide Annuaire proposé au prix de 20 NF fwnilé, à rr/expédier 
dès parution 6 i'adresse ci-dessus, franco du po/l et d'embol- 
loge J’adresse (2) le montant total, soit 
£. G F. P., 48. rue de fle-ri, Poiis- 8\ par virement postal. 
C.C.P. Puris 83 08 00 ou par mandat ou

ce» (csîtvals ont eu ll-.-y sou* 
do la Fédération, en

:s actif *.! talentueux dont»........ : J»
'r>-,i N. Vri- î et du .M-cri- 
M SirhisrrV Clapolino.

ut t-nenru éU'î or-

talre gé-
Nf à ta Société utrci festivals c

des concert» de hau-
am.onics et Fanfarespar chèque Uorré (i)

la Ch'.ttéOATC SiG.NATUf.e iatmonio

J^l^A"«fu.or. i ‘n!* I«l «-MI^HI .Oul.Tc]

t* Oh feu» fù
U'ifiitr.riuonl Ci l é
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TARBES aufts Pvr MM. Sagnc3, Gttchassln, Dubemct, 
Souptfrs. membres sortants sont réélus 
a l'unanimité. Moselle et Meurthe - et - MoselleAssomblèo Générale 

do 14 novembre 1962 Orirnnteatlon. — Le Vlre-PrôMdcnt 
Souples dit ton souci «l'alléger la trop 
lourde tache du Président. 11 préco
nise de nommer den Commis.-; 
ayant chacune un but blc-n défini : 

fer. eu particulier, un certain' 
: de Sociétés en s'intéressant ir 

problèmes internes et locaux. Ces 
nlsslons seraient plac 

j.-.-ponsabllité d'un memb 
Fédéral et pourrai 
membres des So

vcré'.aire et ainsi le courrier sera *,û- 
t destinataire.

J préhension dos 
j et des exécutai 

Inlstratif joint fti curé lit formule 
être retourné nu départementaux dans 

dans les délais les nés où cela était po-: 
otr été. au préala : avons beaucoup A f..

chefs, dos dirigeants 
nous avons in au- 

ensembles fédéraux 
tous les domni- 

subie, mais nous 
.Ire et a amélio

re me rappelle également les scru
pules honorables des musiciens, cho
isies ou ftnfuiittt qui r.ppréhen- 
dolent la première répétition car Us 
publiaient que pour former un ensem
ble. st d-M solistes et des premières 
parties solides sont lndlspcnsabl 
deuxièmes et troisièmes parties sont 
aussi nécessaires, chacune, faisant ce 
qu’il peut le mieux possible. Nous 
sommes tou3 heureux d'avoir réussi et 
je demande A toutes les i.ociétér. de 
continuer leur travail dans le plus 
esprit, en partant du principe que c 

Uf «une suivant ses moyens et ses possl- 
à>-1 bilttés, doit foire le maximum, non 

dans un but compétitif, mais dans un 
do but éducatif et social.

Tous pour l'Amour 
la Jeunesse.

Après son allocution qui est chaleu
reusement applaudie, le président don- 
m\ en détail, les principales activi
tés do la Fédération :

cietés de la C.M.P. pour venir en ai
de aux musiciens algériens rapatriés 
en Métropole. Vous pourrez lire le <xtl. 
tftll de cet appel :.ur Journal Co.irJ. 
déml.

La Fédération drpa.u-mentule de*
bdCtcti* AÏUJICtaitfJ éopuiU.lcS des H..U-
iiyl jaiifM a tenu sut» a^cuioivc 
tietAiü sutltuura le % uovcutoïc i&. 1, 

acuics ü;ui* une sai.e oe 
ue-viuo do Taré

rorneni transmis s\ son 
questionnaire ndn.hu 

cette circulaire devra . 
secrétaire fédéral 
plus brefs, après «v 
nie dûment rempli.

3. — Cotisation 
sa lion fédérale est due obtient 
par toutes les sociétés réaér 
mentant ■"
«dion confédérale et 
i‘abonnement nu journal confédéral. 
Le* sociétés qui n'ont pas encore ver
sé leur cotisation sont priées de vou
loir bien régulariser leur situation par 
un vilement au C.C.P. 17S0-43 Toulou- 
ro. Fédération Départementale des 
Sociétés Musicales des Hautes-Pyré
nées. Mentionner sur le talon du man
dat « Cotisation année .... société ..

6. — Festival Fédéral 1982 : Rduss 
parfaite et bilan financier satisf 
s:\nt. Félicitations aux sociétés 
cales Bapnérnlscs, organisai rices 
cette grando uianlfcsiatfon musicale 
populaire.

L© Ftrstlvnl 
ruez on.

Le président remercie le secrétaire 
pour son rapport moral.

Co rapport est approuvé A l’unani-

II. — RAPPORT FINANCIER par M. 
Toujas. trésorier fédéral : ce dernier 
présente le rapport financier de l'an
née 1962. Lo bilan avait été d‘allleur3 
affiché avant l’ouverture de l’Assem
blée Générale suivi d’un rapport fa
vorable de la Commission d'apure
ment, l’Assemblée donne quittas au 
trésorier.

Le Président félicite 
pour son exposé aussi 
précis.
in. — DEMANDES D’ADHESION : 

A l'unanimité des membres présents 
S nouvelles sociétés sont ndir.i 
sein de la Fédération. Ce sont : Les 
Lutins Vlcquois, l’Accordéon Club 
d'Aurcllhan, l’Harmonie do Castelnau- 
Rivlère-Basse, l’Union Musicale de La- 
bntut-Rivlére et la Société Chorale 
« Arielcs n d’Argelbs.

Allocution du Président Fédéral
Mesdames, Messieurs, Chers Amis.
C’est avec le plus grand plaisir que 

le vous retrouve nprès une année de 
travail consacrée tant A l’éducation 
musicale populaire de la Jeunesse qu'à 
la préparation des programmes des 
concerts.

Je salue amicalement les nouvelles 
sociétés qui viennent de se joindre A 
notre grande famille départementale : 
Les Lutins Vlcquois, l'Accordéons Club 
d'Aureiîhan. Harmonie de Castélnau- 
RJvlère-Ba.ve. 1 Union Musicale de La- 
batut-RlvIfcre et la Chorale Arides 
d’Argeles.

FREYMING i !n"S d l<!3 “!"i 1 ^ surmontée d'un j NANCY
U concert spirituel de l'Har- Beau succès de deux jeunes

monte des H.B.L. à réalise “«te, bien i.ûr, mais c’cs: iteanmolns 
a un tuhicuu musical uuggesilf, «,-«.- l'on j 

croirait calqué d'un croquis haut en ! 
eoub'urs. H convient de mentionner 1
lés cinq trombones qui. à l’unisson, I ,„ ........ , ...
ont Joué îo t ht nie d*- la comolalnte • La Fédération Musicale il-.-. More .lasrs.i g sstsmtA «va

musiciens da l'Harmonie c La Nan- 
Dan3 le concert. une place était ré- B *valent remporté un magnl-

servée A la chorale «tes instituteurs et M)rcès au concours d'cxcdlenct
Institutrices de la circonscription de 
Salnt-Avold, que dirige M. Bell ion. El 
le a deux mérites : le courage, comme 
devait la souligner M. l’abbé Nosr.oy, 
raùltro de chapelle A la cathédrale de 
Mets, qui commentait les couvres, 
si que la propreté du Jeu. On lui 
halte

“S*
un

nontac 
gmup« 
j-urs 
Comn.

i ntiu't- 
sous iu présidence 

tannerie, prcsuicnt
Examens fédéraux. — 19,013 élèves 

ont été présentes en 1363 contre 17.E>i 
cri ICSI et 14.1C2 en 1959.

Le vendredi 20 octobre, lu Commis
sion technique, dont J’ai l’honneur de 
f:ure partit-, s’est réunie pour cluster 
cl choisir des morceaux d’examen, 
J'avoue que cc choix est assez dlffi. 
elle, surtout pour les cours élémentaire 
et préparatoire.

Je proposerai en conséquence qun 
«lès que nous aurons connaissance de* 
la liste des morceaux choisis, le Con
seil Technique Fédéral se réunisse 
pour les discuter et, éventuellement 
les changer.

Un exemplaire de chaque morceau 
sera immédiatement acheté par la fa. 
délation.

La date des Exaine 
vra être communiquée

d'une inspection éventuelle, 
ce qui concerne la subvention 

accordée chaque année par le Minis
tère aux Sociétés présentant des élè
ves, la répartition sc fait par points 
Ces points sont attribués A chaque 
élève en fonction du cours et de j.j 
note obtenue.

musiciens de l'Harmonie
ue M. Kcuu uiuil 
resterai.

liaient présents les membres 
rcau l evier ai ;

Albert Joly, président d'hoancui ; 
MM. Louis luacniissteo, Y van buinnc.-, 
vice-pruuaénuk ; M.
secreioiro lesterai :

:■ :
fédérale : La cori- 

cire ment 
ées. aon

de la Cité de la Chapelle.
L'Eglise Notre-Dame do la Chapelle 

à Freymlng était, cette année, le ren
dez-vous des mélomanes de la région, 
venus écouter lo concert spirituel que 
l’Harmonie des II.U.L. donne A la fin 
novembre pour célébrer la Sainte-Cé
cile.

« La Nancélenne ».ces sous la* 
r<- du Bureau1 

ont comprendre des 
ciC-tés, volontaires.

du Bu-
do 15 NF comprend lu con

fédérale cl
Le Président fait adopter co prin

cipe et, en félicitant M. Sauptcs, le 
charge de. préparer un projet qui 
soumis nu Bureau Fédéral.

La Journée «lu Musicien. — M. Sa- 
gnea émet le vœu que la Fédération 
organise une sortie annuelle qui serait 
lu Journée du Musicien et de sa fa
mille.

Le principe est adopté par 1 
b’.éo cl l'étude de l’organisatt 
faite par le Bureau Fédéral.

Lu première réunion du Bureau est fut heureusement rien. L'ucoustlquo — 
prévue pour le 16-11-02. sur laquelle on prend si souvent sa

L’ordre du jour étant épuisé, lu revanche — est aussi bonne qu'on la 
séance est levée A 12 h. 30. puisse souhaiter. Même l'éclatante

Un repas fraternel, au cours duquel * Suit<: gothique » de Ooèimann, ne 
régna une ambiance très sympathique pul corroborer les moindres soupçons, 
clôtura cette Assemblée Générale de E,,° * Sllssa » merveilleusement sous 
1«H52, cette nef en éventail, qui part du

chœur et s’en va rayonner sur les fi
dèles.

On était donc parti pour un beau 
voyage. Fidèlo A la tradition du sou
venir, l'Harmonie, dans une émouvan
te « Epitaphe s, «le Jean Gallon, of
frit tout d'abord une pieuse pensée 
aux morts, victimes de la mine. Fai-; 
ce fut un extrait de la suite sympho
nique « Psyché ». do César Franck, 
dont la transcription parvient diffici
lement A suggérer celte fluidité im
palpable du mythe grec d'Eros et do 
Psyché.

11 faut 
bande ». < 
la Joie d'accuc 
M. Paul Semli 
nier, A la com 
Born, pour 
te sonore 

lénilude 
laquelle n 

accueil.

inand bagues , 
; M. Pierre Lacoste, 

secrétaire îvuerul Adjoint ; M. Eugène 
ioujtts, trésorier léserai ; MM. Cnur- 
-es Liuocrnat, uene nos, Jean Ducios. 
meuibies.

es, les
11 n.

de Paris.
En effet, Mlle Chantai Colas a ct> 

tenu 10 1/3 points eu solfège et 17 
points au basson, doi 
Prix. C'est 
grand nombre 
candidats. Ce qui 
offert par le Ml 
Culturelles,
Inspecteur

D'une conception assez inattendue, 
le sanctuaire, jeune d'un an, dont Ica 
Unies Jonglent avec la symétrie au
tant qu'avec l’asymétrie, avait tenté 
M. Paul Semler-Collcry. On craignit. 
Selon le préjugé, discursif que la cha
pelle s« transform.it en caisse de ré
sonance. et que ses grandes surfaces 
nues ne fussent la cause d'une fâ
cheuse réverbération sonore. Il n'en

Etaient excusés :
M. j aequo* La: 

neur ; M. pjoiïc 
joint ; Jack Le

Etait absent :
M. Auarc Gaillard, membre.
Le Président ayant déclare sa séan 

ce ouverte, io. secreraire fait l'ojipei 
ues. swcictés présentes ou représentées.

Harmonie Municipale do larues, m. 
Lacusto , Accmucou Lmb Tarouis . 
M. narley ; Trouoaaours Montagnards 
Qe 'lalOt'â : M. Bordenave , Jsympno- 
nie laroaise : M. Dubernci ; nyn. 
Torbcune : M. Bousquet ; Faniuie 
Municipale de Tarées : M, Ricuora ; 
1 (armunie Bagneruisc : M. iissior ; 
Chanteurs Montagnards au Baguerc-s; 
M. üaxrion ; Danseurs des Deux l’oms 
de BagnArcs : M. Virct ; Philiiar- 
monique oc Trie : M. Forcet.

Indépendante, de Vic-Bigorro ; M. 
Dinguiiord ; Union Chorale 
bourguct : M. joiy ; Chorale n Au- 
:cunan : M. Boisst- ; Union Musicale 
de brntous : M. Dastuguc ; Union Mu
sicale ae Lourdes : m. Cossaaou ; 
Clutntcui.i au Plateau de Latiuenic- 
aan : ai. tous ; Andresienne d'An- 
divcsi : m. bouptea ; Les Marguerites 
de Kubostcns : Mme Abadie ; Chora
le Aneies a'Argcies-Gacost : M. Bc- 
gue ; Les Lutins de Vtc-Blgorn; : Mme 
Aiasson.

Des amis musiciens, membres des 
sociétés fédérées, assistu.ent 
auditeurs, A cette assemblée.

«-»« presse regionaie était également 
représentée.

ue secrétaire 
ciipt.on defini 
co«: üiàturcr ceue

ui
memb 
n est

ne 3 Premier! 
elle qui a totalisé le plus 

do points de tous les 
lui a valu le prix 

nlstre des Affaires 
que lui a remis M. Lftmjr, 

honoraire de la Musique.
Quant au 2* élève, le Jeune Chris- 

Han Pei Rider, qui dé JA en 1351 s'est 
cln«sé « meilleur élève do la Fédéra
tion Musicale do Moselle et Meurthe- 
et-Moselle ». n a obtenu un 3' prix 
de solfège et un premier prix de cla
rinette avec 18 pointa. Ce résultat cet 
d'autant plus remarquable quo ce 

homme n’est Agé que «lo 1* ah9

pur
ho*ny, president d'hon- 

Bruno, trésorier i.ü- 
Bourgeois, membres.

aln* 
sou- 

panchcr davan-néanmoins de 
tage et de a chanter » dans toute 
l’acception du terme.

mu'u l'Asserti
on serana fédéraux de- 

A la C.M.F. en
do l’Art et de

On en revient A parler, poi 
de la e Suite gothique », d’une 
sic discrète et d’une généreuse éio 
ce. M. Paul Semler-Collcry a su tra 
poser (quelle délicieuse aîrhlmlc 1> les 
jeux d'orgue dans le lan 
A chaque instrument A vent, 
des passages fréquents où la (Ton.pet- 
te, le hautbois, la clarinette ou le sa
xo, dont on aimerait citer les noms, 
remplissent une partie de soliste. L’Uv- 
roduction est magistrale ; le me 

qui y fait suite, ressemble (quelle 
tade !) A u 
et son trio 
que que 
cités.

ir finir, 
poê
lon-

1963 aura lieu A Lannc s;vue
En oqi

ns-
Festival Fédéral s Lo Festival 1061 

a été un grand succès dans l’eupho- un propre 
11 y a Jeu-

général.
Le festival 1062 A Bugnères a été 

également un succès, mais j’ai enre
gistré avec plaisir le réveil de l'amour- 
propre de tous nos musiciens qui ont 
reconnu que si cette formule donnait 
satisfaction A tous et étolt de loin la 
p’us intéressante. 11 était Indispensa
ble que la qualité des exécutions soit 

ore meilleure. Ceci est la preuve 
que notre Fédération a le bonheur 

posséder des Chefs et des exécu- 
tants sérieux.

river A un meilleur résultat, 
lément sont nécessaires, 
d’abord, tl faut absolument que 

toutes les sociétés apportent leur con
cours ; or, quelques-unes sont négli
gentes et trop souvent occupées ail
leurs le jour au Festival. La date du 
Festival est arrêtée suffisamment A 
l'avance pour permettre aux sociétés 
de ne pas s'engager 
présence au Festival 
dérôc comine un devoir cm 
les sociétés de la Fédération.

Par ailleurs, les répétitions partiel
les doivent commencer assez tôt et 
les répétitions générales ne doivent 

bousculées. Dans ce but, vol- 
de travail que je

en mai, c’cst-A-dlrc A 
es uo sont

ne no
1/2.

■ Concours d'ExccUcnce du 23 octobre 
1962. — Le Jury était composé de 
MM. Lamy, Yves do la Caslnlère. Jae- 

Dupont. Dondcyne, Semler-Collcry 
51 candidats étaient présents.
Un élève

ques Besset, a obtenu du 
cordéon avec 15 points.

Concours de solistes. — Le but de 
cc concours est de découvrir des mu
siciens intéressants, appelés A nous 
rendre service et de permettre A ceux- 
ci d’obtenir des récompenses valables 
sans d’autres frais que leur travail. Ço 
concours, ouvert A tous les musiciens 
fédérés ou non, sera foi* 
départemental, régional 
tlonnl.

La Fédération Musicale «le Moselle 
et Meurthe-et-Moselle est fiôre de co 
brun succès et elle adresse A ces Jeu
nes musiciens, et surtout A Mlle Chan
tal Colas, qui s'est classée e Premiè
re » ses plus chaleureuses félicitations.

Ce. succès vient si Justement récom
penser un travail accompli avec cou
rage et ténacité. Il fait honneur non 
seulement A la Musique Française et 
A La Fédération Musicale, mais aussi, 
et surtout. A l'Harmonie « La Nar.- 
célcnne» et A son valeureux et dé
voué chef M, Albert Sommer. M. Al» 
bert Sommer est en effet le profes
seur de ces 3 élèves. C’est A lui que 
revient le mérite d’avoir fonr.é de tels 
musiciens. Depuis 3 années consécuti
ves. il a la joie d’envoyer un élève 
au concours d'élèves de Paris.

Aussi, la Fédération Musical* d« Mo
selle et Meurthe-et-Moselle est heureu- 

do pouvoir lui marquer publique
ment toute sa sympathie et aa satis
faction et elle lui présente «es plus 

félicitations.

G. GUERAULT t nuet, 
bou-

nt- marche A trois temps, 
rio est une heureuse arabea- 
dc.-sim-nt les instruments pré-

-quo
pr(
Bode M. Lo (Maison fondés «n 1303)

110, nie Eslnt-Denis . PAnnci.r

TA.: CRN. 47-39

urgcols. Jnc- 
2* prix d'ac-do Mou

le Trésorier 
détaillé que enc

La prière A Notre-Dame, d’une plô- 
itude orchestrale réussie, fait place 

occata » célèbre, dans laquel- 
; pupitre des clarinette* hérite du 

Jeu véloce confié A la main droite au 
clavier, tandis quo les cuivres, majes
tueux, donnent le thème grave, qu’A 
l'orgue on joue avec les pieds. Tout 
ceci a beaucoup de relief et non mol 
d’élan. VollA une réussite corr.' 
s’en adjuger M. Scmlor-Coilery qui, 
avec le concours do ses musiciens, n 
fait revivre un chef-d'œuvre de Dofil- 
mann, que l’on avait déJA (presque) 
oublié.

de

Tous lesPour
deux

Tout
* IHrscs au

en arriver, après la a Sara- 
de Debussy, dont on avait eu 

la transcription de
' ■ .

■■-■.-mt sur le plan 
et ensuite na-

Stages. — Les stages d’Alx-en-Pro- 
vcncc, H oui gâte et MAcon sont A re
commander en particulier pour la for. 
ir.ntton technique et pédagogique do 
chefs dont nous avons besoin. Lo Jour- 
nal confédéral vous donnera tous Je*, 
détails sur ces stages, ainsi que le ma
gistral exposé de M. Robert.

S.A.C.E.M. — Une nouvelle con
étudiée début 1H63 jn 

appelle que pour l’instant cha
que société a droit A l’exonération to
tale des droits d’auteurs pour un bal 
gratuit situé entre le 15 novembre 
et le 15 Jnnvlcr, et 50 »/» de réduction 
pour deux bals ou concerts organisas ~
chaque année pour achats do matériel 
ou d’instruments.

S.A.C.D. Auteurs dramatiques. — La 
convention du \*r février lflâu doit 
être modifiée. Pour l’instant, une ré
duction des droits de 20 V» est consen
tie aux Sociétés de la C.M.F. sous ré
serve des conditions prévues sur la 
Convention.

Règlement des Concours Batteries 
-Fanfares. — Il est créé une a Scctiou 
Fanfares de Marche » en vue de pér

imé Fanfare avec harmonie 
participer aux divers concours.

Carte d’identité de Musicien. — Une 
carte d’identité est créée pour permet
tre aux membres fédérés d'obtenir une 
remise dans certains concerts ainsi 
que pour leurs achats personnels de 
musique. ,

Médaille C.M.F. -Les barrettes sont J* ^’doÆtre
SrehÊliÔn* d?’*1? hlé* ahnabtodans la mesure où il peut se
areent or d 1 médaille . bronze. J”,mcttrc de 3’cvre. Vis-à-vis de Hlar-
• Je ^rappelle A ce propos que les pro- q§?Sf hi£
Fédération^6"1 à U «VSS’ntSS

„ , atlon- très élogieux, non pas pour être agréa-
Pnlmcs Académiques, Décoration de* h*e aux musiciens et dirigeants de 

Arts et Lettres. — Les Palmes Acadè- l'Harmonie, mais tout slmpl< 
iniques sort réservées uniquement A -pour refléter l‘exacte vérité. A 
1 Education Nationale. Pour les servi- 'dire, notre mérite est minime, car, 
ces rendus aux Arts et Lettre*, elles en dressant cette couronne de louan- 
sont remplacées par la Médai.iyJxVc ^, nous ne faisans que nous référer
Arts ©t Lettres. L»u C.M.I'. dciaundc •wix déc^'3(ion5 qui i\ou? ont éic fîd*
qu’un contingent soit mis A la dispo- tcs sur ]c point principal du program-
sition des Fédérations. me de la célébration de cette Sainte

Journal Confédéral, — Le Journal Cécile, c’est-A-dlre en nous nxîféranl à 
de la C.M.F. est très Intéressant et l’impression laissée par 'l’audition don- 
appréclé par toutes les Fédérations in- née A la messe, en ü’églisc Sainl-J
lS*aSS“» S ï'fÆ Co» ^ q^nrationi, qu'c « 

>"45«>
"JfdcSdi l. .ouïe, Soclâtés PtMdc'd. <fc ^
!».-.îE5MKK SSMSSÜi

avant fait des 1» Société Musicale de Renaisou cl ayant fait des Ltgalcnlent Pnisjdcnt du dernier con
cours qui avait lieu en celle localité 
et qui valut à l’Harmonie de Rlve-dc- 
Glcr de véritables (lettres de noblesse.

m lulr
er-Collery, en mal der- 
iplalnte de Bertrand de 

que l'oreille soit A une té- 
complète, qui atteindr 

Suite
ous avons n

Le troubadour pérlgourdln Bertrand, 
il vécut au XIl« siècle et dont Fran- 

Casadcsus raconte la vie dans un 
ouvrage lytique, meublé d'épisodes or- 
chestraux, suscite un vif intérêt. La 
plainte du pauvre bougre no manque 
pas de pittoresque. On dirait qu'il so v

ms
ait

-■':4
me s

COUPES
MEDAILLES

BRELOQUES
DRAPEAUX

comme ra sa 
Lte gothique ». 
éservé le mell-

ce jour IA. La 
doit être 

vers
avec la aPconsi-

toutes leur soprocède ensuite 
Uve pour le repas qui 

Assemblée.
renouvellement d'im tiers des 
res du Bureau devant avoir lieu, 
demandé aux sociétés si elles 

ont des candidats A présenter. Pas 
de c.iudidaturcs.

Ü.-1 A l'ius-
a. m.

(Républicain Lorrain du 20-11-62).S chaleureuses;
us être

-- le programme 
vous propose :

1. — Festival i 
une période ou nos Jeun 
pas en plein examens scolaires.

2. — Réunion' nu plus tôt de tous 
les directeurs sans exception pour choi
sir le programme 1963 avec reprise 
éventuelle de certains morceaux. Les 
directeurs doivent donc réfléchir dès 
A présent chacun en co qui le concer
ne. nu programme possible.

3. — Première répétition en mars.
Le problème financier des répéti

tions est résolu grAcc A la subvention 
spéciale du Conseil Général, qui nous

frais do dé
placements et sans laquelle nous ne 
pourrions poursuivre notre si belle 
œuvre.

4. — Répétitions de détail mensuel
les «les pupitres de clarinettes et sa 
xophoncs do l’Harmonie adultes A par
tir de " '

11 faut

P'
cl '

tlon va êt 
vous r

rc
11c TARIF FRANCO

OUEST- Rapport moral par H. Sagnes, «. 
crciu.re fédéral ; un rapide-tour d'ho
rizon est fait sur 1rs dsfiércuts acti
vités de la Fédération au cours ae 
i‘année 19u2.

CIVRAY (Vienne) Jeune». 4oç-jd«« :
Union Musical» Dam un tout autre fièivrc «union musicale Co . cha<ha<ha dc r;Vchc ivt

La commémoration de Sainte-Cécile applaudi. Ouand à « Ycïofitu» 
par l'Union Musicale a revêtu cotte doîi’c de Dobrosw. tnoiyçou 
année un caractère particulièr car clic interprété nar quatre mille, r 
donna lieu à la célébration do plusieurs (dont 1TJJVL de Clvruy» au 
anniversaires'. international de Besançon, al

entendu hissé.

LOIRE & HAUTE-LOIRE Rit-Ml-
Nous enregistrons 

une grande salisractt 
tlvité de la Société 
tut-Rlvlèrc, notre vieille amie.

Je lélimte toutes 
cales, chorales, lyriques 
phlques de leur activité 
térieure.

Dans chacune de ces sociétés, il y n 
des dirigeants et des exécutants pour 
lesquels se dévouer corps et Ame pour 
l’art et la jeunesse est un apostolat.- 
ns savent surmonter les difficultés 
et sc placer au dessus des Incompré
hensions.

Ils ne demandent ni honneur, ni 
remerciements. Us poursuivent simple- 

> Idéal avec l’espoir que quel- 
seront leurs dignes suc- 
font confiance A la j«?u- 

nesse et tAchcnt de lui prouver, par 
leur exemple et leur action, qu'aux 
côtés des plaisirs matérialistes, il' 
des satisfactions intérieures et pure- 
incnt morales qui élèvent l’Ame et sc 
placent bien au-dessus de toutes les 
autres.

Je sais combien leur tAche est In
grate, et souvent difficile cor 11 leur 
faut souvent lutter contre le matéria
lisme. l'égoïsme, l’indifférence ou l’In
compréhension.

Leur tAche serait vraiment trop fa
cile, s’il leur suffisait d’avoir de bon
nes Idées et de les faire adopter sans 
peine par les membres de leur 
té. les édiles municipaux ou les pou
voirs publics. J’entcnd souvent des 
plaintes et des découragements hél 
la plupart du temps Justifiés : vo 
quelle est ma réponse : a Vous av 
fol en votre cause et c’est votre v. 
Ion d’Ingres. Vous savez que nos so
ciétés ne peuvent se maintenir qu’on 
assurant le renouvellement continuel 
des jeunes. Sachez les attirer et faire

également avec
ton la reprise d'ac- 
Musicale de Laba-l. — Examens fédéraux. — 262 diplô

mes «pour 325 élèves) ont été attri
bue* aux candidats présentés par 
t Harmonie Bagncraisc, la Philharmo
nique de Trio. l’Union Musicale de 
Lourdes, la Chorale d’Aureiîhan, la 
Mundoim.ua de Tarbes, les Chanteurs 
du Plateau de Lannemezan, l'indé
pendante de Vio, l'Andrérienae d’An- 
drest.

Depuis I960, 3a progression des can- 
dulats et des aucunes a été très sen
sible :

les, président de la société dc Renal- 
«n ; M. Chartes Vinal, chcF et Mme,rive-de-gier

Au cours d'une très brillante 
Sainte^Cécile, l'Harmonie a 
reçu un vase de Sèvres et 
MM. E. Hémain et Jacques 
Roudon la Médaille d'hon* 
neur de la C.M.F.

‘■'S-
les Sociétés m .si- 

et choré-j™- 
localc et cx-

etc...
Avant que chacun 

à la
. ne lève son verre

prospérité dc l'Harmonie, diver
ses a’locution s devaient être pronon
ces, tomes soulignant les mérites de 
notre société îoealc et mettant eu 
:i..f !«• travail d«3 animateurs.

Après la 
Saint-Nicolas
programme do choix. I«îs 
étaient conviés au vin d'honneur au 
presbytère, avant de sc rendre en dé
filé chez leur 
Giraud. Conseil 
ain-ai: complimenter l 

féliciter particulièr 
qui viennent grossir 
société et assurer la relève.

grand-messe en l'église 
où Interpréta un

music
permet de régler tous les

,M. Gérard F 
cipal et clari 
sentation et ! 
mot 

Au CCH 
«Ions fui
Vicc-Préskknt de la Fêté 
Sociétés Musicales «le l'Ot 
sieurs musiciens.

MM. Giraud. Président et 
«l«>nncau qui comptent U 
de cinquante années de ; 
la société, reçurent une 

M. da Code, père du ch

re- denss
ettreni.

dc M. Déroche, le premier, d 
durer que cette Sainte ■ 
pour l'Harrnonic le prolongement du 
concours dc Rcnafson où sa valeur ae- 
mit s'affirmer d'égalante façon, puis- 
qu'elle '.ui valait «le participer, l’an 
prochain, en catégorie supérieure, 
mais aussi et surtout de figurer par
mi les cinq sociétés musicales de Fran- 

r la Ministère des

It dé- ceatrx exécuté*. , 
«rs de 
rent re

aevn
Cécile président, M. Maurice 

lcr géniiul. Ce dentier 
ous les membre* 

rcme.nt les jeunes 
les rangs dc la

îrt fut 
a pré- 
dc Ci-

Chef, M. De Cock. f»* prix du 
Conseivatoire Royal de Bruxelles avait 
tenté du nouveau : il y a réussi par
faitement. En entrée. « La Marche de 
Moïse » dc Rossini, puis une suite de 
morceaux dc musique américaine • At
lantic suite » (1. Liberty march ; 2. 
Manhat tan Mélody ; 3. West Peint Pa
rade).

était
misesm* es ae rHarmonle adultes à par- 

février.
que le Festival 1963, A Lan 

nemczan soit un triomphal succès pat 
le nombre maximum des sociétés et 

Fédération a été encore 
d'octobre de

_____ irmann a
mage officiel A 
suite du rapport 

te do M. l'Inspecteur Prin- 
les Beaux-Arts. Fernand Lamy, 
nflrmalt celui de M. Rolande 

venu en 1961.

1960 MO candidats 5 sociétés.
1961 250 candidats 9 sociétés 
H*£2 325 candidats a sociétés

Concours d'excellence A Paris.
1961 2 candidats
19c2 1 candidat.

Le secrétaire fait remarquer que le 
nombre de sociétés

d’élèves est encore trop devé et 
souligne que ce n’est que par 1a 

formation de jeunes en grand nombre 
que l’avenir des société 
la sauvegardé.

Félicitations aux élèv«îs sans oublier 
leurs dévoués professeurs et les mem
bres des jurys qui nous assurèrent 

spontanément de leur précieux 
-tout s.

Remercions également M. l’inspec
teur d'Académie. M. le Directeur de 
i'Ecole Nationale de Musique 
le Directeur de l’Ecole V.-Hugo 
si. obligeamment mis leur é 

A la disposai
tion.

2. i— Assurances : Une circulaire 
spéciale traitera des Assurances. Tou-

. tefois, le secrétoire fait ressortir les 
très graves dangers qu'encourent les 
responsables des sociétés, si un mem- 

• bro. de leur groupement est accidenté 
en service commandé (répétition, 
cerre. etc...). H invite les dirigeants 
a assurer les membres de leur société 
le mieux possible et Tes met en garde 

— - contre une assurance insuffisamment 
couverte.

M. Souptcs. qui, l’année dernière 
avait traité très longuement cette ques
tion va établir la circulaire spéciale.

3. — Journal Confédéral : Le secré
taire demande aux responsables des 
sociétés de faire abonner le plus grand 
nombre possible de leurs membres au 
Journal Confédéral. Us seront ainsi 
tn mesure de se rendre compte du 
travail accompli sur le plan national 
par le Bureau Confédéral. Us connaî
trai également les activités des au
tres fédérations. Le secrétaire rappel
le que la cotisation fédérale (15 NF> 
«nglobe un abonnement au journal 
<4 NF) d’un membre de la société, en 
principe le président ou le directeur. 
Afin de faciliter ces abonnements, il 
est demandé aux responsables d’éta
blir une liste collective sur un impri
mé spécial que détient le secrétaire. 
Cette liste une fols établie sera trans
mise par le responsable de la socié
té .à M. le Président de»ia C.M.F., 121, 
nie La l ayette, Paris, accompagné du 
montant des abonnements.

4. — Bureaux des sociétés : Le se
crétaire demande aux présidents des 
sociétés qu'ils fassent parvenir au se
crétariat fédéral, après leur assemblée 
générale annuelle, la liste des mem
bres composant leur bureau en men
tionnant tout particulièrement le nom 
et l’adresse de la personne chargée 
ne recevoir la correspondance. Cette 
façon de faire facilitera la tAche du

c:ir.ent un 
ques Jeunes 
cesseurs. Ils

dire que notre 
A l’ho

Dans l’après-midi, un co 
, sous 

Maire

Bans J après-midi, ui 
donné Salle des Fêtes, 
sidsncc du Dr Guîl'ard, .«jure a< 
vray. Ce concert fit salle comble

nce
neur au Congres d o 

Président Eh 
rendu un nouvel homm 
notre Fédération A la 
euLhouslnste 
cipal d 
qui conf 
qui était

. non n ci 
la C.M.F. Le cc 'récompensées pa 

Affaires Culturelles.y n
qui ne présententpu M. Ehrm 

vaste, en 
6.000 
que cc 
jeunes

lann abordait un sujet plus 
«lisant qu’il y avait plus dc 

sociétés musicales en France, 
:lles-cl groupaient quelque 20.000 
en leur sein, sans négliger pour 

autant de mettre en exergue les qua
lités de l'Harmonie de Rlvc-de-Gicr et 
les mérites de

w& Plus de clnqante ans de 
sont Agés de plus de 65 ar 
la médaille des véli 

MM. Maurice Bai 
et Alexandre Viga 
ment une médaille 
de présence.

cvï,éïJr2
Conseil munie®

s musicales se-
ement

vraiExamens fédéraux. — Les ex 
1962 ont confirmé lu vitalité des 
les de Musique dc nos sociétés. J 
permettrai cependant, avec 
chl5o habituelle, dc demander 
recteurs de ne pas surestimer 1 
réelle de leurs élèves car, A mon avis, 
c’est leur rendre mauvais service, sur
tout en cours moyen et supérieur ; 
les résultats risquent de les décou
rager.

Nous devrons faire une synthèse sé
rieuse de ces examens cor, mnJgTé la 
bonne organisation de l’an dernier, 11 
faut avouer que nous 
mergés surtout pour la 
trop nombreux jurys, 
roi donc de prévoir 
deux temps: «me séance po 
Préparatoire et Elémentaire, une ^ou

ïes Cours Moyen et Supérieur, 
xamen sera plus sérieux et cette 

formule me procurera personnellcm 
grand plaisir : celui de pouvoir 

pervlser les débutants auxquels Je 
m’intéresse particulièrement.

II y a encore un autre élément. Il 
est probable que l’an prochain nous 
devrons envisager des examens 
toutes les disciplines, y compris. . 
faristes. choristes et chorégraphes.

Nous savons que nous pouvons comp
ter sur M. le Directeur de l’Ecole Na
tionale de Musique et une partie du 
corps professoral et nous leur rendons 
un Juste hommage.

Ecoles de Musique. — Il est souhai
table que toutes les Sociétés créent 
une Ecole de Musique en se faisant 
nider par les Municipalités.

L’exemple des Ecoles d’Andrest et 
Aurcilhan, en particulier, doit être 
suivi. Nous sommes IA pour les aider 
techniquement. H est normal qu 
tant du principe qu’aucune U 
n'est possible sans musique, 
danse, les Municipalités so 
sur ce 
nesse et
clété3 intéressantes de leur commune.

Ces Sociétés, par contre, doivent 
considérer cammc un devoir de mani
fester au maximum leur vitalité cons
tructive.

amens 
Eco- 

e me 
ma fran- 

aux Di- 
a valeur

scs dirigeants.
i ~~ ccm- M\f. Jo Vcrgn cl Emile If-imaln c'ô- 

I«traient ccttc série d'allocutions en 
mettant eux aussi l'acccat sur ïc » rc- 

u * de l’Harmonie, las efforts 
consentis en faveur des jeunes et aussi 
en disant leur confiance dons l’avenir 
dc la société.

'Mes Guy Diiprt et Guy ThJ- 
intcrpréU-re:!'. magistiafcmcàt j feit 

« Impromptu »«icDc Iktck, pour caso 1 
alto. « Moderato et Romance » «le l êplngîa sur la bï 
Bcthovcn permit d’incorporer aux ex6- I gent pour ses 62

Les «oU 
baudvausoclé-- nouveaet M. 

d’avoir 
iabhsse- 

on de la Fédéra-
as,
•ici e.in.

SARTHEET-MAY
n'.i'nt

rez
io- L’IIARMONIE, M. HEMAIN 

ET ROUDON A L’HONNEUR 
Cet apéritif d'honneur, suivi d’un 

banquet au cours duquel dc nouvelles 
allocutions furent

avons été sub- 
composltlon dc 

Je vous propose- 
...amena en 
ur les Cours

:
re — dont on » beaa 
très belle présentation 
Férot, sous-chef qui « 
curions ; Bernard Aa< 
ron ; Hareng, chef4 
Monique Bigot, reine i 
re ; Mlle Annlk Kow 
l'étendard de la aociÿ 
lène Baly, qui portait

Des nlli 
par M. ï 
par J.-Y.
Garnier, 
par M. 2

RUAUDIN
M. Ehrmann, président de U 

C.M.F., a inauguré la salle 
de « La Printanière ».

Nous avons parlé A plusieurs repri
ses dc cetto vaste salle, qui a été ré
cemment construite A Ruaudl 
musiciens de la Printanière eux-mê-

d'hScftt "cette salle a été Inaugurée samedi
Par un souci de modestie bien com- plus fidèles secteurap^s midl.paf N*' Eîl,TÏÏan1?’ 

préhcnsible, les animateurs locaux dc devaient se voir remettre la m&hîife dc la Confédération Muslca-
rHarmonie ne pomuieni nous .livrer d’honneur dc la Confédération Mu*l le France, qui a coupé le rubiui 

Impressions. Ce qui ne fut pas cale de France parMEhrSÏÏn *ÎS& symbolique pour en permette l’accès 
des invités d’honneur dc notre skient de la Con^déroionè^SSiJKt nombreuses persoxmalltés venues 

sympathique Société musicale locale, monts des services rendus A la «noté. *n*re b°nncur à la ràntanlèrc et A 
qui, en toute Impartialité, nous don- té. en particulier, et à l'art musical SOD dévoué d1”04®111 M- Malgnan. 
nèrent amsi leur point do vue : en générai!. Au fond de l’immense salle, décorée

M. Ehnnann : « Cc fut très bien. Joignons toutes nos tuw,,,' x pour circo?S^ce' la pr‘'"laulèri^
surtout que les conditions climatiques cell« SSenSto accueilli ses invités en musique, avec
ne sc prêtaient pas du tout A une pa- rés makXu phu "ouYeai,x <*«■*«>- la perfection d'exécution qu’on ne peut 
relBc audition. Pla tem$ratureéumt ^'bri!bnteSainteSrC ^ CCt‘ obteni,r,ÆveC d0, ^ compétence et 

craent trop froide. Pourtant 4’Har- HonH uen r ,vm oxemplalre au traVttl1 de
monie joua juste, cc qui est une vé- Hcnrt MEILL:'‘VD- répétition.
ri table pcrfoimancc. Je retiendrais —------rrfrajj.-r ______ Aux côtés de M. Ehrmann et de M.
également le choix très Judicieux du Malgnan,' on notait la présence dc M.
programme er la sûreté de direction _ _ — — . _ Jean-Yves Chnpalatn, dé
au chef, M. Charles Vinal. » ! jEA ■ ■ R I Mans

M. Déroche : « L’Harmonie m’a une , , . ITI I ■ M P
nouvelle fols étonné, comme elle l’avait m
fait au concours dc R «maison. Co fut 
pour mol un véritable plaisir que d’as
sister A son audition.*

prononcées, notam
ment .par M. J. Vorga, ne pouvait 
souhaiter mcillcairc conclusion que 
le qui lui fut réservée.'

les ex tôressants surtout au 
concerts. Les Sociétés 
déplacements A l’étranger peuvent 
faire des comptes rendus qui Intéres
seront toute la Fédération.

Le Congrès a émis le vœu que les 
su* Fédérations abonnent les Parlementai

res. Conseillers Généraux et Moires 
pour qu’ils puissent se rendre compte 
du sérieux de la C.M.F.

Je ne saurai conclure ce compte 
rendu sans vous assurer, A nouveau, 
que le Président Ehrmann mérite no
tre estime, notre considération et no
tre sympathie et le Bureau Confédéral 

confiance. Je remercie égaie- 
la Presse pour l’aide précieuse 

.1 sans réserve qu’elle nous apporte.
Je termine en émettant lo vœu que 

l’union que nous avons l’honneur de 
créer pratiquement devienne notre 
Idéal. Travaillons tous, travolllons en 
commun. A cette condition toutes les 
satisfactions nous sont permises. 

QUESTIONS DIVERSES

cc!-con-
trepour En effet, l’Harmonie devait 

attribuer officiellement un 
vase do Sèvres offert .par 
des Affaires Culturelles, < 

dc sa valeur affirmée 
Renaison. où clic fut" 

comme la meilleure soc: 
pante.

se voir 
magnifique 

le -Ministère 
en récompcn- 

au concours 
t considérée 
lété partici-

. ent
un A l'Issue de l’audition donnée par 

l'Harmonie, sous la baguette oc son 
chef talentueux, M. Citarics Vina1, A la 

en l’Eglise Saint-Jean, 
nous avons tenu A avoir l’opinion dc 
personnalités dont les compétences font 
autorité en matière musicale.

sc
dc

messe célébréo n par les?
Pour

an-

M. Ehnnann * prof 
constance pour mettre 
vie considérable et oè 
M. Malgnan, en hd m 
dallle d’honneur de le. 
Nationale.

notre
nient leurs 

le cas
/..'vr-tFS

M. Audoux, le chef clairet 
suite reçu la médaille de ta 
lion Sartho-Mayenne.

que l'Art, sous toutes ses formes, soit 
pour eux uno source de Joies culturel
les en même temps que le motif de 
retrouver des Amis ayant les mêmes 
sentiments et les mêmes goûts, sans 
s'inquiéter de leurs origines.

Continuez dc vous dévouer et de tra
vailler sans vous décourager en sa
chant que partout, dans le monde 
hommes 
lent avec
mêmes satisfactions. Quoi dc plus pur 
et de plus réconfortant que 
toute la Jeunesse locale, nationale et 
internationale associé pour un même 
idéal sportif ou artistique.

Notre Fédération a l'honneur d'avoir, 
la première et depuis deux ans fait 
tin grand pas vers cet Idéal.

Depuis deux ans, grAce A la com-

Enfin, 
daille * d
aux sociétaires de la Printanière 
n’ont manqué en un an qu'une I 
répétition ou qu'une sortie.

« S’il avait folia compter' deux
pétition* seulement, a dit -M; - 
gnnn. tout le monde aurait eu
dallle ».

Ont donc été A l'honneur, MM» \ 
nn-d Audoux, Jacques Lemoine; Ber- ■ 
nard Poirier, Jeun Malgnan, ainsi que 
Mlles Nicole Bourgeteou, NicoUft Kl>- 
v.-allk et Monique Bourgeteou.

Nos compliments A tous les décorée.

:■ '

Assurances. — M. Souptes, Vice-Pré
sident fédéral, développe la question 
des assurances en insistant sur la res
ponsabilité des Présidents de Sociétés. 
11 di.îusera A nouveau le rapport in
téressant qu‘11 avait fait en 1961.

Confédéral. — L'Assemblée 
A l'unanimité, le principe 

ement au Journal • Confédéral, 
des Conseillers Généraux et autres 
personnalités Intéressées par la vio 

es Populaires, 
ral fera le né 

sairo en collaboration avec le Tréso
rier Fédéral.

Subvention. — En vue de permettre 
d’allouer uux nouvelles Sociétés Fédé
rées 
charge.

nette. pnr- 
estivlté 

chant et 
penchent 

problème qui intéresse la Jeu- 
t aident au maximum les So-

m puté-niaire du- 
; M. Péraudenu. président de la 

Fédération Musicale Snrthe-Mayenne ; 
M. Lcbattcux, maire de Ruaudln ; le 
Colonel Garnier, commandant PER- 
G.M.Au. ; le Commandant Adot, ins
pecteur départemental des S.P.
Jean Martin et dc nombreux p 
dents de comités de fêtes ou de so
ciétés musicales du département : etc.

Parmi les musiciens de la Printanlè-

■

Journal
adopte,
d’abonn

, des
comme vous, pensent et lut- 
: les mêmes difficultés et les

'■ ■ BEZIERS
Fête de la Sainte-Cécile à l'Or

phéon Biterroîs.

ns-
M.de voir

présides Sociétiis Musical 
Le Secrétaire FédéUne Société sans jeunes ne peut que 

disparaître A plus ou moins brève 
échéance.

Subvent
otre Fédération se 
ommage nu Conseil 

compréhension 
nos réalisations.

Jeunesse et Sports également, cons
tatant notre œuvre d’éducation popu
laire et notre activité dans ce do- 

s'intéresse et s’intéressera cn- 
l'espère. A notre Fédération, 
isldent donne ensuite lecture 

des propositions do répartition de la 
subvention du Conseil Général au 

'année 1962. Approuvé A l'u

M. Paul Charles : « L’Harmonie en 
mettant A son programme des mor
ceaux très difficiles, s’est attaquée A 
forte partie. Et comme eEc s'en est 

. — tirée a merveille, on ne peut que la
u?e ®ubve,*tl°?* 1 Assemblée complimenter sans réserve ». 

lo Président d’écrire A M. le .... ,«««•« .
Préfet pour demander une augmenta-

250 NF aux Sociétés dc Lahntut-Rivtèrc “ hontun-i. 
et de Castelnau Rivière-Basse, ces 500 
N F étant prélevés sur la trésorerie fé
dérale.

La subvention de Jeunesse et Sports 
servira ainsi A encourager la forma
tion des Ecoles de Musique de ces 
deux sociétés nu titre Education Popu
laire dc lu Jcuneses.

L’Assemblée adopte. A l’unanimité, 
lc-s propositions de répartition au ti
tre de l'année 1962 de la subvention 
du Conseil Général établies par le Bu
reau Fédéral.

«tes

tons. — Encore une fols, 
doit de rendre 

Général ../Ç’0?1, ‘c dhnanchc, 18 novembre, que 
l Orphéon Bltcrrols a fêté la patronne 
des musiciens. Solon la tradition, cette I 
année, c'était la Basilique St-Aphrodise I 
«pu accueillait cctle phalange cente
naire.

Sous la direction dc M. Fouquct, les 
membres interprétèrent :

Le Cantique ù Sainte Cécile ; * Lns 
O an très Pastourelles » et deux chœurs 
de Beethoven. L’oipuo était tenu par 
Wnw Hen rie. organiste titulaire de la 
Basilique. M. le Chanoine Combts, 
djuis une al'.ocuiion empreinte dc bon
té et de louante, remercia l'Orphéon 
Biterroîs d'avoir choisi cette cniiée 
son église. Nous avons noté tel présen
ce dc M. Nougaret. premier adjoint 
n1V. maire, .Maître Roques, Président 
d honneur et de nombreux amis de la 
Société. A -13 heures, les mcmbics et 
leur famille so trouvaient réunis au 
r«Lauram « L’Oasis » pour le banquet 
traditionnel. Le PnjxJdcnf Bohé, après 
avoir présente les excuses de certains 
membres, retenus pour diverses rai
sons, remercia les membres et les in
vita a toujours faire mieux pour que 
rive ;e chant choral. M. Fouquct fcli- 
ata a son- tour les orphéonistes pour 
i execution parfaite du programme mu
sical intciprété à la Basilique. Il iv- 
venalt a M. R. Portes, vice-président 
f° r%. w cft‘. cl sccr‘--talre général de la K.MM., dé remettre au nom de 

Scnegas. présidait de la 
tenu par d'autres obligations, «le re
mettre à cinq membres de la Société 
«les incompensés méritées. Comme 
dans toute fête orphéonique, le. direc
teur invita certains membres A laire 
entendre leur voix.

Tour à tour. MAI. Ros. .Maurice Por- 
, Rocanières, interprétèrent 

ceau de leur répertoire. F.n terminant 
ce compte rendu, nous voudrions ren
dre hommage à notre ami Gtiichou 
qui, pendant quelques instants, par -le 
chant dé • Bcnvcnuio Cdlinl -, nous 
a lait revivre 4o souvenir «ta certains 
membres dljqsorus.

Merci Gtiichou «le votre ndmiraréc 
interprétation, qui restera gravée l«ing- 
ttanps dans notre mémoire.

R. PORTES 
Secrétaire gcnéral 
de la PALM.

n
pour sa 

en améliorant encore

et
TROMPETTES ô
TROMBONES _
SAXOPHONES
CORNETS.
CORHETS-TROHPETTES
BUGLES
CORS D'HARHOHIE
BASSES -f-
ALTOS
CORS ALTOSfS

tu
Romaine, 

core. Je 
Le Pré

Celui-ci était honoré des présences 
de MM. Ehnnann, Déroche, Emile Hé- 
niaitt, president d'honneur et Mme ; 
M. Paul Catherin, vicc-présldcnt d’hon-' 
.CUT et .Mme ; AL Verga, président 
de lTlannomc et Mme ; M. Charles 
Alréey. nirrire de S(JMartiivl»-Ploine 
et son adjoint AL Roussel ; AL René 
Guitnot, président dc la Lyre instru

ire de St-Martin ; Al. Paul Char-'

a'UtfiiiimiiiitmmHiiirnnmimfe:

ti
tre de ) 
nlinité.

r.a-

CO.MPTE RENDU DU CONGRES 
DE LA C.M.F. D’OCTOBRE 1962I M. Le Bourgeois, délégué ou Congrès 

d'Eté et Concours de Musique- «1e Lo
rient, nous dit ca satisfaction de « 
tâter la haute tenue du Congrès 
cas où vous ne le sauriez p 
Congrès d’Eté se tient toujours 
une ville en même temps qu'un 
cours de Sociétés Musicales. Les Pré
sidents de Fédération et les Délégués 
techniciens sont d’office membres des 
jurys et en grande partie hébergés aux 
frais de la ville qui les reçoit.

Lu Congrès étudie les «gestions et 
vœux qui seront discutés uu Congrès 
d’Hlvor qui, seul, a «luallté pour pren
dre des décisions.

Voici maintenant le compte rendu 
des questions principales discutées A 
la réunion du Conseil Artistique du 
vendredi 26 octobre *t au Congres du 
samedi 27. Les détails Feront A votre 
disposition sur le prochain Journal de 
la C.M.F.

Rapport financier. — Un compte 
rendu financier n été remis A chaque 
fédération. La comptabilité est parfa 
tentent tenue «t je tiens ce compte 
rendu A lu disposition de tous ceux 
qui voudraient le consulter.

J’oubliais de vous dire la présence

mon
ca satisfaction cons- 

i. Au
sauriez pas. le 

«Tans =i-

I Vandoren Imm

s MANUFACTURE |

î Mes et Becs (

Concours d’Accnrdéon. — Répondant 
A une interpellation de M. Ded Bar- 
ley, directeur de l'Accordéon Club Tar
dais uu sujet d'une demande do patro- 

de la Fédération pour le concours 
d'accordéon 1963, le Président précise 
qu’il a discuté cette question A l’oc
casion du Congrès d’Octobre A Paris 
avec M. Ehnnann, Président de la 
C.M.F. et M. Mux Francy, Président 
de l’A.C.F.

Après explications détailléc-s du Pré
sident. l'Assemblée décide que lo 
reau Fédéral prendra position en toute 

dc cause dès réception 
officielles de la C.M.F.

con-m n.-iivneiaeuRSmisres î

M.Bu re-

ONT DONNÉ LEUR PRÉFÉRENCE
AUX INSTRUMENTS

connaissance 
des réponses 
et de l'A.CJ.

Festival Fédéral 1963 à Lannetnr/an.
proposera une date en mal. 
1961. — Le Président sou- 

Festival soit organisé ù 
d’un l’esttv 
ans avait 
adopté,

2
i I pour lmtm monta 

rfo mualquo- M. Bos 
Festival

halte
Tarbes. Le principe 
Tarbes tous les trois 
effet antérieurement 
de Tarbes comptant un nombre Im
portant de Sociétés Fédérées.

M. Lacoste pose sa candidature au 
nam de l’Eollennè et M. Baisse au 
nom de la Chorale d’Arellhati. mais 
il est décidé qu’une réunion des Di
recteurs de Sociétés do Tarbes et d'Au- 
reilhan désignera les deux Sociétés 
chargées d'organiser 1e Festival lflfl-1. 

RENOUVELLEMENT DU «UteFAU 
FEDERAL : 1/3 renouvelable

i
S un«jue ce

al A 
été en 

lu Ville1 56, ru* Lepic, PARiS-18* = 
m : MONTmarm 8MT 5

autour dés membres du Bureau Confé
déral, dc MM les Inspecteurs des 
Beaux-Arts Fernand Lamy et Yves de 
la Casinlèic, ainsi qu’uno Importante 
délégation dc la Fédération amie du 
Luxembourg.

Etalent présente également no»
A triasse, Duviclla et Froment al, 
dons présidents des fédérations de 
Coostuntlnc, d’Alger «t d'Oran qui 
ont fuit un appel pathétique aux So-

£ ■ff 1 MANUIACTURC D I«rRtJ«tN11 DE MUSIQUE
4. Oiirlci-Uültln. PARIS 1111
tfl , OK«v. il 40 <f 27 41
VMM « «.l.vr«l ln Mit. U. nr MyrtA

T. 8, RUE DE NANCY, PARIS 10* - TÉL: NORD 77-85 S

S

y

U MUlDEPUIS 1803
l__Spécialiste des Instruments de cuivre»

an-

niiiiiiiiuiiiiiiiiiiiniiiiliiiiliiiiiiih?
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‘
t es tfiaSSS

111 Médaille» dlîonccui 
Chorales),

luC.M.F. (Médailles d’Honneur ei des 
Vétérans. Médailles do Chef». 1» Fé
dération du Sud-Est (Médailles d’Hon- 
neur et de dévouement), et mémo 
FÜ.S.M.D. (Diplômes da dévouement 
réservés aux Jeunes). Le Secrétaire. 
Général rappelle aux Congressistes 
qu'il à la disposition des dhpreants 
pour leur fournir renseignements cl 
formulaires. En ce qui concerne les 
Palmes Académiques, notre Président 
Fédéral M. Rolande voua en parlera 
spécialement dons quelques Instants.

Ont obtenu, en 1962, dans notre dé
partement :- Diplôme d’Enccuragwnont de 
l'tl.D. : MM. Sellier Jacques. SelHex 
Marc. Rousseau Georges et Vidal 
Claude, de l’Echo du Roc do Ptene- 
latte ; Mlle Cavtcch! Josette et M. 
Chareyre Jacques, do Mandolines Es
tudiantine de Valence.

— Médailles d'honneur des Sociétés 
Musicale et Chorales (Ministère «a 
affaires Culturelles - Arts et Lctt.cs . 
des dossiers ont été Çonrtituéi concer
nant des musiciens de Salnt-Jean-en- 
Kovans et de Chabeuil. mais n'ont pas 
paru encore. Ceîn sera pro^Mlcitcnt 
pour le 1*' Janvier prochain

Chevalier à'.s Palmes Académi
ques : Mlle Choix Marguerite, prési
dente de Mandolines Estudiantin* de 
Valence (le dossier avait été déposé

CID;'.ns le môme ordre d'idées. Jo tiens 
ô signaler la distinction dont » été 
l'objet notre arol vétéran dp Comité 
Directeur M. Claude Rlas qul «est vu 
attribuer la Médaille d'Hooneur de 
l'Artisanat.

COULOMMIERS deman- 
ux) et

23-11-G1 - Valence, Préfecture, 
de pour subvention (M. Mai 
démarche également 
Perricr, Directeur départemen 
Jeuncsre et Sports (M. Mayeux».

30-11-61 • Iiomnns, Soirée Société des 
Concerts (Cherpe).

10-12-61 - Eourq-de-PéoBe, Sic Cécile 
Fanfare (M. Mayeux).

16- 12-61 - P.omans, Ste Cécile, Sté des 
Concerts (Cherpe).

17- 12-61 • St-Marcel-les-Valenca, Ste 
Cécile Harmonie, décorations (Chtr-

dour.alne de fondateurs de l’Orchw-J TA1N-L‘HERM1TAGE 
ire des Ateher.i d'Offenburg en HL*,}
rnuslqiic dcs^dliMncLiofi-T Compto rendu de l'Assemblée

“aSSTSS^ta. ,t pour «. Générale du 21 octobre
S2SS'mi“,,Smta",M /AJK: ’.96?' “«• d'Œu«« Muni-
M. Blouln, son Président, a remis & Cipalû.
M. Schotl une coupe de style, en por
celaine de Limoges portant, en lettres Dans Ja salle nilso obll-

r, une dédicace commémorative. Ce coaniment A la disposition de l'Union 
fut 1 occasion d'exprimer avec bon- Départementale par la municipalité 

heur Ips sentiments dns musiciens et Tatnolsc, avalent pris place autour de 
do leurs épouses leur gratitude pour M Charles Mayeux, président dépar- 
l’accudl qui leur o été réservé et aussi teincntol, MM. Albert Besset et M. P. 
leurs vœux de prospérité pour l'Or-1 caralcr, vice-président, Louis Cherpe 
chestre d Offenburg. , et Pnul Rcynaud. secrétaires-trésoriers

Visiblement sensible h ces paroles.) généra! et adjoint, Gabriel Rolando, 
M. Schott arborant la Médaille d'Or président fédéral, André Robert, pré- 
des Sociétés Musicales do Paris qu’il sjdent du Comité Technique Fédéral, 
avait reçue lors de sa venue A Paris, entourés de MM. Henri Durand, dépu- 
en Juillet, des mains mêmes du Pré-. ^ ct conseiller général. Paul Deval, 
rident do cette Association. M. Brun, vice-président du conseil général, Doc- 
y a répondu en termes chaleureux sou- ieur Durand, conseiller général, mal- 
IJpnnnt sa Jolo A constater le resserre- re ,3e Tain. Paul Sllvestrc, premier 
ment des amitiés nées A Paris et U ndjoint au maire et président du Cer- 
a offert A MM. Blouln, Sudra, mem- cje Musical Talnols, société organlsa- 
bres de la F-I.S.A.I.C. ct artisan de trie* de l’Asscmbléa Généralo. 
ces rencontrea, Desnimaux, une ma- Après que M. Sllvcstre eut apporté 
gnifiquo médaille en argent, A M. Ra- aux personnalités et congressistes l’a 
bary interprète et, pour être remis A| cuell do sa ville ct de sa société, M. 
M. Berthln, secrétaire de « La Renais-, Mayeux déclare la séance ouverte. Il 

.sance a un beau livre sur l'histoire cst 10 h. 10. Il remercie les person- 
d’Offenburg. nalités ct les délégués de sociétés qui

Il revenait A m. BJhn. Ingénieur, Qnt bien voulu assister A nos travn 
Principal, Directeur des Ateliers d'Oî-. j\ ut ensuite les lettres d’excuses 
fenburg et 11 le fit dans un français mm. lo Préfet Justin. Pic, député, pré- 
Impeccable, de tirer les conclusions de sldent du Conseil Général, Maurice 
cctto soirée : Verilhon, sénateur, vice-président du

«Mesdames. Messieurs, Conseil Général, ompéchés.
«Je suis content que la soirée d’hier lc président départemental p 

se soit bien passée et je vous dis un ensuite du décès de M. Albert Lilien, 
grand merci d’étre venus AOffenburg, membre du Comité Technique de la 
d’avoir contribué A embellir la fête. Drôme, et do la démission commo 
C’est principalement par votre vlsl-ï membre du Comité Directeur, de M. 
te, mes chers amis de Paris, que cette Armand Joubert, cx-présldcnt de l’Ho- 
soirée s’est déroulée si harmonieuse-, rizon Musical de la Mottc-dc-Galoure, 
ment. Votre orchestre nous a fait dont "le successeur sera désigné au 
écouter une merveilleuse musique en cours de la séance, 
toute perfection. Nous nous rappelons La parole est ensuite passée A M. 
avec plaisir et soyez assurés de notre Louis Cherpe. 
meilleur souvenir. Ce sont avant tout Après pointage et appel, 44 soclé- 
les excellents solistes qui ont provoqué tés sont reconnues présentes ou re
nne grande admiration et un grand présentées; ce sont ; 
enthousiasme. Merd A vous. M. le ,\ibon (La Lyre) ; Andancette 

! d’Orchestre. merci A lous les (l'Avenir Andanccttols) ; Beaumont- 
de l’Orchestre. ics-Valence (La Fanfare) : Beaumont-

me la nôtre. Monteux (La Jeune Clique) ; Bour
des mots, ou? denux (l'Harmonie) ; Bourg-de-Pé

HARMONIE HE PROVINS ÎGARCHES [une gronde place. Elle est un facteur
Hcgi-é préparatoire t î d'union pour la famille, la commune

Sou» la direction très artistique d. liitcvlitighy François (Cornet, l,f M.J I*• 13 novembre, l'Harmonie Muni- et lo Paya, le moyen pacifique de 
son chef : M. Chalumeau. l'Harmonie Degré élémentaire : Jclpalo do «arches, classée ;u 2* DJvj-| nouer des relations culturelles entre

nicipaie & magnifiquement célébré Fsnviollc Paul (Trompette), 2’ M. 2* section, subissait l'épreuve du les peuples et la clé qui ouvre les
fête de St Cécile A l'église Ste- Brevet François (Trompette). 2* M. Concours Itinérant devant un Jury de cœurs. 11 y n dans l’activité d un or-

■ : un programme très choisi, exe- Degré nu»>cn : choix ; lo Capitaine F. Boyer, nnclcu cher, tre corporullf une belle mission,
i brillamment par tous les mus!- Imbert Daniel (Clarinette), 1*« M. ; chef de la Musique du 46* 1U. : le ca- mission qui lui crée des obligations

tiens, fit lo régal des auditeurs. Cette Pomme GH t Clarinette), M.T.B. et Pilait:* J. Gallet, chef de la Musique dont l'Orchestre d’Offenburg *«#■
Harmonie (une des meilleures do Sel- félie. : Foîl Daniel (Clarinette). M. de l’Air et le Capitaine E. Monmège. le avec une conscience dlgno dfiio- 
nc-et-Marnc, comme devait le soûl!- T.B. ; Rocrov D:dier (Clarinette), M.' chef de la Musique de la Gendarme- gcs. . „
gr.cr le président de la Fédération). TB. rte. MM. Hugonnet et Maurice Brun. «M. Hcitz, maire dOffenburg. ce
tortc de plus de 50 exécutants, pour- Oetvi supérieur : président et vice-président do lo Ké- fnlt l'Interprète du Conseil Municipal,

ou grandissante, sou- Brevet Gérard (Clarinette). !*' ne.; dération accompagnaient ccs person- de l’Administration do la ville et ae 
par un» -Municipalité qui cncou- Dupastio Alain (Saxo-alto) lrr prix : nalités qui furent reçues par le présl- toute la population pour exprimer a

rage s-efforts. im maire, fort sym- Omllèno André lBasse) l'r prix avec dent, lo directeur ct la Municipalité, la Société cheminot® ses vœux pour
pathiquo ; M. Tourneur, un président félicitations. L'effectif de 29 musiciens Interpréta l'avenir heureux qull a bien
dynamique : M. Burin ct surtout un la élèves « Esquives Médiévales » de Fallletot II exprime aussi sa eraUtude,
chet de premier ordre, enseignant A , et t Au Pays Lorrain » de O. Bullny. seulement pour les fêles animées par
plus de SCO élèves avec là plus cran- HARMONIE DE NEMOURS 1 comme morceaux nu choix, avec une l'Orchestre des Ateliers mais surtout 
d? autorité. . non* d* 2S.17. Lu morceau Imposé, pour l'expansion dignement assurée —

Un banquet groupant plus d» 150 D8^ïï2n3îu '(Clarinette) H* JL°S,1X * rf'3 Noël Gallon obtint A l'intérieur ct A 1 extérieur ta fnm-
convives réunissait dans un même M • 2w( Raoul S i) MT Î^’G3, ce qul amenft moyenne de tlcres — au renom d Offeuburg.IlBuu- 
stnUmént do cmnnradewe, les person- nV,‘ ' n'viren alti,V M* halte que lo dévouement des chcml-
ualités de la ville, ainsi que le pré- vr r ^'i-t' fkliT - Au^nare aire (Trnm-' , u Président du Jury annonça que nota, leur esprit de corps, leur sens 
siéent de ta Fédération. M. P. Fièvet. MT» • chriri’ancTu- la. Mus,<R“ Municipale recevait un 1" de l'économie et leur consclcnco pro-
Au dessert. plxMeurs discours fort élo- E,, urn ' * Mn“ot cnr*"uan tTu prix ascendant ct se trouvait mainte- ftssionncllc restent Inaltérés et ser- 
cicux pour le directeur ct ses musl- ,ii«i»i — - nanl classée en 2’ Division, 1** Sec- vent d'exemples aux autres admlnls-

as. furent prononcés, ainsi que des Re-r.' (clarinette) tlon- très «'t surtout A la Jeunesse,
mphrn.ents aux solistes : M/ Cos:e, ïïLev(Tromnelte) . u' Pr5sld<,nt Hugonnet prit ensulio « M. Mcltcnholter, chef des Services

vétéran de l’Harmonie, qui partagea 2, • Du'cy CKrotd (rrompette). Ja pajt)|C p0;ir remercier chef et exê- Sociaux de la D.B. de Karlsruhe rih
avec '.e hautbois solo les applaudisse - cuiivnts. engagea la Municipalité A nrercie les musiciens ct M. Schott
monts unanimes. Ajoutons qu'une mé- WvT«*.nt« \ii-hp1 Vrinri«..ft«v nr*»- c2Pt,ouer T1 sl Passible amplifier son 
daille fédérale fut remise A un très 1 *,f,05t c,,r {&V™I l’Harmonie Muni-
dévoué musicien : M. Mertens, anima “«SSL J 015 (S !Cn0 * 1 clpale. Le Président de
tour de la fanfare de tambours et'«toi- J *
ron*.

yc-t .
auprès de M. 

tal de
des Affaires 
et Lettres o cî 
des Sociétés Musicales etMu!.*

Foy
dUiû

d’o
lui pc).suit une ascensi 

tenue e. Préfecture, modifi
cations statuts (Cherpe).

12-1-62 • Die. Sous-Préfecture, modi
fications statuts (M. Mayeux).

1-62 - Lyon. Congrès Technique 
«Fédéral (MM. Moyeux, Reynaud.Gon- 
tard, Thibaut!, Ruff, Cherpe).

15-1-02 • Romans, funérailles M. IJ- 
lien, délégué technique Drôme (MM. 
Mayeux, Cherpe).

20-1-62 - Valent 
flcatlons statuts

P 2î-l-62 • Valence. Préfecture, modifi
cations statuts ct Agence Havas 
(Cherpe).

25-2-62 - 
Mary, directeur 
(M. Besset).

27-3-62 - Die. Affaire Rlfford, Union 
Musicale (M. 'Mayeux).

17-3-63 - Bourg-de-réage. 
fore (M. Cherpe).

17-3-62 - Romans, Réunion Cié Tech- 
noque Droôme (MM. Mayeux, Besset, 
Rcynaud, Cherpe).

31-3-62 - Romans, audition élèves du 
Conservatoire (M. Cherpe).

14-4-62 - Lyon. Réunion Cté Direc
teur Fédéral (MM. Mayeux, Cherpe).

29- 4-62 • Valence. Foire Exposition 
Journée des Musiques Rurales (MM. 
Mayeux. Cherpe).

30- 4-62 - Romans. Soirée Société des 
Concerts (M. Cherpe).

31- 5-62 • Montéllmnr, Festival Dépar
temental (MM. Mayeux, Cherpe).

3-6-62 - 
d’éîèv

9-1-62 - Valcnc

mérité, 
non

14-

odl-ce, Préfecture, mo 
(MM. Mayeux, Chcr-nit du Jury annonça que 

ta Musique Municipale recevait un l'r 
prix ascendant ct se trouvait mainte
nant classée en 2* Division, 1** Sec
tion.

Le Président Ilugonnct 
la parole pour remcrcl 
culAnts. a 

ntlnuer 
fort en 

clpale. Le
d'abord, le Maire ensuite remercié 
les personnalités du Jury cl de la Fé
dération qui avalent bien voulu 

cr ce concours, 
lo dévoué directeur, qui bien 

que n'habitant pas la vlllo est présent 
A toutes les répétitions ct services de 
la Musique Municipale.

Le Comité de la Fédé 
bonne continuation A co sympathique 
groupement.

CM
C :■ nnne. Funérailles M. 

de la Clique des SJ*.
Mars

mcrclc les musiciens 
pour la Joie qu'ils dispensent 
leur dévouement ct leur fidélité 
cause marquée d’idéal.

Koch, président do

nsent, poux 
A une

la société 
ensuite remercièrent

cause m------
« M. Wcrncr Kocn, président ao 

l'Orchestre des Ateliers de Karlsruhe 
associe les 
félicitations c 
au Président
d’amillé confraternelle une eau 
représentant le Château de KorI 
ainsi que la participation de la Rnp- 
sodlo d'Ernest Majo.

«Et lo prograt 
c’est d’abord le 
de deux chœurs sous la direction du 
chef Lcykamm dans les accords so-

arq
Wei Soirée Fan-ux.

deIl lit ensuite 
MM. lo Préfet 

* sldent
HARMONIE DK FONTAINEBLEAU 

Dexrè préparatoire :
Sftlvla Jean-Claude (Clarinette), M. 

T.B ct félie. : Francon Bernard (Cla
rinette). 1” M. î Picard Michel (Cla
rinette), M.T.B. et félie. ; Marchand 
François (Saxo-alto). lr* M.
Degré moyen :

Bomlchc Jean-Pierre (Clarinette), 
M.T.B. ; Perrot Christian (Clarinet
te). l** M. ; Dorct Annick (Saxo-alto), 
M.T.B. ; Francon Pierre (Saxo-alto), 
M.T.B.

8 «lèves.

Ateliers de Karlsruhe aux 
dé J A prononcées ct remet 

gnage 
forte

lsruhc

venir
ublicrfaire casser ce conc 

M. Roux, lo dévoué 
e n'h.ibllaut

sans oi
Schott en témoNEMOURS

arleLa Symphonie Ste Cécile u célébré 
la fête de Stc-Céclle par une très belle 

sse en musique A l’église St-J 
aptiste. sous l'habile dirertson 

R. Morlsseau.'
Suivant un beau concert en fin de 

Journée avec le concours d'une solis
te de classe : Madame Endert dans 
te concerto ©p. 2S de Max Brucb ; 
dans une fantaisie sur « Manon », 
Mme Lhemery. M. Glliot et M. Voil- 
lot se firent applaudir, ainsi que le 
chef très dynamique : M. Morlsseau.

Nemours, qui possède en plus une 
très bonne harmonie dirigée par M. 
Lorin. cultive le chant choral 
paroisse ct dnns cnn société « La 
Chanterelle ». Gros effort artistique 

d’être signalé

, •
dérntlon souhaiteme

B a: rogroinrr.o musical débute : 
i chunt ample ct pur 

direction du Assurance

EKSsffîSP
la Caisse.

PARIS ü LCysamm anns tes accurus ou- 
ncls du a Fcstgsong » de Glück. 
L'Orchestre des Ateliers de Karls-

len
Orchestre Symphonique 

du Panthéon
ruhe obtient 
d'allant et son 
prétatlons de « Cavalerie légère ». 
c La Chanson des Alpes » et a La 
vie militaire » des applaudissements

par son rythme plein 
t talent dans les inter-- Créât, Examens Fédéraux 

(La Commission Technique). 
- Romans. Distribution des 

Prix Conservatoire (Cherpe).
30-6-62 - Vlllefranche-sur-Saône, réu

nion Cté Directeur et Congrès Fédé
ral (MM. Mayeux, Cherpe).

1-7-62 - Vülefranehe-sux-Saô

AMICALE CEGEDUR 
DE FAREMOUTIERS 

Deere préparatoire :
Bertrand Lionel (Saxo-alto). M.; 

Duve Alain (Saxo-aîto). M.T.B. et fé- 
üc, : Olagnler Alain (Bugle), 2* M. ;i 
Roy Roland (Bugle). lr" M. ; Arnouit 
Jacques (Cornet), 1T' M. ; Chauvel 
Daniel (Cornet). M.T.B. ; No verras1 
Alain (Trombone), M.TJB. et félie.

7 élèves.

Ü! 20-6-Malrie du V* arrondissement, 21, 
place du Panthéon.

La Direction de l'Orchestve Sym
phonique ün Panthéon, recherche de 
bons musiciens amateurs ou profes
sionnels A la retraite (tous lnstru 
ments A cordes) désirant faire de la 
bonne musique d'ensemble.

Ecrire ou so présenter A la mairie 
du V* (escalier D, 
dis de U h. A 12 
rue Royale, Versailles. Mlle E. 
roi. Tél. : Lo Chesnay 86-28.

Les répétitions ont Ueu tous les lun
dis A la mairie de 20 h. 30 A 23 h.

'MChallenge de l’Amltlé

j»,L"jggir.yÆ
SSit
ïe« m'Æ iSU'5S«3S!Sw«Sw&sÿssa* -cï';Sf3
ssJÆn;aggsg45dn 1963. Donc Boulistes rendea-vooa 
en 1963 A Andancette.

Annuaire
Le SecrétMre «nflnne i»

ÆSAijSSBj*:. 
SbâsStt ;

d’.etlvll*
le Président le met aux tooa ***• 
a l’unanimité.

COMPTE RENDU FINAXKHR»
I^e Secrétaire-Trésorto-j»»^* 'jj 

faire défiler leschiffreattem* “JT 
connaître aux délégué* .
menter les revenus de 1 argent 
au nom de notre Union, R a 
tiré de la Banque E-O-RJD. U 
de 6.000 NF aussitôt reTewf a 
Caisse d’Epaxgne de 
vous donner un aperçu ae taj 
sachez qu'en cinq
£,\ÏXr^S°Æ^r.B°“'
diuit dix mois ne se montent qu a n 
nouveaux francs. '

Dorénavant les chèques ®e •
tlon de la ^bvenU

. la Caisse d Epargne ae 
payables dan» toutes les I 

Entrées (en N.F;) :
Au 1*' octobre Ifiot •
Cotisations ..;*• y "*}
Agios banque <lMt)
Intérêts Caisse d'Epargne 

mois 1962J
Subvention Con«eu Pane» 

pour 1962 A répartir prodn 
nem 

« Arts

S.
CI« Ï/Orchcstro français après une très 
belle présentation do « Patrie » et 
« Scènes Alsaciennes » montre toute 
sa sdcnco spécialement dans la mu
sique moderne où, parfaitement A l ai
se il entraîne, il enlève l'auditoire 
aux accents de ■ Corrldo A Nîmes », 
« Américan Panorama » et « Festival 
Charles Trcnct ». Ce sont des cxhl- 

tout A fait excellentes qu'of- 
: M. Py (saxopho

ne), M. Plumier (clarinette), M. Lor- 
son (flûte) ct M. Spodar (baryton). 
Il y a bien !A de quoi justifier 
ovation spontanée ct des rappela ré-

P «d’ancien chef do musique de l’Or
chestre des Ateliers d'Offenburg. M. 
Shrelner a lui aussi sa part des hon
neurs de cette soirée, lorsque sur 1 in
vitation du chef Morkor qui 
sa baguette, 11 prend la direction de 
cet Orchestre qui reste lo sien et U

rCflLaS soirée*'officielle, qui aura été 
un événement marquant, trouve une 
ample ct digne conclusion avec « Les 
deux glorifient l’Eternel », chœur 
plein d’allégresse magistralement In
terprété par la Chorale des Ateliers 
d'Offenburg et le groupe d’instru
ments A vent de l’Orchestre des Ate
liers sous la direction du Chef de Cho
rale Lcykamm ».

Chef 
membres 

«Pour une amitié com 
il ne faut

a li;
ne, Con-

urs et Festival (MM. Mayeux, 
. herpe).

22-7-62 - Mon toison. Challenge Bou
liste de l’Amltlé (M. Besset).

6-9-62 - Romans, Soirée de 1’O.P.R-P. 
(Cherpe).

15- 9-63 - Tain, Entrevue a 
riçcAntfi du Corde Musical (Cherpe).

16- 9-62 - Sali! ans. Journée de la Mu
sique ; Baillons, St-Jean-en-Royan*. 
Ch&tlllon St-Jcan (Cherpe).

I ; ! Pu seulement _____ ___
contraire, la musique est encore plus (La Fanfare Municipale) ; Chabrlllan 
capable de la rendre plus profonde, (La Fanfare Municipale) ; Chabeuil 
plus durable. ‘«ion (L’Ecole de Musique) ; ChAteau-

«J’espère bien que cette union en- nwif-dc-Galnure (L’Union Musicale) 
tre « La Renaissance » ct notre Or- chAtonuncuf-sur-Isèrc (Lo Réveil) ; 
chestre sera d’une longue pennamn- chôtUlon Saint-Jean (Les Enfants de 
ce et qu'elle donnera un bon exemple [a Joyeuse) ; Eplnouze (Le Réveil) ; 
pour l’entente dos peuples. C’est mon Erome (La Lyre Eromalne) ; Haute- 
grand désir. rives (L'Ecolo de Musique) ; Marsan-

«Mes chers amis. Je venu souhaite ne (La Clique des Sapeurs-Pompiers); 
encore des heures très ngréablcB par- Mirnbel-aux-Baronnlcs (L’Echo des 
ml nous ct J’espère que vous garderez Baronnies) ; Montéllmar (L’Avenir 
un bon souvenir de l’Allemagne». Montilien) ; Montéllmar (La Lyre 

Cette soirée s’est achevée dans un Montilienne) ; Montoison (L’Avenir) ; 
entrain plein de cordialité, par une Motte-de-Gnlauro (La) (L’Horizon Mu- 
snulcrlc familiale, dont le souvenir slcal) ; Nyons (La Clique des Sapeurs- 

longtemps dans la mémoire pompiers) ; Nyons (Les Enfants du 
des uns et des autres. , Pontias) ; Pcyrins (L’Harmonie Pey-

Pour la troisième Journée, les vlàl- rinolsc) Pierrelatte (L’Echo 
teurs français ont ou le plaisir. ;uvo- portcs-les-Valence (L’Avenir Portois ; 
rlés par im radieux soleil, de faire puy-Salnt-Mortln (La Société Musicale 
une très belle excursion en cars dans ct chorale), 
la Forêt Noire. Romalns-s-Isère) La

Mais 11 est bien connu que les plus rC). Romans-s-Isèro 
belles évasions de leur vie, souvent nalse. L’Orchestra A Pllcctre R. P. La 
rude, se terminent toujours, pour les gt£ dCS Concerts ; Baillons (L’Alliance 
cheminots, sur un quai do gare. Sur galllansonne); St-Jean-en-Royans (Har
celai do la gare d'Offenburg. en ce raonio Municipale) ; St-Marccl-les- 

lo Joie se mêlait d’omltion valence (L’Harmonie La Renaissan- 
des « AU REVOIR ». ce) ; St-Rambert-d’Ablon (La Clique

Municipale). (L’Harmonie Rambertol- 
VITRY-SUR-SEINE SC) ; St-Sorlin-cn-Vallolre (La Fanfa-

' n"l,w re) ; St-Oze (La Fanfare) : St-Val-
L’Harmonle «La Fraternelle» deVI- ller-sur-Rhôno (L’Harmonie Munlclpa- 

try-sur-Scine produit, actuellement, ira je), (L'Indépendance Tromperie) ; 
gors effort pour le développement de Tain l'Hermitage (Le Cercle Musf- 
la musique populaire. cal) ; Valence-sur-Rhône (L’Harmonie

Depuis deux années, la direction en Municipale. (Mandolines Estudlnntl- 
est assurée par M. Simon Mandiez,1 no). (L'Orchestre A Plectre). (Clique 
de la Musique des Gardiens de la Paix de l’Alliance Valcntlnolso). 
ct professeur au Conservatoire Muni- Non représentées, ni excusées ; 
clpal de Musique. Bourg-les-Vnlence (Lo Clique de lTs-

OrAce A un sérieux travail, les ré- péranco Nautique) ; Crcst (LU 
sultats deviennent excellents, en parti* Symphonique) ; Grand-Serre 
culler, 11 faut citer, le Jeune Gérard (L’Union Musicale) ; Hostun (Les 
Drou Ayé- de 16 ans 1/2 (élève de fan U d Hostun) ; Livron-sur-Drô 
M. Lecoq), qui vient d'étre reçu n° 1 (Les Enfants de la Drôme) ; Lorlol- 
au Concours d’entrée au Conservatoire sur-Drôme (Lo Réveil Lorlolals) ; 
de Musique de Paris (Classe trorabo- Pierrelatte (La Musique Indépendan- 
ne). . te) ; Allex. La Fanfare (en sommeil);

Ces bons résultats ont été obtenus, ciérleux. l’Avenir de Clérièux ... 
grâce A l'appui de la Municipalité qui somme») ; Die, l’Union Musicale (en 
désire attirer les Jeunes A faire de la J sommeil), 
bonne musique, pour y parvenir, eUo 
a organisé, depuis l’an dernier.
Conservatoire Munlcip 
qui est tiès fréquenté c 
peu, d’excellents éléments.

Le président ; R. RAVILY.

âge coi
Ohméritant

Palmarès des Concours : Me
lun 4 mars et Chelles 11 
mars 1962.

1

1" étage). les mar- 
h. ou écrire. 2 bis, 

Honcy-
;

HARMONIE DE THORIGNY 
Deere élémentaire :

Larose Dominique (Hautbois). M.T.
B. ct félie. ; Mnthlot Denis (Clari
nette). M.T.B. ; Deberdt Christian 
(Clarinette). M.T.B. ; Mathlot Yves 
(Tromperie). M.TJB.
Deere supérieur :
cSSSt- Nous apprenons avec plaisir que descanapé jeon-riançois umgiej. 1 dtotinctlons ont été attribuées aiixper- 
V 6 élèves. sonnes suivantes par l’Education So-

FANFARE DE COMDS-LA-VILLE | S’aSffià'^SSSa?'
Desre préparatoire : M. Armand Roy, directeur de l’Hlo

Nouvel Gérard (Trompette) M.T.B. et son Ecolo de mUslqae - ,ft ROSCttc 
et félie. ; Pelloux Gérard (Trompet- d’Officier
te). H* M. ; Haussais Alain fTrom- M. Lucien Roehr, secrétaire de l’Har- 
pette), M.T.B. : Bocquct Gilbert monie : la Rosette d'OfflcIer. 
(Trompette), M.T.B.; Aurore Bernard jj nous est agréable d’adi 
(Bugle). 1'* M. chacun n

5 élèves. tlons

vec les dl-
: 'TV.:

.

bitlons 
frent scs solistes

HARMONIE DE COULOMMIERS 
préparatoire : >

Gohln Serge (Clarinette).
Simonnet Martial (Clarinette), X'*M.; 
Devierrc Jacques (Clarinette). M.T.B.; 

nier Jocky (Bugle), M.T.B. ; Da-

uneLA PLAINE-ST-DENIS 
Distinctions à l'Harmonie

mDegré
Jv \ lr* M. ;

Examens Fédéraux d’EIêves 
Il se sont déroulés A Crets le 3 Juin 

sous la présidence de M. Mayeux, en
touré de la Commission Technique ; 
118 élèves représentant 13 société», ont 
subi les épreuves de solfège ; 69 d en
tre eux ont passé, en outre, l'examen 
d’inatrument. Dans l’ensemble, les ré
sultat* se sont révélés supérieurs A 
ceux de 1061. Cela prouve l’effort ac
compli par les sociétés, les moniteur» 
ct les élèves ; quatre de ces derniers, 
les plus méritants, n’ont pu être ache
minés sur le stage de MAcon, récom
pense offerte par ITLD., le plein étant 
effectif dès le mois de mars dans le 
chef-lieu de Saône-et-Loire. Ils ne se
ront pas pour cela évincés, leur ins- 

effectuée dès le l*r Jan-

Gre

SUûSeiuh?’:
De«lîe Jean-Baptiste (Clarinette). 

3- M. ; Mercier Jean-François (Clari
nette). M.T .B. ; Mossot Daniel (Cla
rinette). H* M. ; Mossot Jean-Claude 
(Saxo-Alto). 1” M ; Tell Jean-Paul

Gohln Micheline (Flûte). M.T.B.

Shê

■

lui offre terares
dc-î

du Roc) ;

Batterie Fanfa- 
(Harmonlc Roma- •• :•

ons.
Degré moyen :

Dupont Monique (Flûte), M.T3. ;
îsser A

os sincères et vives félicita- 
pour les belles distinctions dont 

ils ont été l’objet. Leur dévouement 
leur attachement A la cause de la 

Musique Populaire trouvent IA une ré
compense bien méritée.

soir,
bien

lundi
dansFANFARE DE MOISST-CRA3IAYEL et 

Degré préparatoire :
Tel! Pierre (Tuba). M.T.B. et félie. 

Degré moyen 
Monte» Pierre (Trompette). M.T.B. 

ct félie. ; Bortin Alain (Trompette). 
M.T.B.
Degré supérieur :

Jean (Tromperie), I*r prix.

HARMONIE DE MONTEREAU 
Degré préparatoire :

Crotté Jean-François (Clarinette),
!” M.
Degré élémentaire :

Barreau Claude (Hautbois). 2* M. 
Degré moyen :

Masson Jean-Louis (Trompette), M.

Jaunet Jean-Luc (Clarinette), 
et félie. ;

i-Luc (Clarinette>. 
Deloisy Jean-Jac

ques (Saxo-ténor), M.TJ3. ; Portier 
Daniel (Alto). M.T.B. ; Fontaine 

M.T.B. ; Platcl Ja-
Dauicl (Alto).

cription sera 
vier pour le stage Juniors 1S63,

Par ailleurs, les récompenses suivan
tes ont été décernées :

1® Un diplôme fédéral offert par 
l'U.D.M.D.) A chacun des élèves ayant 
obtenu une mention ;

2° Un livre également offert par 
1TJ.M.D. aux 20 élèves ayant obtenu 
les meilleurs résultats.

D’autre part, tous les élèves ont été 
munis cette année d’un livre scolaire 
musical qui les suivra pendant leurs 
années d’études. Ce livret a été pris 
en charge par les sociétés.

La subvention accordée 
nistère des Affaire 
13 sociétés ayant p: 
en 1961 s’est élevée A la somme de 
4G3.27 NF. répartie ainsi par les « Arts 
et Lettres»: ,

Harmonie do Bourdeuax ---- 32.26
Fanfare Mie de Chabeuil .... 31,60 
Union Musicale de ChAteau-

neuf de Galaure ................... 28,63
Les Enfants de la Joyeuse de

.. 25,00 

.. 25.00

A

„ire“S..r ÆLïïfîs
chestre des Ateliers d'Offenburg ei 
« La Renaissance » se sont rendus, en 
défilant en musique, de la gare A la 
place de l’Hôtel de Ville pour un con
cert public. Chaque formation, A tour 
de rôle, fait entendre des airs populai
res de son pays. Une foule nombreuse 
leur n témoigné, par ses chaleureux 
applnudissmcnts son plaisir et sa sym-

^Les^mantfestatlons officielles ct ex
térieures étalent ainsi terminées.

Une soirée amicale a reuni, le di
manche soir, dans la grande salle du 
restaurant des Ateliers quelque 250 per
sonnes réparties — au début tout au 
moins — par moitié environ entre les 
deux sociétés, dans une ambiance de 
camaraderie qui. après discours et re
mises de distinctions et cadeaux, eut 
tôt fait de supprimer toute trace d’ap
partenance A l'un ou l'autre des deux

:

I mes
Degré supérieur :

Taitre Jean-Marc (Clarinette), 2^ 
Pnx. ‘

22 élèves.

m REPARATIONS
Argenture — Verni* 

Débosselage — Retamponnage 
Achats • Echanges - Occasions

Te»
' ■

Degré préparatoire :
Copine Pierre (Clarinette), 2* M. ;

Claveaux Bernard (Clarinette). 2* M ;
‘ Eeœy Jean-Pierre (Saxo-alto). 2* M.
" Degré supérieur :

Lombotte Jean-Luc (Clarinette). l*r 
Prix avec félie. ; Chevrier Bernard 1 T.u. 
(Clarinette), W pnx ; Errasmc Guy - 3 élèves.
(Clarinette). l*r prix : Lourd* Ro- 

inerte). T pnx ; PI!vin 
dré (Clarinette). 2* prix : Levesque 
Jean-Miche! (Clarinette). 1" acce-s. ;
Gultton Jean-Bernard (Clarinette). l*r 
aces. : Lombotte Jean-Luc (Saxo-alto), 
l««- prix ; Lourdin Robert (Saxo-alto 
2* prix ; Erraçne Guy (Corne:). 2'

Landreat Daniel (Tuba). F*

HARMONIE I)E CHELLES

RE NO UX nion
(Le)
En-

ZiUTSXXR
56, rue Klrcbean. BOURGES

par le Ml-
s Culturelles aux 
résenté des élèves

me
loir

f
onbert (Cî&r An- HARMONIE DE BRAY-SGR-SEINE 

Degré moyen :
Mordant Claud 

M. ; Naud Jocky 
félicitations.

HARMONIE DE NANGIS

(enUne belle manifestation par
cte (Clarinette), 1T* 

(Clarinette).
Les 20, 21 et 22 octobre 1962, « La 

t.b. et Renaissance » se rendait A Offenburg 
oif elle était invitée par l'Orchestre 
des Ateliers de la D.B. d’Offenburg 
en échango de sa réception A Paris, 

Degré supérieur : en Juillet dernier.
Pinelln Didier (Trompette). l,r Cette Invitation avait été faite A 

acres. ; Lecuycr Gilbert (Trompette), l’occasion du 25* anniversaire de la 
2> accessit. Société allemande et pour lequel une

manifestation artistique Importante 
avait été organisée.

Le samedi 20 octobre au matin, tous 
les musiciens cheminots allemands, 
en uniforme, groupés autour de leur 
chef M. Th. Mcrker, sur le qunl de 
ta gare d'Offenburg, souhaitaient la 
bienvenue A leurs collègues français 
en un langage compris de chacun 
d'eux c'est-à-dire en musique.

les chaleureuses poignées de
__ . . mains échangées montraient combien

éta,t cncore vivace le souvenir des t, l" prix avec journ(îes parisiennes.
Il appartenait A M. Schott, Prési

de l’Orchestre allemand de tra- 
cn paroles officielles de sl évi

dentes dispositions A assurer aux mu
siciens de « La Renalssnn 
eue» chaleureux. Il le 
vlction et distinction, au cours 
copieux petit déjeuner qui effaça 
vite les fatigues d’une nuit de

Ces sociétés, selon la décision prise 
t>n le 23 septembre 1962 par le Comité 

al do Musique Directeur, ne seront pas comprises 
t donnera, souSj dans ja répartition de la subvention 

départementale (voir la circulaire de 
convocation A l’Assemblée Générale).

),
groupes.

« La Renaissance » a 
privilège de voir rcmett 
sence, par M. Schott,

ChAUllon St-Jean ...
Union Symph. de Crest
Union Uusieale de Die .........
Clique des Sapeurs-Pompiers 

de Marsannc 
Echo des Baron

bel aux Baronnies ................
Les Enfants du Pontias de

Nyons ........................... .
Harmonie Peyrlnoise de Pey-

rlns .....................
Orchestre A Plectre Romnnals-

Péageols de Romans .............
Harmonie Municipale de Saint-

d’abord eu le 
re en 
A une

pnx .; 
prix.

14 élèves.
pré-sa 23.SGonne

25,00

41,17
COMPTE RENDU D’ACTIVITE

Nos effectifs continuent A se m 
wnir. 66 sociétés l'an dernier, 56 au
jourd'hui.

4 sociétés rayées des contrôles pour 
essation d’activité : Fanfares de 

de St-Donat. de Plcgros-la- 
Les cigales du Rocher, de

C es départs ont été compensés par 
l’adhésion de 4 nouvelles sociétés.

La Clique Municipale de St-Rambert 
d’Albon ; La Clique de l'Alhancc Va- 
lcntinolsc ; l'Ecole de Musique d'IIau- 
terives ; l’Ecole de Musique de Cha- 
brlllant.

Ces deux écoles admises par la Fé
dération du Sud-Est. sont placées avec 

obligations ct avantages

des Sapeurs- 
us avons

mies de MiraHARMONIE DE MELUN ent
1 et Lettres

m "iïSÏHné
alu- £O Degré préparatoire :

Plntens Charles-Henri 
B. et félicitations.
Degré élémentaire. :

Coutro: Gérard (C-iarinette.), 2' M.’; 
Christian (Trompette), 1** M.

HARMONIE DE VAIRES ET BROU 
Degré préparatoire :
Noèl Jean-Claude 
Degré supérieur :

Bourgoln Yolande (Clarinette), l*r 
accessit.

(Flûte). M.T. 83,41 aux soc
(Clarinette). 2* M. * cei 

4Po 37^4
nsas, 

Clastre, 
Pierrelatte. RépùrtlUon de te ^ubtentlon

ÆrrSfSS
(organisation) .............

™.»i
So'LdrS'“n ""M F.!
JSS^JSS&mSjÿÿModifications aux statuts

oiîS.“li«ï'üii«"2J«2 »■»
Remboursé A M. <eaf 45 M

Galaure Nyons 45,00
#t Lettres » souscrlp-

6.204,70

Coàon

ÎSA'Ki.MrS
•“SSS.Srtîæ (Clarinette). I" prix 
et Isucstations ; Grémy Jean-Miche) 
1 Trempette), l*r prix ci félicitations. 

10 «lèves.

28.30

S^SK’ -ïc-V.>.-ncc ÎÎS8BATTERIE FANFARE 
DE JOCY-LE-CHATEL 

Degré supérieur :
Jeannard Didier (Clali 

Vaslln André (Tambouï) 
félicitations.

Certifié conforme A la décision du 
Jury.

.. l.OT.Puis
TU-

Concours de Villefranchc-sur-Saône 
l«r Juillet 1362

Deux sociétés drômoiscs y partici- 
oalent en 3* division 2» section. C’est 
la lyre d’Albon. dirigée par M. Yves 
Rebattet. président M. Challengens. et 
« Mandoline Estudiantin» * de Va
lence. directrice Mlle Chaix : 
ont obtenu chacune un Prix A 
dant. Félicitations.

dent
dulreLe secrétaire du concours, 

DELAVAUD.
les mêmes 
que les sociétés.

Il faut ajouter la clique 
Pompiers de Nyons dont no 
reçu hier l'adhésion définitive.

Par ailleurs des contacts sont établis 
avec :

l" L'Echo de l'Hormltage de Tain 
, le président sc trouve dans lu 

. me).
L’Echo de l'Argentellc d'Anncy-

ron.
Comme toujours par négligeance,

des sociétés n’ont pas fait parvenir 
avant le 30 septembre 
le CR d’activité pour 
sont toutefois moins nombreuses que 
l'an dernier. Comme en 1961, elles ne 
bénéficieront pas de la subvention dé
partementale.

Do plus. 6 autres n'ont pas versé de 
cotisation fédérale pour l’année en
cours et ceci est plus grave. En effet, 
dorénavant en fin d’année, les 
sociétés n’ayant pas remplie, avant 
le 31 décembre 1932, leurs engage- 
nvunt lo 31 décembre. leurs engage
ments envers la Fédération, ne seront 
plus considérées par les Contributions 

>. . „« i-.,r.. Indirectes comme adhérentes A la C.suite A une lettre adressés M p ct <je c0 fait se verront réclamer 
es conseillera généraux de In r 0,jes J(,3 son-.mcs dont elles nu-
1 assemblée a adopté un ovda. roJcnl détaxées pour des fêtes pn-

jour demandant un relcs'ement de vantes au cours de l’année écoulée, 
lubvcnlion que lui accorde 1 asscm- -Avls aux dirigeants des sociétés non 

bléc départementale, faute de <juoi la cn avcc Ja Fédération.
F.M.S. devrait ralentir son action en
faveur ou leorutemcnt des élèves de<- Comité Directeur
tinés à rcmp'acer -----
les petites sociétés

an ce 
fit.

) un sc- 
avec La seule Marque française ayant obtenu 

• les deux Premiers Prix pour Saxophones Alto et Ténor, 
. lors du dernier Concours International de LA HAYE (Hol- 
. lande), et sept Hautes Récompenses pour :

CLARINETTES, FLUTES, PICCOLOS, HAUTBOIS.
Anches SCIENTIFIC 

les meilleures, les plus durables

con-
d'un
bien

voya-
y^VVVVVVVVVVVVVVVVVVVVV eUes

scen- « Arts
aÏS 3S&ins»::SCHOLA CANTORUM y'Sc.

Chacun gagna ensuite son logis qui, 
pour la plupart des musiciens et leur 
épouse était le magnifique Château 
historique d’Ortenberg.

Après ces quelques heures de déten
te ct de prise de contact avec Offen
burg, vint le moment de la prestation 
majeure qui incombait A a La Renais- 1 
sanre ». le gala musical marquant of
ficiellement le Jubilé de l'Orchestre 
d’Offenburg. Celui-ci eut lieu dans la 

jolie salle des Fêtes de la ville. 
Une grande assistance, où les tenues 
de soirée n‘étaient pas rares, s'y pres-

:> 8.789,76(dont
salle)

Festivals En caisse .........

Balance ............
-

ECOLE SUPERIEURE DE MUSIQUE, DE DANSE 
ET D'ART DRAMATIQUE

lo Le 29 avril A Valence s’est dérou
lé celui organisé par la Folre-Exposl- 
tlon de Valence, sous le patronage de 
l’U.D. 14 sociétés y ont disputé, entre 
elles, le3 coupes de la Folrc-Expositlon 

compétition pour la deuxième on- 
0. Ccs" premières coupes ont été at

tribuées : celle réservée aux Musiques 
A l'Horizon Musical de la Motte-dc- 
Gnlaure (Directeur M. Pierre Bouvier) 
celle accordée A la meilleure clique A 
l’Avenir Montilien de Montéllmar (Di
recteur M. Robert Paquet).

2» Pour le 31 mal la 
ait mis sur 

Festival d

14.874.48
:• . - 22S& 3S:iîBanque . 

C. E. ... 
Espèces

.yau secrétariat 
l'année. EllesOuverture d'une classe Ets S.M.L STRASSER-MARICAUX en

né • V8.70.78d'Ondes Martenot
sous la direction de GINETTE MARTENOT 

les élèves ont la faculté d'étudier sur l'instrument 
de l'Ecole

Renseignements et Inscriptions :
269, rue Saint-Jacques - PARIS-5® - ODE. 56-74

i »
Après déclaration de M. Billot afAr

mant la régularité de» 
minés par lui-même et M- SeTwOét. 
te rapport financier est également 
adopté. A l'unanimité.

144-146, boulevard de la Villette - PARIS (19e) ^tréi

!
sait.

Montt-Lyre 
pied l’organisa- 

c l'Ü.S.M.D. par 
:iétés

Ce que fut ce gala, nous le deman 
A quelques extraits du « Badls- " 
Tagblatt » du 22 octobre 1962 : 

a Après le prologue par une Jeune » 
f !!c en costume traditionnel de la Fo
rêt Noire et dont le thème : e CVst 
par l'Art que Dieu donna son éclat 
A la vie, On ! Muse conserve mol ton 
secours s ; l'Orchestre Cheminots alle
mand d'Offenburg. tous la direction 
de son Chef Th. Merker, Interprète 
le « Prélude A la danse » dont le mou
vement. va de l'ampleur solennelle A 
l'exaltation joyeuse.

v Le Président de l'Orchestre des 
Ateliers de Ja D.B. d'Offenburg. M. 
Schott, dit la grande Joie et l'hon
neur qu’il ressent A pouvoir saluer 
tant d’invités distingués dont la pré
sence ne saurait manquer d'êtru ha 
tetnent appréciée par tes musiciens, 
souhaite une chaleureuse bienvenue 
nux personnalités : les Présidents des 
directions régionales de la D.B., Dr 
Schr.v; de Stuttgart et Gunthert de 
Karlsruhe, aux chefs de service Sluinp 
et Dr Hallstein ou maire M. Heltz, 
aux Ingénieurs Bihu, Friedmann, Dr 
Groner et Mettenleitor, aux Inspec
teurs Principaux Schuster et Griege- 
relt. aux Inspecteurs II*II. Mme Wil- 
dermnth et au chef d’atelier principal 
en retraite, Schrclnrr. Il snlun avec 
une cordialité particulière les hôtes 
français : MM. Sudra. Blouln, Raba- 
ry et Desnimaux. chef d’orchestre do 
lr» formation française « La Renais
sance », Harmonie de la S N.C.F. do 
Pari:<.

« Le Chef des Ateliers, l’Ingénieur 
Blhn. affirme dans son dlcoum que 
la famille chemlnote a A cœur de 

•■r dignement Ica W ans d’cxlsteure- 
l’Orchestre des Ateliers dont il rc- 

l’hlsloriqiu-, citant au passage 
nombreux succès remportés par 

. te. belle formation A /fui 11 eouhal- 
te des succès toujours renouvelés.

« Le Président de la direction régio
nale de la D.B. de Stuttgart, le Dr 
Schrag. exprime sa Joie d’avoir pu eo 
ménager, dan» un calendrier (surchar
gé, cette soirée de liberté qui lui per
met d>- s’associer au lubllé de l’Or- 
che:-tre des Ateliers d’Offenburg dont 

a eu déjA l’occasion d’admlrcr la 
qualité. Dans la vie, la musique tient

lienn 
tlon
une Journée ensoleillée : nos soc 
n’ont pas toutefois fait preuve de 
l'engouement qui les portait ces der
nières années vers le rassemblement 
départemental puisque 17 seulement y 
participaient. Ce fut. tout de ir.éme, 
une belle Journée pour la Musique. 
Nous félicitons les organisateurs. On 
peut regretter malgré tout la durée du 
défilé.

Remplacement de M. Jonbert 
démissionnaire du Comité Directeur 
L’Horizon Mustcal de la M°ttc-d*y 

Galaure n régulièrement déposé 1» 
candidature d’un (le scs membres M. 
Fieuet Maurice, mais M. Mayeux rap
pelant le ver-u émis cn Assemblée Gé
nérale 11 v a quelques années afin 
nue les choues et batteries fan rare 
soient rcnr/-y--nléi-s au re' h du Co~» c. 
il ert admis por l'a'.«-*ih'èç et»e M. 
Rnnpcîln Marcel, vlre n'ésident d’Hon- 
ncur de l'Indêpendanle-Trentpettes no 

(Suite en page 8.)

dons
cites

e ave 
du 23 • -•

SOMME
Comm 

A tous 
Somme,

AMIENS
Assemblée Générale 1962 :LES EDITIONS ET INSTRUMENTS du _• -ssem- 

oi la 
n cn 

de«-
les vétérans dans 
et rétluirc ses en

couragements aux sociétés éücs-mémcs 
pour leur •permettre de subsister ct de 
continuer le rôle 
rent

(Ajoutons entre parenthèses que cet 
appel a été aussitôt entendu par le 
Conseil général qui était cn session :

ntion qui était de 2.500 fr. 
téc si 4.000 fr. (nouveaux, bien

La Fédération des Sociétés Musica
les de -la Somme a tenu son assemblée 

érale de 1962 A l’Hôtel de VL’Jc 
miens, sous la double présidence 

u; M. Matifnt, Président de la F.M.S. 
et Al. Ch. Jay, Directeur du Conserva
toire d'Amiens, Conseiller fedmique de 
la F.M.S. Soixantc-d'x des sociétés fé
dérées étaient représentées.

Après discours d’ouverture du Fié- 
sident Alatifat, ie rapport d'activité a 
été présenté par M. Léonce Leroy, 
Secrétaire général, ct le rapport (man
de; p.ir M. Viïemot, trésorier.

La situation financière a obligé Ce 
Trésorier a prononcer un léger relève
ment des cotisations ct des abonne
ments au bulletin fédéral.

Cotte proposition a été adoptée A 
l’unanimité.

M. lié 
compte 
A celle 
pour les 
dirigeants 1 
'a Confédération.

Li-s membres sortai 
d'administration ont été

Paul BEUSCHER 55 RccompensM
Nos Sociétés se déslnuércsscnt deDeux réunions ont été tenues ;

1° le 17 décembre 1961 avec pour 
mission principale, la répartition de 
la subvention départementale 1901. Le 
secrétaire trésorier général ayant fait 
part des difficultés qu'il éprouve de 
la part de certaines sociétés A récupé
rer le CR d'activité annuel Indispen
sable. le Comité Directeur Juge qu’il 

1-. subvention mit était de 1 >00 Tr est nécessaire do placer leurs dlri-
8 f“ 4^° fr:<nOUVOJ~;x' blcn dddare qu'et’î' cSquenee1 ‘iodétés 
cntcnuu.j défaillantes au 30 septembre ne so-

Conimc chaqttc année, i, assemblée ge- ronl piis comprises dans la répartition 
néralc a été suivie il'après-midi do la départ ementale pour l’année ; 
distribution des prix aux jeunes lau- 23 octobre 1962. pour préparer
réats des concours de solfège et d’itis- ja présente assemblée. Cn membre du 
irumcnts organisés par la F.A1.S. du- Comité Directe 
nuit l’été dernier. remarquer que

Les meilleurs de ccs jeunes lauréats toujours les mémos, 
ont donné un concert soit cn solistes, vraiment des affaires 
soii en formation ae duos, quatuors et partemc-nlale en n’assista: 
quintette. assemblées générales. 11 a _

La Fanfare de Barly. détentrice ae- sur la proposition du président, 
luelic du fanion fédéral, a exécuté un pas d’appliquer un 
programme de qualité. ccs sociétés ne

Ce concert était présidé par M. Cu-. Ja répartition 
minai, adjoint aux Beaux-Arts de la J*.1**®1nJ“,c_.ïVoi?n»laoas 
Ville d'AmieiLS. ayant à scs côtes M. ”e *é*?Jîînt p s
Piètre Garet. sénateur de da Soinme. U^J,V^CUdu' Bureau sVst. commo
Jnv ci Æt"ru ‘Titres notabilhés1 toujours, traduite par une nombreuse jay. .ci Maniai, et autres noiaotuns. correSpondance. Des affaires pendnn-

întadcmmenf, M. Cunnnal a annon- tc.„ onl ,,u <»tre rapidement solution- 
cé dau-i son allocution «l’enlréc que b n£Mi nu pj,w chaque fols qu’elle était 

festival féo'éral avec cou- promotion du Conservatoire municipal ju^ nécessaire, la présence de l'U.D. 
en 1963 à Abbeville. d’Anticos nu rang de Conwivatoire iw- u été effective ; également lorsqu’il 
, d'Abbeville organl- tional est imminente ot a tenu a fe- sVst agi do répondre A une invita- 

cet orrondis- lîcilt-r eu •particulier M. Ch. Jay, Lu- (ion ainsi qtto lJon peut en Juger : 
érant » pour recteur, de oeile promotion qui. pour m-ii-ni . Lyon. Comité Directeur de 

de la F_M.S. lui partie, est duc â ses qualités abectu- ]lt Fédération ct Comité Technique 
1 riales. (MM. Mayeux, Cherpe, Rcynaud).

25*27, boulevard Beaumarchais, PARIS (Bastille) 
ARCh. 51-23 SANS SUCCURSALE DOLIMIET

LA aÊr/ÀNDE MARQUE FRAMÇ-AISE

social qu'elles assu-SUjm entent.ARCh. 41-08

i Tous les instruments 

Tous les accessoires 

Toutes les réparations
ATELIER SPECIAL POUR REMISE A NEUF

Tous modèles d’accordéons
IMMÉDIATEMENT DISPONIBLES

importateur des instruments américains
G1BSON

DEVIS SUR DEMANDE

I F Ses derniers 
r 'ftlodàies da
SAXOPHONES
TROMPETTES 
CLARINETTES 

L MATERIEL DC «
Kl jaz? «te... ji

étacle-Leroy a ensuite ret 
du congrès do la C.M.F. 
occasion, a montré l'inti 

musiciens fédérés ct leurs 
de s’abonner au journal de

idtl ur ayunt justement fait 
des sociétés, presqua 

sc désintéressent 
de t'Union «ta

nt pas aux 
l été décidé 

non

P
■

et.
érét

Bu u conseil 
duits dans

sortants du conseil 
reconduits dans 

un vote unanime à 
lemcnt 
recteur 

t re d’Amiens et 
nie municipale, co 
isell d'administration

presti 
une amendé, 
bénéficieraient pas oe 

de la subvention dépar- 
p:tn présentes, 
fait représen-

mala
leurs diarec-i par un vote unan 
mains levées et l’on a éUi éga 
à u'unanlmité, M. Lepré-ire. dii 
do la Fanfare Sabil-Pic 
soliste de l'Harmonie n 
me membre du Cuns 
en remp-'.i 
Vice-Président 
quitté la région et 
Président honoraire,

U- procb-'iin 
cours aura lieu <
L'Accordéon Club 
sera en févri 
sentent un 
foquel 
est acco

U ii m
■j-. om-

■ < -r;-.
iccmcnt de M. Monsaurct, 

démissionnaire q 
et a été nonané

aurct, 
lui u 
Vice-I r.ett

Calaloque franco sur demonde
Etablissements DOLNET 
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s CONFEDERATION MUSICAL* «*«01
JANY}Ot Î963

REGLES (Gironde)
A ia Cigale ücglaiso : SUD-OUEST icm avec les artistes <ic ia Mutsd- 

le tltrs Musiciens Ancien* Corabaita-,ts. 
Oiî'U suffise ci’àntrmfrcr le proptur.cr*. 
cjui de iul-mcnie exprime I3 beauté 
cl b qualité de ia soirée. ft ImukSc 
assistaient MM. Ronmégoux, Maire «Je 
Gradignan, Henri Cirsm, Présittent do 
ia Fédération du Snd-Ouvsl, le repré
sentant île la MsmJdpaiiic de Pc.-ne 
et le Chanoine Lllct, curé doyen de 
Pesjsjc qui prit ia parole pour ' rcn>rr- 
eier tous b* artiste» présents i 

riù-ce pour orpoe par Mlle Quinine, 
« Grave • de F. Itach-Kreutrer par 
Mlle Lafaa, v!olrrn-<o'.n, « Te I.Vum » 
d’Hnendel et « Prière * de Strutala 
cbr»nî<,*s par M. Gaëtan A’»7eneou, 
« Symphonie Concertante * de Mozart 
avec M. et Mnt« Gast.rinjr, violon-alo. 
Pièce pour cm d'Alphontie par 
M. Rnvcr. »eer<œpa;pé par 1,on;?ic*',i*l 
h cordes dirigé par M. Lucien My-a, 
» Solo ds \ loWxüe » de Fauré par 
M. Gillet Pons. « Sonate en roi rjJ- 
nmr < d’Haendü! par M. Fruvot 
« Adagio * peur trio A cordes de 
/art avec MM. Van Gtichl', Faure et 
Gauyau. « Afstus Del » de S;-Yves 
Bax v.t ». Je voua sa'-ae • de Sciai, 
chantes par Mlle Mars se "Vidal, «t 
• Avr Matin » de Schubert, trampetie 
m4» M. Piton.

cor.

]Pour vos salles de 
Répétition et o'a Concert 

Plaques de Correction 
Acoustique 

« GLASAL-PERFORS »

Itéccnuccat. au siï$a de ia société 
Cigale Bégblse. 2, rue Anatole- 

France, s’est dcioult'e nr.c «réunion fort 
sympathique. H!k 
remise des

U
consenti librement et non imposé par 
la contrainte. Et M. Ciran félicite .M. 
Bousquet rcrur son 
.Inlseur qu’il déploie tant 

solfège qu’au sein «le 
dont il est le trésorier adjoint.

Voici !e palmarès :
lègc, division préparatoire. — 1«» 

: .Michelle SoronJo, Régine Sa- 
___ut, Monique Frétcuiul, Henri Mar
tin. J.-M. Chauvet.

2" prix : L. .Martin. B. Chauvet.
3' prix : Christian llouques.
Solfège, division élémcitlnlrc. — 2* 

prix : Jean-Pierre Forint ; 3» prix 
Guv Bernard.

Violon, division préparatoire. — J*r 
prix : Jean-Pierre Portcî.

fonds que M. Dupait a su ctaintanlr 
1» la Sainte-Marguerite, «ar « loyauté 
et « fermeté, Il remer -ia tous ccs 
musiciens chevronnés pom qui 'es sa
crifices ne comment pas et tous ceux 
dont 1rs efforts ne se lissent jamais 
« afin qtw la musique, une des plus 
belles choses qui -soient sur terre, puis
se vivre et prospérer ..

Des toast furent portés a la «péren
nité de la Fanfare Sainte-Mat guérite 
et de ses animateurs.

blc-s qu a demandé b mire nu point notamment Péguy... « Parce qu'ils ne 
de ce programme, car les exécutants | sont pas du monde, ils croient qu’ils 
tonnant cet ensemble à cordes sont sont de Dieu » et appelant prières 
tous des amateurs qui, après leurs sur les familles des marins perdus en 
heures oe travail, ont bien voulu con- mer.
SE lc,,r tcrfl:,î de ***** a,cî sons voyons qu’avec l'arrivée de M
*85 r.e voudrions pas laisser pas- Sgg» a b

ser sous silence l'énorme travail fourni S mus l‘cn rc~ierionl 
par Aime Claude Bouix, A qui revient c* nous lcn «numclons ■.-.ventent, 
le mérite d'avoir mis sur pied ce pre- 
jnicr programme de musique religieuse 
avec la collaboration de musiciens 
roourcnxuis : MM. Fauconnier, Gail
lard et Vallès.

Nous pensons que 
les fidèles qui assis

>rc messe dite en musique ô 
casion de la Sainte Cécile. Noml 
seront également les élèves des cours 
de musique et d’instruments de M.
Dagosto «pu viendront apprécier la 
valeur de leurs aînés.

mission de représenter stn InTporfant 
frrtnipemcnt. Il nous faut quand même 
cher, parmi tes groupes en compétition, 
l'excellente et belle forma tien de Tar
bes. dirigée avec art par M. Le Bour
geois et * L’Accondéon-Club * de Pé- 
ligueux, animé par une -talentueuse 
musicienne : Mile Augcr.

Ccs deux belles phalanges participè
rent au brillant concert donné en fin 
d'épreuves, dans la salle du théâtre 
municipal.

J'y avals encore constaté combien 
peut devenir éloquente et agréable cette 
formule instrumentale qui consiste A 
adjoindre à un ensemble d'accordéon», 
bien équilibré, le* groupes bois et cui
vres de nos harmonie*., permettant ain
si d’obtenir une coloration très atta
chante de la sonorité orchestrale. Fcr- 
sonnellcnjent. Je vols, .en cela, les pré
mices d'un «nouveau. Car, U faut bien 
admettre que l'accordéon 
nés I

A Puy-PEvèque, nos satisfactions ar
tistiques, récries, étaient doublées par 
de «aines Joies touristiques.

Je revois, et songe encore, A Téton- 
nemeut de routes ccs vieilles maison* 
crises, de ccs murs nobles et héraldi
ques, 
a'un

Elle avait .pour but Ut 
récompenses aux élèves des 

cours de soliege ayant participé aux 
examens organises par fa Fédération 
des sociétés musicales du Sud-Ouest.

Les organisateurs ont beaucoup re
gretté l’absence de représentants de 
la municipalité — L qui une invitation 
avait été adressée — car lc.-s dirigeants 
de la Cigale auraient été heureux de 
montrer à l'administration communale 
U&ctâvité de notre groupement musical. 
Et, ainsi, le.» élèves eussent été cncou-

dévouement et le
sur les cours 
la Fédération■ le

Sol

PHOKELO prix
ïrir»

PUY-L'EVEQUE
Concours do musique in ter ré

gions! du 4 novembre 1962.
Cette bel’e -manifestation musicale, 

tou» â la gloire de * L'Accordéon ■ et 
des « Instruments & vent », fut pariai- 

i réussie, ayant obtenu les fa- 
nos •

La charmante cité dr notre vieux 
dorui-

MOURENX-VULE-NOUVELLEraÉs- ■i-
manifestation était p 

M. Henri Cir.tn, président 
dératlon des S-M.S.O., as 
J.-A. Sallard. secrétaire 
cellc-cJ ; Bousquet, directeur 
Cigale Béglaisc et des cours do solfè- 

; Henri Motard. Pierre Ardouin. 
élèves et leurs familles emplis

saient la salle.
Avant la remise des récompenses. 

M. Bousquet remercia M. Clrau d’avoir 
tltude 
soclé-

rfstdee 
de la 

sîsté de MM. 
généra! rie 

as In

K Nous avons, dans un précédent arti
cle. rendu compte de l'activité nou
velle -de M. Sylvain Dagosto. ancien dl- 

« Mondolin’ Club » d’AI-

c nombreux seront 
feront à ce rte pre

l'oc-ii)i«>
recteur du 
gcr.

Nous sommes - heureux de constater 
avec satisfaction que m. Daposto n 
réussi h lai-.c -célébrer * Snmte Cé- 
cilc • pour In première fois en l’Egli
se Saint-Paul de Mourcnx-Ville-Nouvd- 
le et il nous suffit de lire les extraits 
de presse, tant d’« Edair-Pyrénées . 
que du « Sud-Ouest » pouf constater 
le succès de cet événement sans précé
dent.

C’est ainsi 
« F.clalr-Pyré

Bans nos précédents numéros, nous 
annoncions que la musique pouvait 
avoir sa place à Mourenx, grâce à la 
venue nouvelle dans notre' vilic de M.
Sylvain Dagosto, ancien professeur 
musique et chef d’orchestre à Alger.

Nous avions raison d'étre opt 
c? d’avoir confiance en J'avenir 
musique, car nous pouvons «lire au
jourd'hui qu’avec eon tournée et sa 
ténacité, M. Daposlo a groupé oui 
oc lui plus de 120 élève», âgés d 
h 16 nns, apprenant, mitre le solfège. ,
les Instruments tels que • guitare, pia- Previ'L’, un professeur de musique,
no. Violon, accordéon, clarinette, haut- ‘^a,^?5lltc’.,r c!icf d’orchestre â Al- 
bois. etc. f;07. Sylvain Dngosto. H-ouvrit un cours

Au cotrrs de ses réunions «Pi.iforma-1 ^_"î^i‘,uc. ** -h‘ MJ.C. et fit appel 
lion, M. Daqosto avait tenu S somlrner ?;LX éléments désireux de fondes- une 
mie la popu'ation mo.tr-rxobe tairait Harmonuî municipale, 
nn jour l'ayréablc saq>ri»e d'avoir un CeJ'e-ci est en pleine période o’orea- 
événement musical. ni«ation et. de plus, plusieurs élé-

C'est ainsi que nous mwrnon* que ments étaient nbsotbés par les élcc- 
Ic -oimnnche 1S novembre h II heures, bons ou les « trois-huit ». Un concert 
en Tériisc St-Paul de Mmirèns-V;.tc- ^uphoriiquc est donc encore p renia- 
Nouvelle, et h l’occasion d* la Sainte h,rV- .«* musiciens ont néan-
Cédlc, patronne, des mvre-ens. un moins tenu a célebror leur patronne et 
groupe de musiciens nsstoeia ’a patrie fcsl n,nsi quatre d entre eux. 
musicale de la mc«,<t j...| sent dite *®ria»ânl un quatuor ü cordes, ont as- 
potrr le repos de l'Ame: de lents les surL, dimanche, en Jée.isc St-Paul, la
musiciens. P?™ musicale de la messe, Mlle *lu**. , ., ... „

Le programme de cette partie tmisi- gojux- Fauconnier, Vallcs et M. ,,/* «ocn«nmcnt
cale comprendra : P Oatttud (violon ci guitarcl. oLj?*v £r^ldïn-t “ '» J™1» Prt!J-

« Andante * fde Vivaldi), tiré dit .J,s interprétèrent avant la commit- yj- Ijalagatrie et le Maire ad-
« Concerto en Ré Majeur * (Op. 3 n,,on dcux * Amiante » de Vivaldi, puis F*)”1.' *7, ,R*U,2°"X- M-, A- Moaestès, 
n® 9 pour violon et cordes). fJcux c*1™1» d'une sonate de Quantz, f/ r adJ°.int; deS. sccordéoas,

— « Andante de l’Hiver . tiré des « compositeur de la cour de Frédéric- , ’f. br l!ïït v,rîuosc
« Ouatre Saisons . (de Vivaldi). Io<îrana. sien et internaltonal. bien connu.

— Deux extraits d'une Sonate pour ba Gbornlo paroissiale participa éga- J'étais moi-même dutrgé de juger et
trois violons (do Ouantz). lenient a ln messe qui était célébrée d'apprécier Ja valeur des instrumentis-

En cette occasion, il nous est agréa- iPr. l'ahbé de Lniorcade, curé. ,M. tes â vent : bois et cuivres. M. Ciran,
ble de souligner les efforts considéra-1 * aijbe Compagne la commenta, citant | Président de la Fédération, ovaü ia

MVUXGRADIGNAN (Gironde) 
la Fanfare Sainte-Marguerite 

reçue par la Municipalité.
Nous avons -relaté en son temps le 

succès remporté par ia Fanfare Sainte- 
Marguerite au Concours ae Bcsmiyon 
du 6 juillet dernier.

Pour fêter ces résultats, le Conseil 
municipal avait convié les musiciens 
et leur chef, M. Henri Dupart, A un 
sympatluuue vin d'honneur servi dans 
les sa lu; n. de ia m.tlric.

M. Bernard Jtoumégoux, m 
Gradignan, prit îc premier la parole 
pour exprimer en satisfaction A one 
société qui « bientôt centenaire, porte 
en elle une fougue et un dynamisme, 
gage de. fructueux •lendemains ».

B rendit un hommage particulier au 
-dévoué président -directeur Henri Du- 
part, dont la foi désintéressée et îc 
patient travail ont conduit ia Fanfare 
Sainte-Marguerite h .obtenir un premier 
prix, avec accession durs la oivision 
supérieure, -devant des formations dont 
les qualités n'étalent pas discutables.

M. Roumégotix conclut en exprimant' 
•combien -le Conseil municipal avait été 
sensible au désir formulé par îa socié- 
t-.: de remettre A la commune Ja magni
fique coupe, gage de sa victoire.

M. Henri Dupart remercia fout 
paîliculièrcmcnl le Conseil municipal 
pour 1 "effort accompli en faveur de

en-Valkére « proposent Jh» «rtj.1 .feiifflSK. SShTiftS S E?re 
organlsutlan. A ce propos, le Président^ r,-.aj;fl?c. n évoqua, non sans humour, 
Maycux rappelé ce qu U avait envi-*, ,s ,ûtonncmffnà des premières répé- 
sagâ dans un rapport qui lui avait» ;it1onSi bien vite vaincus par la pa- 

y a quelques années ci l’abnégation de tous le»
Malossunu . un lus- musiciens, qu’il félicita avec cmotl 

|P“10» Les péripéties de T « Odyssée 
talTéservû aux petites sociétés. sotuinc » lui permirent de /air

idée approuvée par le Président Ro- ,agcr îcs inquiétudes, ücs espoirs 
.anao. ’a sutisfseîlon de tous A l'énoncé des
CONGRES DEPARTEMENTAL 1963 résultats devant la -foule enthousiaste 
,, „ „ „ , .... . du Stnue municipal.
M. Georges Dumoulin, vice-président, jj termina 

de ITIarmonle Bomanalse propose Ro-„ 
tmms pour autant qu’aucune autre 
ville en manifestera l'Intention, Prin
cipe adopté pour les trois villes où 
dérouleront les petits Festivals et 
Congrès 1063.

L‘ordre du 'our étant épuisé, le Pré
sident Maycux assu-e le Sierétaire- 
Trésorler, le
Corr.itd Directeur, la Commission 
Technique, les Commissaires aux 
comptes et les Représentants de la 
presse, ceux présents en particulier, de, 
ses sentiments reconnaissants pour 
leur fidèle dévouement.

ALLOCUTION 
DE M. D. MALOSSANE

Ancien Président actif et maintenant 
Président dTlonncur, U -assure toute 
l’assistance de sa profonde amitié et 
de l’Intérét qu’il no cessera do porter 
A la Musique en assistant à toutes les 
manifestations auxquelles 11 sera in-

tcfucnl 
vrurs de 
< Temps »

,B Muse» »... et du

k p’âH aux jeu-Enlm, qu*fl noirs soit permis de fé
liciter M. Dagosto et Mine Bouix, 
ainsi -que tous les musiciens qui ont 
participé h l'élaboration de ce pro- 
gramme religieux, pour leur heureuse 
initiative et tout le dévouement qu'ils 
apjioT'cnl pour îa bonne cause : la 
musique.
cl » Sud-Ouest » :

Evénement dimanche A Mmirenx-Vi- 
ilc-Noirveîlc, où pour ’a premi 
était célébrée la Sainte Cécile, 
ne des musiciens.

En effet, si la cité comptait de notn- 
breux musiciens (comment n'y en ou- 
ralt-:i pas dans une population de 
douze mille habitants ?) ils étaient 
isolés et ne formaient pas une pha- 

icalc.

Ouercy, irès proche de Cahors, 
usnt de ses murs héraldique.» I 
gnlfiquc vallée nu Lot, accueillait en 
souriant, ce dimanche de novembre 
dernier, de très intéressantes phalan
ges et de nombreux candidats, venu* 
de Lhnogr», d’A^cn, de Bandeaux, de 
Toulon*», de Tarbes, de Périgucux 
et- d'uillrurs.

Toutes ci tous, soit dans leurs dé
monstrations d’ensemb’c, suit canx 
leurs épreuves iodividuolles, fireut 
preuve do sérieuses et fort be>"cs 
qualités techniques, en des morceaux 
choisis et imposés, parmi lesquels fl- 
guraient, auprès «le» enivres classiques, 
d’excellentes papes de nos jeunes 
oomposheurs.

j n*.a-répondu à l’appel et dit sa cru 
à M. SaÜard, un vieil nmf oc la 
té. Il exprima >a satisfaction do» ré
sultats «ilitcuu» celle année et exhorta 
la jeunesse à persévérer et à pour
suivre l’effort si bien commencé et r.c 
déclara très louché «les marques de 
confiance témoignées par les parents.

TA. Sallard s’associa aux paroles du 
directeur et montra ’e rôle «le la musi
que dans le monde actuel, apportant 
un bienfaisant délassement spirituel.

Quant au Président fédérai, M. Ci
ran, il -serait trop long de rapporter 
ici tous les sujet» développés, mais 
notons sa cotiMusaice approfondie 
de» problèmes musicaux. C’est tout 
d’abord aux enfants qu’il a parlé avec 
simplicité en donnant des exemples 
pour être facilement compris par eux. 
Puis, c'est aux parents, h qui il a 
recommandé de faire faire à Icuts en
fants ara travail sérieux, qui doit être

VIILENAVE-D'ORON
Concert de l'Estudiantins 

Sainte-Cécile
Pain* la deuxième foi*, le concert *v 

w! iifîert par <<-tte «eete.'è a •:•< 
!V'i.i«5*n o’urte brfîc da-j
le» vkü'.s Pernod. S B01 kvin. SI

rt «-omnicnT.1 le «roneert- c*t te 
ehol-i*. «oulipnanf Ses .nuWfM de 
et en p.irtknlier

Hé»M*
Aî. Honrl Cjifto. jfirMdcéBt 

M. Pl’It’î. maire de Vit* 
dirert. toitr A tesre, le» 
an déuyj-i prA-êaent C»>i 
tlu’sîrenî les rfvaleirreux rerarn; 
d'une flssbfsftcé epth'M-«ia*n»éa 
belle prés-.-nîpt-or* de l*1ï«i 
par -'<•» wnqrè* en celte •: 
tiré d'existence qui font t 
Iwl .oenL-. pour celle ■ voIRmite 
nr*tkih.

n6*C SCS* c^T,r‘rn- • groupés nutour o’unc «ère église, 
«kinjon nvncnageux, hiératique» ; 

yiedln cl éloquente» pierres qui. dans 
la limpidité d’une bienveillante îumiè- 
re. er,tendaient pour .‘a première (ois 
le» échos d’une nouvelle prière I 1 I 
tandis que le Lot. impavide, .«ans se 
décontenancer, continuait A couler, a 
couler, en sa plaine hospitalière, vers 
son horizon lointain et syni.'olique, tout 
chaimé qu’il était par le» accents 
Joyeux et rajeunis, d’une, souriante mu
sique I I J

Capitaine F. BOYER.

FIBROCIMENT» POiSSV :Üaire de ière foi» 
, patron-

Satie» d’exposition l 
I PARIS : 17, rue Daunou, 

Téléphone : OPEra 65-74.
> -

RENNES : 41, avenue Janvier - 
Téléphone ; 4tvss-35.

STRASBOURO : 13, rue du
Vieux-Marché-aux-Vlm - Télé
phone 1 S2-31-S4.

TRI El, (Seme-et-Oiae) • Télépho
ne : Polsay 830.

Imistc 
de b

lange
Mais en aoôt dernier, apporté sur b 

P,a;ic nionrcnxoi.se par Ja vague de 
fl exode algérienne, arrivait, chance im-

mus
Pour présider ce 

musical Interrégional et pop 
Marcouly, le distingué Conseiller géné
ral et Maire de Puy-î’Evêquc, avait fait 
appel nu ta’en! consacré de notre excul- 
lent camarade M. Ahd .Moncsiès, «hef 
d’orchestre et .compositeur au talent 
consacré, grand spécialiste de l’accor-
dcon et lui-môme atrhnatcur de l'une ». c - .. » _

M adcs ^,reuve#. “S?1! c5ü « par M. Dissan -pour b Marche do 
conln-e a Al. André Roques, de Cidims, n u—-tb-i-a.’- -.11 n-n i-tn.-.W
un jeune en talentueux mus-cicn. très1 p“ Un?u *u «s"anîu-3w
dynamique et très sympathique, proies-^
«eur diplômé de musique t-n no» 
biissenients scolaire» de Cahors et direc- L ^ 
leur «le l’Union Musicale «le Puy-i'Erê- 4

recoa-

rassemblement 
ubire, M.

tour de im d-u di 
Bert«ci qui arriva nain- 

mérvciê’es avec tes. jetuv».
e 6

ïfe
ICC
us!

PESSAC (Gironde)
Concert spirituel

SUD-EST
(Salle de la page 7}

SWTaUler, peut être également candi
dat. 11 <e$t procédé au vote 6 bulletins 
«croîs :

40 votants.
WL Rappelin Marcel, 21 voix.
M. .Figurt Maurice, 16 voix.
Nul. 1 voix.
M. RnppalLn Marcel est élu membre 

du Comité et représentera les Cilques.- 
RAPPORT MORAL

Pendant le dépouillement de vote et 
pour permettre aux différentes person
nalités de s’exprimer par la suite, le 
Président Départemental résume ;

a) l’intérêt d’un tel Congrès perroot- 
>t«nt l’échange des idées ;

b) subvention départementale portéo 
de 6.000 NF A 8.000 NP avec le ferme' 
espoir de Ih voir augmenter substan
tiellement à nouveau, et exprime ses 
sentiments reconnaissants ;

•c) subvention Jeunesse et Sports 
dont. & la suite de son entrevue avec 

- M. Pcrrlcr, directeur départemental, le 
principe accepté A l’occasion d’une 
manifestation d’ordre culturel n été 

. appliqué au Festival de Monîélimar 
(660 NF> -et pourrait TCfcro wux pctiu 
festivals. Remerciements exprimés ft 

ouvrau A M. Perrlcr dont- la pré- 
sence était espérée A ce congres ;

d) Festivals. Valence 14 sociétés, pa
tronage de 1*U.D.. hnireuse înL»e en

■

.
:Vç<-

été demandé 11 
par le President 
tlval-concours strictement TARN»c

dé
on.
Bi- £

e par-
d

• \ïaîs voit» ïcsw ss4n 
founVhui. vous è!c« vi 
ctidUir dewr-t nu mxr. 
b tr&n^re- d*bnîrjbV« 1 
criFce valant bien qu’ci 
qu’on k*s nlcure.

« Ges brève» inimité», 
non» vivre Ici choque, om 
toujours s’accentuer par * 
plu.» nombreuse» -et réff 
de cette prix que de vlli 
venant des quatre coin 
ébranlent trop souvent.

« Que «ré.» IdréJloçic». q 
mes, soient motif» A çè» 
laivanJ notre pauvre J 
une angoisse constante, 
fin une entente apaisa? 
pour tous ies crours de 
gne» «1e ce nom.

• Rt a! tout ù ITtmr 
fier cou» qül périrent dat 
te av«ïc toute leur jeune; 
vous entendez de» .vos 
remplacer de.» appe’s 
martyrs, dont Je* noms s 
ce beau monument, aime 
nou» «lire qu’Us étaient 
rant que leur sacrifice 1 
teroie de toute* les gaei

• Aux grands 
prendre ainsi 
« Marseillaise • 
avec «s mois :

Quarante ans après
La manifestation du Souvenir du H 

novembre s’ext déroulée dans îoutc.» 
’cï vilit—1 et vlllace» de notre Fédé
ra t ion avec 1a colbboration de* xs- 
clétés musicale.» et orphéonlquc».

Comme A l’ordinaire, elle a revêtu 
un double caractère : célébration de 
l’-lmnistice et la fin des Interminables 
hostilités et communion d3ns Je sou
venir «lu sacrifice de_ ceux dont b 
vie avait payé la victoire 
. De» prise» d’arme*, qui eurent H«mi 

Albt et h Castres, donnèreat un 
caractère plus imposant aux cérémo
nie». Prcsquo fous nos nroupcme.it* 
musicaux et orphéoalqiics donnèrent 
de* concerts publics au cour* de 
î’après-mkli.

A Grattllieî. des-an: le monument aux 
Mort s sec fut M. Gabriel Satce. maire 
adjoint et président de la Fédération 

Sociétés Musicales un Tarn qui, 
par la brève allocufion ci-après, tou
cha. d’une façon poignante, h 
tic* nombreux • présents nvant t]ue. 
dan» un profond recueillement, chacun 
ait eu une fxmsée p<»ur les chers dis-

en rappelant l’amabilité 
rT-cace et souriante do leur cicérone, 
M. Duvallès, qui fact’ita au maximum 
le séjour do b Fanfare.

M. Ciran, président do b Fédéra
tion des sociétés musicale* du Sud- 
Ouest, lréduisit le climat d'amitié pro-

v..<
.v

?=°wà
■V
■ . 
SIS Comité Directeur, ln;

■ Editions Robert MARTIN en

106, La Coupée - MACON‘ (S.-&-L.)
des

es creurs(EDITIONS Robert MARTIN, BILLAUDOT et ANDRIEU Frères REUNIES)coiT-pétltion de Coupca. rembourse
ment de frais de transport et gratifi
cation ;

e) Romans, 10 sociétés cliques et 1 
fanfare, même, esprit, réceptions ici 

■st là :
fl Montélîmnr. 17 sociétés 

, ment au Festival Départemental c'est 
pour î’cffnrt nccompll, dé

us étendu que prévit, mais U- 
12 h. 30. Le Président

vltô.
INTERVENTION

DE M. ANDRE ROBERT paru*.
• CombienPRESIDENT Dü COMITE grand et sublime est ce 

qui nous amène chaque année 
en ro lieu sacré pour nous recueillir 
quelques instant».

« M. Pélissou. not 
J rctiscment Imparfaite 
t déléeué pour présider celle minute pol- 
i enantc que je vous demandera! trait i 
) l’heure. Il m’a bissé l*ho 
j combien grand, «l’exprimer -des sentî- 
J ments de recueillement 
J nument élevé pour le respect de b 
? mémoire ac tou* les martyrs des er- 
? reurs de ce monde.
7 « Je vous prie de «n'excuser si, p;iur
t lui donner une meilleure signification, 
(plus particulièrement auprès de u-s 
. tout jeunes, j’évoque, en quelques sou- 
1 venin, ce «pie fut ce 11 Novembre

TECHNIQUE FEDERAL devoir
Betile- Accompngnant spécinlcm 

aident Rolando, M. .Robert nous en-, 
•stages nationaux, celui 

«l’Alx-en-Provence en particulier dont 
II est l’animateur. Connaissant adir.l-

ent :1c Pré-

Chefs de Musique/ • Amour'l'euro mai. trop peu ire. ma 
rétabli.Iretient des « Conduis,

« buts pour
filé ép! m’aement
berté acquise A

errle les sociétés participantes les- 
quelles se verront accorder une part 
supplémentaire do la subvention eu 
égard h leur activité ;

g) Examens fédéraux d*Elèvcs. Leur 
Intérêt d’émulation,
.distribués, nombre d’élèves croissant, 
mal* insuffisance encore du nombre 
des sociétés présentant des 
d’autant que la subvention 
Lettres » sera augmentée, 
de 1963 devant avoir Heu fc Romans ft 
la demande de. nombreuses sociétés et 
ceci pour raison* d’ordre matériel fdé- 
olsion du Comité DlrccJeitr 23-9-62).

Lisez attentivement le conducteur Ja "cette marche qui vient de paraître. C'est un -succès international po- 4 JUS
rnblement la question, s'exprimant 

clarté. oneur. oh 111e méconnaissantavec force et « irt;
pas les' modifications A 

sur la persplcaclld
géants pour l’envol des stagiaires, en
visageant l’nspcct moral et pratique 
de ces stages, M. Robert retient l’at
tention de toute l'assistance. H est

apporter, 
des dlri- puiarisé par la film célèbre qui passe actuellement sur tous les écrans du monde. • quidevant cc mo-romptant En

livrets scolaires
partlcullor &

°«lj^ra
da Film Dsrryl F. Zanueli ProdnclJon»,dI>lr.par20ih Ccntury-F(»‘'LË JOUR LE PLUS LONG"élèves (13) mvement rerr-ercio.

M. le Docteur Durand, maire de « Chant■ Arts et LE JOUR LE PLUS LONG dan* cc cExamens Tain, Conseiller Général, clôt Ja séan
ce d’amicales paroles d’encouragement 
pour le développement de la Musique 
en sa ville particulièrement où la 

d’imo école .de Musique vient 
d’étre décidée ainsi que l’Adjoint. M. 
Sllvcslre. l’annonçait nu cours du Vin 
d’Honneur offert par -la Municipalité 

récla la saveur des

« Gloire mu
impérissable(THE LONGEST DAY) * « Je vous« Surpri* dans l'effroyable loimncn- 

!c par -l'incroyable nouvelle 
de la c.\i' 
d'heures les plus 
possible de vivre.

« L’espoir 
survivants d'être

Parole* an^lolies et Manque de
Paul ANKA Tesis

son apogée avec 
couplet de * La 
du « Chant des I

de b fincréation tuerie, je fus témoin 
émouvantes qu'il soit

elleINTERVENTION MARCHE
, iirmc'c rar Robert MARTINDE M. JIF.NRT DURAND 1 pour Harmonie oc FanfareDEPUTE CONSEILLER GENERAL .on

où enfin retrouvé par les 
encore de cc monde 

se mêlait avec roue douleur indicible 
du 5«mv«mir de tous ceux que nous 
avions vu tomber pour toujours.

CONDUCTEUR Sltchacun npp 
ommés de l’Hccmltage. 
heures, tous se retrouvent ft 

•Commerce. £0

etAvant de quitter la séance, appelé 
par ailleurs par les dovoirs de sa char- 

ts de l’U.D.

Musicale de
crus ren rie Municipale, adtr 

par M. Marc Héralrcl AU? tUTTI „#[£*, !C fiftn*nt t/rt à ealon/StdlA 13 Cstvrr*gc, 11 remercie les dirigennl 
et des sociétés. 11 rappelle qu'étant 
rapporteur nu Conseil Général. 11 n 
pris une Iarg«» part A la question de 
ï’augmcntsilcm de la subvention dé-

nvlvàs,l’Hôtel du co
EVEILdont plusieurs dames, firent honneur 

au repas. Entourant le Président 
Moyeux, MAT. le Docteur Durand, 
maire et Conseiller général, le Prési
dent Rolande, M. André Robert, M.

« L'horreur ae b tuerie que nous 
avions vécue dépasse !'imagination de 

ce que les absents du «ii 
pu lire ou penser. Et id. 

d'ouvrir

« L’Eveil' -
deux particularités 
seule société du dé] 
A ne comporter «pie 
au«i

tout •amc ontpnrterr.enlnle pende de 5.000 A 0.000 
NJ7. B assure les Sociétés Musicales du* 

t Lé
on me

D. ATalossane.
Après de vives félicitations adres

sées au Corel® Musical de Toln

rmettede la bienveniance du Conseil Géné
ral en entier, espérant ble 
subvention sera portée à 
pour 1063 Apportant ainsi aux sarié-.é-- 
des subsides qül leur permettent de

pette une parent;:*>ss que 
camarades de combat com

prendront bien. Pour si triste solt- 
d!e, pardonnezKnoi «le rappeler la 
plus triste bataille de tous les temps -.

« La bataille de Verdun avec ses 
500.000 tués. 500.000 blessés et 500.000 
prisonniers durant trois mois et, avec 
des obus, des balles, de* gaz. de b 
boue, ces 'poux et 1a faim, n’a jamais 
été dépassée ca horreur. Et ce 71e fut 

épisode des 52 mois que dura

une
ancien» commence aun que îa 

12.CC-0 NF pour
excellente orgcnisatlon, MM. 

Maveux et Polnndo ont tour îl tour 
exalté l’un l’esprit du devoir, ont doit 
animer nos sociétés, l’autre l'amitié 

unit A -elles.
Une ovation en l'honneur du Vatel 

Bouchet termina res agapes.

jour de la Saint 
En 1962, le» 26

le
son

rEvcn-.it
àtendre îivivre.

filés, aubades, messes,, apé 
et concerts. En outre. Us

ftwaattsar
amicahs collaboration ave»

Pour terminer M. Henri Durand en 
temps «jue maire de Bourg-de-I’dagc, 
Invite les sociétés de ls« Drôme ô ve-

qul nous

«•n vüle le cenîcnatro 
Municipale.

ntr fêter dans
de la Fanfare 

Présid
I.e Président :

unremercie M. Cli. MA YEUX.«n Maycux 
Henri Durand de paroles aussi cnc

Le qu
cet te épouvante.

En ce jour, >11 Novembre 1918, 
ans nous bissaient un mes- 

commandait d’oh-

:ou-
fall

Le Secrétaire-Trésorier généra! ; Sj«» Alla,T'aar/suant jeutr Quf le mninun d'imtrwaentj. amies de Vabre. Réalmont et 
collaborai ion qui leur permet 
des morceaux comme « La 1 
Prophète dé Meyeibecr ; 
ka de « Coppélla .. de Uo 
l'ouverture de * L'italienne 
«le RossiuL Les meillé

estimant qu’il doit être 
fi la prop 
sa Société

rafrenntes, 
le meilleur accueil 
d'organisation 
oale

L. CHERPE. :
tou 1o.sitlon ccs m<

dont le respect 
ô jamais.
rnrne il n'est pas 

dont un parent ou ami n 
sa vio co «loulou

j sage 
! servi

Mus:-1 par f 
Festival et du Congrèsdu 2-51 xver 

. CoLA ROCHE-SÜR-FORON «le Françals 
a n'ait pa\è de 

rcux sacrifice, le nô- 
tit de venir nous in-

dûpartrmc-ntaîix.
INTERVENTION Assemblée GénéraleDE AI. PAUL DEVAL de l'année musicale restenmt' 

la mnguiflquc joitméc du fesl 
bi, la chaleureuse réceotion «

tre reste tout pc 
1 dîner dorant ces 
{ « T

du 21 octobreVice-président du Conseil Général martyrs.
ibolc ici bas, elicrs 

Iqties fburs. que 
«nt celle stèle.

et rapporteur, rendant grfcce ô M. 1 
Malossane. ancien Président départe- 

Sociétés

out «.-st s\rnTæ 21 octobre, A la Roche-sur-Fo- 
ron l’Union Musicale départementale 
tenait sn réunion annuelle, sous la 
présidence de M. Louis Mnnncïsy, as
sisté de MM.

1 en fan et du SJ. «le Saînt-Aarique. — 
qualité artistique -des divers co 
de la Salnt-Fraaçois. la journée i 
tié ae la Sainte Cécile clôtunée p

es. «fur
» vous allez déposer «leva 
1 soient b tranunir-sion d 
' votre petit coeur peut Kis.scn. _ __
’ beau en cc jour de commémora (ion. 

En ccs instants, vous aurez accompli 
lin devoir sacré semblable à celui que 

» vous accomplissez chaque l»r navem- 
b tombe d'un être cher

que ccs
mental, assure également les 
Musbatcs uh aide son dévouement. so

la
c tout ce que 

tir deMal-tant en tant que Président de Passaquln, Cadoux, 
t Delzant Marcel, se-, 

délégués des.

vi
non des Jeunes de Romans 

lt de
la Jeu- exccllcnt repas servi, ccttc anuoc. 

Restaurant Blattes.
Nous féliciton* ccttc société ptwtr 

brillants succès et lui souhaitons

que 1 
attiré ce-présidenta et 

crétalre général.plus en plus
musique si nécessaire dans les pe- 
8 communes, et II entrevoit une ré- ï"; 
atlon de l’Enseignement Musical J,’ 
l'école -erôce aux subsides en vole i ’ 

de réOJLsatlon dans les 
départements et l'Ezt,

e versr.o avec les 
ls fédérations du dé 

Chablnlc
part entent 
glon d'Anne—

:
et rétucigny.

encore longtemps à s«vi 
de b musique populaire.

ntir.ucrdevant
disparu.

co
laM. Maimcssy, après avoir salué l’rs- 

ce. fit mention des -relations qui 
existent entre l’Union Musicale de 
flnuio-Savole et la fédération musicale

cause
communes, les r.lstun

INTERVENTION DE M. BOLANDO VAUCLUSE«lu Sud-Est, relations ce. conm-tisiint, 
d’aimêe, pur différentes réu

nions lyonnaises groupant les repré
sentants de huit Unions •dêparlnr.en-

Le Président Fédéral remercie MM.te
de en coursHenri Durand et Paul DovjU leur

attachement si évident & la cause de
U Musique. M. Rolsndo confirme que ’

talcs.
1! releva l’Intérêt prl 

présente pour toutes li 
sicales les écoles do musique, norma
lement organisées, et se félicita «le 
la benne marche de celles exlstan-

! S LE-S UR-S ORGUE emière toédaiilc enment militaire, pre 
classe do trempette.

M. Jean-Marie Conil, acîos-SbaneM mi
litaire, première rncd.iilie en «fa«tt «îc 
cb'•incite.

Ifattributlon des Palmes Académiques 
n'est plus ouverte «une musiciens., du mordial que ro

cs sociétés mu-fait que par décret de.» Affaires mi
nistériel la Musique ne dépend plus de 
l'Educfttlon Nntî«>nale. mnls des Af- 

Culturelira (section Edilicn* RûBÏRT MARTIN, lOÔ.La Coupco KAMS «S.ri t.l
Distinction

edu Ten SicIU «id» ««wûrt»1
Nous sommes heureux «le faire con

naître que notre jeune concitoyen, An- 
Rccordier, 25 ans, fils de M. Rov- 

Rccordier, bien connu dan* 'es 
: agricoles, vient de subir avec 

succès le concours d'entrée dans ia 
musique de !n Garde Républicaine, 

t été reçu premier à l'nnunimité 
itc flôte

riitnti fM'teuirm Mile DW ïloyçr, élève ai eb-ve 
ipérieurc tic sohèae, ca caisse de 

cr d’histoire de la musique.
M. Jean-Pierre Bij-onnel. élève en 

classe de cuntiduwe.
M. iVni* Jouve, en classe de trom- *

_ dra Arts et lcg
Lettres). H o donc été Institué un nou- / C2 lç gecrétatre général fftjî

•mention des'examens fédéraux qui se 
i ô Annecy, Favergea. Tho 

Moizhie. Cluses et Cbamonlx, 
exnnjcns auxquels 11 
plupart, et qui «e sont 
d’excellentes condition.*.

foires (fi suivre) super
chant«lié

-«al ordre, celui des e Art* et Lettres mond i 
milieuxHarmonie : 10 NF— Fanfare : 9 NF — Conducteur : 1/25 NF — Partie séparée : 0,40 NF.remplacera pour lc3 Musiciens <ee-r sont tenu.»•tel -des Palmes Académiques avec ila 

■mÊme hiérarchie que -ces dernières.
«me le Congrès 
lieu ft Aîlevard- 

Ica-Bains le 20 Juin avec, Je lende
main. im festival de Musique, et qu*un 
-C«jncmns-PefltJvaI Intematlonui rc dé- 

la Pentecôte

non.
assista, .pour la 

déroulés dans31 annonce ensuite :i>.ui Guy Meysen. ca classe «te saxo. 
AI. Alain Pichot, en classe de baot-

boi*.
San.» compter un certain nombre ae 

planiste» eu larmation- 
La plupart «îc ces joir.es 

probab!

Fédéral de 1903 aura solo cr grande flû- 
nbnts.S.'•ni.'ne

uze. postproposition do M. Pussaquln, 
président de la fédération du Cha
ulais, fut adapté le principe d’un foc-' 
rival 1303, départemental qui se tien
dra l’un des premiers dimanches de 
Juin a Evlan. II coïncider» avec le 
festival de cette fédération, -qui fêle-' 
r.i sun 25* anniversaire. Les fédéra-1 

diffusion auprès de,

te. surSur la A PARAITRE DEBUT JANVIER d’Avi-Premler prix au Conservatoire 
gnon et tic Marseille, prix d’ht 
du Conservatoire de Versailles, 
jeune, artiste fut IVîève de M P.

ïïùA
roulera -A Alx-lce-Bolns A

AH ! SI J’ÉTAIS... RESTÉ CÉLIBATAIRE «u vie;.-ila et 2 juin. gcr
rçrH.-v-.-

■renfonw notre- 
phabapc musicale.. la» l’bilAimajnîque. 
qui nrcuciüera arec plaisir ccs jeunes 
«H'ênien?» . '

ML Mnycinr remerrle M. Roînndo, 
•al VBlcurcux Président fédéral

c ..ro; -isympathique chef de l’Harnumie 
succès «ara parrico-ot notre auqub! ce 

ent scns'b.’e.
Nos vives félicitations au lauréat et 

A .son professeur. M. K. lîtessy, vice 
président de notre Fédération.

«ml -Adèle, de son encourageant expo
sé tmoJgré ouelours déceptions quant 
A l’octroi des AScoratlons, et 11 re

lie: cm
«uns en porteront 
leurs sociétés i’ohs-fVa.a'i constate que 

prépara! ion fou,'ni «ian* 
.préparatoire. grAce au dé- 
«î;i professeur et A' î’atten- 

pc-tita élèves, a déjà protiult 
tics faut.» uès cocouvcgeaius.

rsn **Marche avec tambours et clairons sur la célèbre chanson île T. Luxembourg - Arrangement Laurent Delbccq.prend l'ordre du jour. car ti ara 
. ce coûts 
j voucmct.t 

iioa «les

M. Cadoux, président de la fédéra
tion dr. la région d’Annecy, xeiovn 
l’activité rènftlsstinîe de son groupe-; 
ment, avec la création prochaine de;

éducatifs rendus nécessaires

.RENOUVELLES! ENT Nous pouvons dès maintenant envoyer le conducteur en communication sur demande. MAZANVU Tiens SORTANT ;
DÜ COMITE DIRECTEUR

centres Au sujet du cours de solfègeCcd par tirage au sort ci ré-éligible. 
Désignés MM. Blscara. Marcel Citll- 
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